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CREDIT PROVINCE MEILLEUR CUE JAMAIS
a dernière émission d'obligations L'ASSEMBLÉE DE M. CHAR TIER, A

la province s'élève au prix 
09.58, plus l'intérêt couru

S BARNABE
Le jubilé de 
diamant du R.

juuii.i: DK diamant

gouvernement de l’Union nationale emprunte à un taux 
nresque aussi bas que celui auquel emprûnte le gouver- M I 1 Ln|niif| 
nement du Dominion. — Un emprunt de $15.000.000., I «"A* luIOlll 
pour payer les dettes en souffrance de l’administration _______
Godbout.

DECLARATION DU TRESOR

1 di*rrii0re émission d’ubllgn- 
L,ï, je la province, au montant 
L I1S.1KNMNNI., offerte au publie le 
fer juillet, s’est enlevée en deux 
)urs ou, comme l’on dit dans les 
mieux Üuamlers, a été si rapl- 
[.iueut sursouscrite que de nom- 
„.llx ai-lieteurs sc devront conten­
ir Je la moitié de la tranche 
L-ila Jéslmicut mettre en porte- 
îuillc. Les obligations se vendi- 
mt ;» ou 99.025, plus nmé- 

cuuru, devant rapporter JUKI 
iur iriit. En d’outres termes, le 
niverueiuent provincial a pu oui- 
miller à un taux presque aussi 

[,n que celui auquel emprunte le 
buvernement «lu Canada, soit 3 
our veut Cette transaction en dit 
tiil sur l'excellent crédit de ia

truvlnoc, qui se compare en «om­
it* A celui «lu pays. VolIA qui va 
u bom ber un coin A tous ces po- 
iticieiiH libéraux de troisième 
due, qui proclament A tort et A 
ravers que les affaires vont mal A 

Ijuébec. Elles vont nu contraire 
lelleiueiit bien que tout le monde 
-t prér A miser sur les valeurs 

ifTertcs par le gouvernement, sur 
«• marché monétaire. Elles vont 
ellement bien que le gouverne- 

ent de rUnion nationale, A une 
tact Ion de sou près, peut emprun- 
rr A d'aussi bonnes conditions que 
t gouvernement du Dominion.

.a conférence de 
l’Hon. Orner Côté 

it contremandéq
En raison de circonstances incon- 
ôl&bles. la conference que devait 
ononcor à Saint-Hyacinthe, Thon.

or Côto. secrétaire de la Pro- 
nce dans le cabinet Duplessis, lo 

juillet, a été conlremandée. M. 
te devait traiter du sujet sui­
nt: Solutions aux problèmes sco­
res. La conféronce est renvoyée 
l'automne, selon toute vraisom- 

|blance en septembre. En temps 
Utile, nous aviserons nos lecteurs 
Wt la date où elle sera donnéo.

Le dernier emprunt de $15.000.- 
ooo n’est pas destlué aux dépenses 
d’administration, mais A payer les 
dettes en souffrance de l'ancienne 
administration Godbout, au mo­
ment oil l’hon. M. Duplessis prit le 
pouvoir, le 30 août 1044.

En marge île l'emprunt, A Qué­
bec, le département du Trésor a 
remis aux journaux la déclaration 
ci-après :

"Comme on le sait, le gouverne­
ment (jüdlHMt a laissé la situation 
Uuunclère de la province dans un 
état délabré, et lorsque l’Union na­
tionale a pris le pouvoir, le Jtt) 
août 1941, il y avait pour $35,250,- 
OOO de billets A ordre donnés par 
b* gouvernement Godbout au nom 
de la province, des chèques sans 
fonds donnés par le même gouver­
nement pour au delA de $2,000,000, 
en plus de nombreuses dettes eri- 
a nies.

Dans le court espace de temps 
pendant lequel l’Union nationale a 
été au pouvoir, c’est-A-dlre A peine 
dix mois, le gouvernement a réussi 
A résoudre, conformément aux 
meilleure intérêts de la province, 
plusieurs problèmes importants 
laissés en souffrance par le gou­
vernement Godbout, comme il a 
réussi A stabiliser et à améliorer 
considérablement la situation 11- 
nancière de la province.

Une nouvelle preuve qui s’ajoute 
A bien d’autres, de la salue et 
lKurne administration financière 
des affaires de la province par le 
gouvernement de l'Union nationa­
le, c’est inn* le trésorier, M. Ga­
gnon, dans le but de payer une 
autre partie des dettes accumulées 
par le gouvernement Godbout, 
vient de contracter un emprunt 
pour une somme de $15.000.000 
de dollars A 3 pour cent d'intérêt 
et pour une période de quinze ans.

la* taux d’intérêt et la longue pé­
riode de l'emprunt établissent 
clairement les conditions avanta­
geuses obtenues par l’Union natio­
nale. De plus, le prix payé A la 
province est. de 98.534 pour cent; 
cela est un des meilleurs prix Ja- 

(Suite en 8e page)

Ce vénérable religieux oblat, 
presque nonagénaire, passa 
la phis grande partie de sa 
vie dans les missions indien­
nes.— Une belle fête de fa­
mille en son honneur.

us commissaires d'écoles élus à 
.-Hyacinthe et dans la région

Auguste Scott 
immé chef de la

livision des sols

Réélections dans la ville et a 
La Providence.— Il y aura 
lutte pour un siège, à La 
Providence.— Appel nomi­
nal le 16 juillet, à Saint-Jo­
seph.

L’Iion. Laurent Barré, député de 
[ouville A l’Assemblée législative 

ministre de lfAgriculture dans 
cabinet Duplessis, a annoncé 

Imi'li la création d’une division 
|rN sols au ministère de l’Agrlcul- 
W et la nomination du profes- 

1 ur Auguste Scott comme chef de 
vtti* nouvelle unité administrative 

[t technique.
bachelier en Agriculture de La- 

f-d. maître ès-seienees de Toronto, 
1 «Uelpli), M. Scott est depuis plu- 

anmVs directeur du dépur- 
fement des sols A la faculté d'Agrl- 
'•Iture de Laval, A Sainte-Anne de 
‘ Location*. U est un ancien élève 

flu ^'niinaire de Salnt-IIyacinthe.
-:-o- :■

•e R. P. Constant de 
etour de captivité

ftolut-linrnnbé, 11, D.N.C.
'•,l H. F. Constant, cjt.c., était 

'• twwaao a Snlnt-Barnabé-sud. 
rs Jours derniers, l’hOtc de M. et 
p" Emile Coté. Ce religieux 

111 lllu’-ré aux Philippines
|»r hs troupeo américaines, après 

.r ,l'’ Prisonnier des Japonais 
[;,H,ai,t lroi8 nus et demi. Ix? ré- 

'V Sa 1,ftï>“vlté était des plus
lereasanu.

^placement* ’
Uoh A,lphonsc Frédette, do S.-
Itjv• ~lt scs deux enfants, M. 
CV,c:,nain Frédette et Mlle
c auv Jodelte étalent de passa­
is. j^^-Uni» durant la pre-
- èrc quinzaine de Juillet

MM. L.-A. Beauregard et René 
Saint-Pierre, membres de lu Com­
mission Scolaire de la ville de S.- 
Hyacinthe, ont été maintenus lundi 
A leurs (mates respect!.*. réélus par 
acclamatlou. Ils sortaient de char­
ge l’un et l’autre. „

A la Commission Scolaire Gl- 
rouard, aussi de cette ville, MM. 
SimiT Dufresne et Arthur Dufres­
ne, sortant de charge, ont aussi 
été réélus par acclamation.

A Lu Providence, MM. Florent 
Roldtnille, Domina Buchand et 
Well le Jarry sortent de charge. M. 
Kohitaille ne sollicite pas un nou­
veau mandat et 11 y a lutte, pour 
sa succession, entre MM. Henri 
Bloulti et Gérard Vaaler. M. Ba­
ch» ml est réélu par acclamation, 
(mur un 18e mandat. M. Georges- 
Emile Morin est élu par acclama­
tion. eu remplacement de M. Jarry.

A Saint - Joseph -sur- Yamaska, 
l’uppel nominal aura Heu lundi, 16 
juillet

9 9 9 <

A la Commission Scolaire de 
l’Angè-Gardlen de KouvlUe, (cam­
pagne), M. Léou Vadnais a été 
élu en remplacement de M. Orner 
Ostiguy; M. Lucien Laçasse, en 
remplacement de M. Bourdeau. A 
la Commission de Canrobert, M. 
Fernando Messier, élu ]>ar accla­
mation.

Service anniversaire
Le service anniversaire de M. 

l’abbé Arsène Nadeau, ancien curé, 
sera chanté à Sont-Valérien, jeudi, 
19 juillet, A 9 hres.

I>es descendants de l’ancêtre An­
toine Fafurd.de Saint-Hugues, (Ba- 
got), out célébré avec éclat, A S.- 
Hyaciuthe, les noces de diamant 
sacerdotales du H. P. François- 
Xavier Fufurd, o.m.l., vétéran des 
missions indiennes au Cauadu. 
Près de quatre cents personnes, 
des familles Fa fard et alliées, ont 
pris purt uux fêtes célébrées A 
l’Hôtel-Dieu de uotre ville. I^a 
grande cha(>elle de 1’iuHtitutiou ser­
vit de théAtre A la première céré­
monie de ce Jubilé, nous voulons 
dire la messe solennelle chantée 
par le vénérable Oblat, qui est 
maintenant dans sa quatre-viugt- 
ueuvième année. 11 état assisté A 
l’autel, du 11. P. Eugène Nadeau, 
o.m.l., de Richelieu, comme diacre 
et du H. P. Eugène Fafurd, o.m.l., 
missionnaire A la Baie d’Hudson, 
comme sous-diacre. Le sermon fut 
donné par un petit-neveu du Jubi­
laire, le R. P. Alphonse La noie, 
H.S.H., curé A Sherbrooke. Cette re­
marquable pièce d'éloquence évo­
qua de façon émouvante la grande 
tlgure de prêtre et de mlsslonuulre 
«lue représente le R. P. Fufurd et 
le proposa en modèle A nos Jeunes 
générations.

Ou remarquait nu choeur: Mgr
Victor Quintal, v.g., représentant 
de S. E. Mgr l’Evêque de Saint- 
Hyacinthe; le It. P. Roger La fleur, 
o.m.l., représentant du Provincial 
«les Obluts, M. l’abbé E.-II. Mes­
sier, de Saint-Hyacinthe, le H. P. 
Victor Jodoln, o.m.l., de Rouge­
mont, supérieur du II. P. Fafard, 
M. l'abbé Azellus Fafurd, vicaire A 
Mascoucbe, et le II. F. Ludovic, 
c.s.c. Plus tard viennent s'ajouter 
d'autres visiteurs distingués: Mgr 
Arthur Vézlnu, p.d., du Séminaire, 
M. le chanoine P.-A. Saint-Pierre, 
aumônier d'Youville, le 11. P. Hu­
gues Lefebvre, s.J., du Collège S.- 
Iguuce de Montréal, M. l’abbé Ro­
drigue Desnoyers, curé de Suint- 
Hugues, et M. l'abbé Samuel Cus­
son, curé de Saint-Nazaire d'Actou.

Le banquet fut servi dans la 
grande salle des bazars de l'HOtel- 
Dleu, superbement décorée pour la 
circonstance. On avait eu 1 heureu­
se Idée de disposer les convives 
d’uprès leurs uncètres respectifs, 
dont le nom dominait les tables de 
fa pop très ingénieuse et artistique. 
A l’issue du banquet, le II. P. La- 
fleur, o.m.l., présenta au Jubllulre 
l’hommage de lu congrégation des 
Oblats, et M. François-Xavier Fu­
furd, de Shepeguu, Nouveau-Bruns­
wick, parla au nom de la famille. 
Une magnifique udresse fut lue 
par le jeune Léon-Paul Fafard. 
suivie de la remise d’une bourse de 
$500.00 au Jubilaire. Signalons 
aussi le bouquet symbolique for- 
muut le chiffre 00 et composé de 
soixante roses naturelles. Un des 
cadeaux les plus ai>préciés du R. 
P. Fafard fut la bénédiction apos­
tolique du Sulut-Pôre, obteuue par 
l'entremise de Mgr Quintal, et dont 
le II. P. Lufleur donna lecture A 
l'assemblée.

A trois heures de l'aprôs-mldl, 
le vaste réfectoire se trouva trans­
formé en salle cinématographique 
pour la présentation d'un magnltl- 
que 111m du H. P. Roger Labeur, 
o.m.l., intitulé “Son llève’’ et où 
le II. P. Fafard figure comme ac­
teur principal sur un des tbéûtres 
de ses missions. L’assistance put 
voir ensuite uu intéressant film de 
tfumille présenté sur l^écran par 
Mme Courad Fafard, de Spring- 
Held, Mass.

La Journée se termina par une 
soirée de famille, présentée en 
grande partie par des membres 
de la parenté du P. Fafard. La 
plupart des pièces, dont une Jolie 
saynète, furent rendues par des 
enfants des paroisses de Saint- 
Hugues, de Sainte-Hélène et de 
Saint-Nazaire d'Acton, grflce au 
dévouemeut des Soeurs de Saint- 
Joseph de cette dernière paroisse, 
qui s'étalent imposé la tâche d’ex­
ercer les Jeunes à leur rôle de figu­
rants. M. François-Xavier Fafard 
agissait comme maître de cérémo­
nies. Le Jubilaire, qui avait déJA 
porté la parole au banquet, enfer­
mes éloquents malgré son grand 
Age, parla de nouveau & l’issue de 
la soirée, et rappela surtout des 
souvenirs intimes de son enfance 
et de sa vie missionnaire. Détail A

Accidents «t M. [.-J. Chartier, député de S.-Hya., 
incendie dans à l'Assemblée législati ve, loue la 
noire région législation de l'Union " ’*
Un jeune homme de Saint- 

Damase souffre d une frac­
ture du crâne.— Un autre, 
de Saint-Valérien, d'une 
tracture d’un bras.— Un in­
cendie inquiétant à Saint- 
Denis.

Le R.P. F.-X. Fafard. o.m.l., ancien missionnaire chez les Indiens, 
aujourd hui do Rougemont, qui n célébré ce jours derniers avec s» 
famille, A Saint-Hyacinthe, ses noces de diamant sacerdotales.

En marge de la carrière de l’Iion. 
L. Barré, cultivateur, depute, 
ministre de l'Agriculture à Québec

Festival du üfi iiuiit

»

Un article du “Temps”, de 
Québec, fait un éloge mérité 
du ministre de T Agriculture, 
digne représenlant à l'As­
semblée législative du com­
té de Rouville.

Le chef de police Adrien Malo, 
de Saint-Hyacinthe, président de 
l’Association Athlétique du Corps 
de Police de notre ville, sous le 
patronage duquel aura lieu le grand 
festival annuel de la police de S.- 
Hyacinthe, le 2G août.

Le notaire S.-Germain 
en deuil de sa soeur, 
Mme Henri Girard

Québec, 11, (Spéciale)
Mme Henri Glrnrd, née Blanche 

Saint-Germain, de Québec, o*! dé­
cédée mardi A l’Age de 71 an*. 
Epouse de M. le notaire Henri 
Girard, du ministère (les Terres et 
Forêts, elle était soeur de M. le 
notaire Horace Sa Int-Germa in, «le 
Saint-Hyacinthe, «*t tante «lu Dr 
Guy Saint-Germain, de Saint- 
Guillaume d’Upton. Outre son 
époux, elle lnisH«* uu Ills et quatre 
Allés; le II. P. Ilené Girard, s.J., 
rédacteur A la revue Relation*; la 
R. S. Marie-de-LIguorl (Juliette), 
de la maison-mère des Soeurs mis­
sionnaires de rJîinmactilée-l’«incep­
tion, Montréal; Miles Pauline, 
Charlotte et Jeannine Girard. Lui 
survivent aussi deux autres frères; 
dom Venant Saint-Germain, Char­
treux, eu Angleterre, et le Dr Eme­
ry Saint-Germain, Sherbrooke.

:-o

M. Wilfrid Poudrette 
est réélu maire 
de Saint-Hilaire

« )

M. Wilfrid Poudrette o été réélu, 
par acclamation, main, du village 
de Saint-Hllalre-Hur-Richelleu, pour 
un douzième mandat M. Poudrette 
assume les responsabilité de maire 
depuis Janvier 1923, après avoir été 
conseiller de 1916 A 1923. Il fut 
aussi préfet du comté de Rouville,
a* un à m

Nous reproduisons du Temp*, 
(Québec) l’article ci-après, consacré 
A 1 hon. Laurent Barré, député «le 
Rouville à L Assemblée législative 
et ministre de l’Agriculture dans 
le cabinet Duplessis:

Le ministre «h» l’Agriculture est 
un meneur d’hommes. C’est une 
personnalité dont le dynamisme 
rayonne. Créateur «le l’Union Ca­
tholique des Cultivateurs, M. Bar­
re a voué à la terre un amour in­
défectible. C’est l’homme du sol 
avec toutes ses qualités typiques: 
bon sens, logique, endurance, achar­
nement au travail, volonté inébran­
lable de réussir.

M. Barré a réussi Ii a été l’un 
des principaux artisans du renou­
veau agricole qui se fait sentir de­
puis un quart de siècle chez nous. 
Premier président de i’U.C.C., qu’il 
contribua A fonder, il a depuis ba­
taillé ferme pour obtenir une amé­
lioration des conditions de vie de 
la classe agricole. On se souvient 
de ses interventions retentissantes 
en faveur d’une véritable politique 
agricole, sous le régime Tasche­
reau. Ses deelaraions lui valurent 
dans les rangs libéraux des inimi­
tiés acharnées. On organisa contre 
lui une antipropugande dégoûtante. 
Mais M. Barré tint tête à l’orage. 
Il continun de remuer l’opinion pu­
blique et finit par gagner son 
point l^i classe agricole, chez nous, 
n’est plus traitée en parente pau­
vre. Le ministère de l’Agriculture 
n’est plus considéré comme service 
de seconde zone. M. Barré aura été 
l’un des principaux initiateurs de 
cette réforme radicale.

Né à l’Angc-Gardien, comté do 
Rouville, M- Barré ne fréquenta 
que l’école du rang et s’adonna 
très jeune aux rudes travaux de 
la terre. Passionné de lecture, il 
compléta dans les livres et les re­
vues les connaissances acquises 
pendant son enfance. Avec quel­
ques amis inquiets comme lui, de 
l’avenir de l’agriculture, il comprit 
rapidement que le syndicalisme ne 
pouvait être que la solution logique 
des problèmes qui se posaient aux 
paysans de chez nous. Il fut des 
premiers ü s’embrigader dans l’U­
nion Catholique des Cultivateurs 
ft il défcntjit avec acharnement 
les intérêts de ses confrères agri­
culteurs dans des articles retentis­
sants, publiés par le Bulletin de* 
Agriculteur*. Il fut président de 
l’U.C.C., pendant deux ans et de­
puis il n’a pas cessé de s’intéresser 
à cette organisation professionnelle.

M. Barré est venu ù la politique 
par devoir social, afin de mettre 
en pratique les réformes qu’il avait 
prèchées. Elu pour la première 
fols député de Rouville en 1931, 
il fut réélu en 1935 et en 1938. 
Défait en 1039, il a pris sa revan­
che le 8 août 1944. ,

(suite en dernière page)

Saint-Damase, 10, (Spéciale)
M. Jean-Guy Beauregard, 15 ana, 

de Saint-Damase, souffre d’une 
fracture du crâne, à la suite d’un 
accident de la route survenu di­
manche dernier, entre S.-Damuse et 
Rougemont. Le Jeune homme se 
promenait à bicyclette, quand il per­
dit apparemment la maîtrise du 
véhicule et s’alla jeter contre une 
automobile que conduisait M. 
Raoul Théberge, do SaintHyacin­
the. Le blessé fut conduit immé­
diatement â l’hôpital Saint-Charles 
de Saint-Hyacinthe, où les. méde- 
ens constatèrent une fracture du 
crâne.

• • •
Salnt-Valérien, 10, D.N.C.

M. Arthur Racine, de Suint- 
Valérien de Shefford, s’est fractu­
ré le brus droit ces jours derniers, 
alors qu’il travaillait uux foins sur 
lu ferme de M. Origène Dcslundcs. 
Il étuit à charger du foin quand 
l’accident se produisit.

• • •

Saint-Denis, 9, D.N.C.
Un incendie qui aurait pu uvoir 

de gruvos conséquences s’est dé­
chiré vendredi dernier ù Soint- 
Ucnis-sur-Richclicu, dans un han­
gar appartenant â M. Amédéc La- 
flamme, au village. Activées par un 
fort vent d’ouest, les flummos me­
nacèrent assez longtemps les mai­
sons voisines, mais les pompiers 
réussirent finalement â les maî­
triser.

-------------- ;-0- ;---------------

Eus dix comités 
administratifs 
ont été formés
Le nouveau conseil municipal 

de Saint-Hyacinthe a procé­
dé, vendredi dernier, à la 
formation de ses divers co­
mités d’administration.

1.0 nouveau conseil municipal de 
Saint-Hyacinthe, présidé par M. 
Ernest-O. Picard, maire, a procédé 
vendredi dernier â la formation de 
ses divers comité» d’administra­
tion. Ils »e composent comme suit: 
Aquoduc et éloctriclîè 

M. Eugène Pnynn, président, 
MM. Cadorette, I/Archevêque, Du- 
rochcr et Gcndron.
Feu

M, Joseph L’Archevêque, prési­
dent, MM. Godbout, Durochcr, 
Beauregard et Bergeron.
Finance*

M. J.-B.-E. Durochcr, président, 
MM. Cadorette, Larivéc, Gcndron 
et Payan.
Hygiène et santé

M. Aimé Cadorette, président, 
MM. L’Archevêque, Morin, Beau­
regard et Bergeron.
Marchés

M. Adélard Morin, président, 
MM. Godbout, Lnrlvée, Gcndron et 
Payan.
Parc* et amusement*

M. Lucien Larivéc, président, 
MM. Godbout, Durochcr, Beaure­
gard et Bergeron.
Police

M. Narcisse Godbout, président, 
MM. I/Archevêque, Beauregard, 
Durochcr et Payan.
Urbanisme

M. Hercule Beauregard, prési­
dent, MM. Cadorette, Larivéc, Mo­
rin et Payan.
Voirie

M. E.-Adéiard Gcndron, prési­
dent. MM. Godbout, Larivéc, Mo­
rin et Bergeron.

MM. Lucien-D. Viau, comptable 
vérificateur, de Verdun, et A .-J. 
Archambault, de La Providence, 
sont chargés de la vérification des 
livres de la ville, et M. Henri 
BroÙRsenu est maintenu dnns ses 
fonctions de recenseur en chef.

!! donne d’ampies décatis sur ia iégisiation la plus importante 
qu’on ait encore connue dans la province.— L’hon. M. 
Duplessis et la classe agricole.— 1.’electrification rurale 
et ce qu’elle représente pour les cultivateurs. — Pour 
l’amélioration de la voirie de Saint-Barnabe.— Les che­
mins de 12 pieds de M. T.-D. Bouchard.

L’UNION NATIONALE ET~LE PEUPLE

:-o- :•

Dr Léo Benoit
Le Dr Léo Benot, médecin de 

cette ville, sera absent de ses bu­
reaux du 14 juillet ou 13 août pro­
chon. Scs client» sont prié» d’en 
prendre note.

SuintBurnabé, 9, (Spéciale)
M. Enifst .l Utiiirtlcr. «lêput«* «lr 

Saint Hyacinthe A l'Assemblée lé 
gisliiilvc, :i t cnil «llnuiiieliu dentier 
une assemblée â Saint Barnabe, 
aux lins «le donner â la population 
de ht région eertalnes explication» 
sur la législation sanctionnée â la 
ileridêrc session de la Législature, 
et lui faire part de projets intéres­
sant directement la paroisM* et les 
environs, l/assemblc»* était prési­
dée par M. le maire Alphérh* l.’loti 
tier. .Me Daniel Johnson, avocat, 
«le Montréal cl Acton N aie, porta 
aussi la parole.

Nous venons de terminer A (%mé 
bec, a dit M. Chartier une impor­
tante session de quatre mois, au 
cours de laquelle L Union natio­
nale a édicté um* législation salue 
et bienfaisante pour h* jsMiplc «le 
notre proviUec, une législation qui, 
«le l’avis des citoyens tes plu» uver 
lis, est la plu» importante jamais 
recommandée pur uu goiiverm- 
iiicnl. Vous avez été mis au cou­
rant par les journaux. Mais comme 
un bon nombre d entre eux, à 
cause de leurs accointances ave* 
ica politicien», dénaturent volon­
tiers les Tails, en marge des dé­
bats comme à propos de la portée 
des lui», J'ai cru qu'il était Juste 
que J'électoral fût renseigne sur 
ce qui s’est passé, et c’est pour­
quoi j'ai décidé de faire une tour­
née «lu comte. Non Mculemciil pour 
donner aux électeurs les explicit 
lions que je crois nécessaires en 
marge de la législation provimia 
le, mais pour répondre aussi aux 
questions des Intéressés, A l’oecu- 
sion, et éclairer ia population sur 
le travail «pii s’est (HMirsulvi à 
Québec, au cours de ia dernière 
session.

Si je couiiiHUice mu tournée «lu 
«•ouité par Saint*Barnabe, J’ai mes 
raisons. Je uni pus oublié la cou 
flaiicc que m'a manifestée la popu­
lation <!»• cette paroisse, en m'ac 
cordant la Julio majorité do 31 
voix. Je veux aussi y traiter «b* 
questions «pii l'intéressent parti­
culièrement, et «pie chucun dt* 
vous a liAte de voir résolues.

Lo prêt ugricolo
De 1036 A 11)39, l'Union Natio­

nale, pur son prêt agricole, vous a 
rendus maîtres chez vous, A mie 
époque «ai les eultlvateiirs étalent 
iiH'iincés d’ètre «lé|H)iilllés «le leur» 
bleus. Tous n'ont pus cil «!«• la ve 
couunIssants* eeiiendant. Je «mil­
ita U des gens «jul, sauvés d'une 
fniHih* certaine, ont voté coutrc 
M. Duplessis en 1939, sous le pré 
texte qu'il <lé|H*iiHalt trop d’ar­
gent, «piaml cet argent servait ex­
pressément A les sauver du in 
ruine. Ils faisaient tout simple 
IimmiI écho A IA voix de l«*ur maî­
tre, M. Godbout, qui était coutri* 
le prêt agricole, <*1 qui n'uyniit pu 
b* tuer s'est employé de hou mieux 
A 1«* déformer.

9

L’électrification rurale
Cette année l’Union nationale 

vous présente une autre pièce de 
)i'*giHlntion de haute p«>rtée sociale 
et éconotnhjue: l'électrification ru­
rale.

M. DuploHsi» est le grand pro­
tecteur de In classe agricole. 
Après vous avoir donné le Prêt 
agricole, Il vous donne l'électricité. 
Il veut faire de «a province la plus 
belle de la Confédération, celle oh 
il fait mieux de vivre. A vous «b* 
bénéficier des avantages de cette 
loi. Elle a été faite pour les culti­
vateurs, |smr leur donner «lu com­
fort, pour rendre leur t ru vu II 
moins harassant et (unir réduire h? 
coût de production sur les ferme».

faA éminemment sociale parce 
qu'elle vu permettre A la classe 
agricole, surtout A ceux d'entre 
«*lle qui habitent les réglons les 
moins |s*u(liées de bénéficier (les 
a vantage*#! de l'électricité. Dan» ce 
domuine-lA comme dans d'autre», 
l'Union nationale met en pratique 
sa formule «(lie l’argent doit servir 
nu (ample et non l’asservir.

Avantage* offerts
Qu’Il me Holt (lermls de souli­

gner quelques-uns des avantages 
qu’offre cette loi do l'électrification 
rurale;

1—L'Office pourra consentir des 
prêts uux coopérntlv«*H allant Jus­
qu'à 75% dt: coût de construction 
des ligues, remboursables A raison 
de 3% par année pendant 30 ans.

t «'M-A-lli!* que les coopératives 
paieront l'intérêt sur la somme 
empruntée pendant 39 ans, A 3%, 
ouii» Jamais rembourser «l<* capital. 
i Mi si vous !«• préférez, les coopé­
ratives rembourseront 90% seulu* 
ment du capital emprunté, sans Ja­
mais payer d’intérêt», eu 60 verse­
ments seud-auniiels ;

-• L'Office fournira aux cotqté- 
ralives un servit*#? d ingénieurs et 
de technicien» pour l'Iustallaiiou 
«les lignes, eu (dus d'un bureau de 
reiiHetgiicinents pour uvlH4*r hss 
coopératives sur l'achat du maté­
riel.

3 L'Office prétefn aux e«mpé* 
ratlv«*s sou assistance et son cou- 
«•oiir> «*i notamment son outillage 
(mur la const motion et l’explolta- 
tl«m «le leurs eut reprises, et four­
nira les sen ices d'n vocal s et d<* 
notair«*s jmmii* ia conduite «le leurs 
affaires {«'gales et judiciaires ;

I. L'office prêtera aussi aux 
cull i valeurs «pii prendront leur 
«•leet rlcité des coojiénil Ives, 75% 
«le leurs frais d'installation, Jus­
qu’à ««meurreme de $500.09, r«*m- 
boursnble en to versement» un­
muds, et portant Intérêt uu taux 
de 1% par uuuéc.

Dunn le cours ordinaire d«*s cho­
se», rangent que vous seriez appe­
lé A payer pour vous Installer, 
vous pouvez r«.*ij|ploy<*r pour um* 
a lit ré lia, soit en réduction «b* vo­
tre hypothèque, si vous en avez, 
soit pour l'achat de uiuchlncrlc, 
soit pour l'amélioration «l«* vos 
formes et •h’,pemlalices, «*t vous 
i'empriiuh'Z du gouvernement A 
1% pur année Pour uu gouverne- 
mon! coin doit étro montrer «le la 
MollIcUude, ("est cela «pie rUnhm 
nationale, sous la «Il reel Ion de 
t hon. Maurice IMi(»1«*shIh, fait p«»ur 
vous.

Ce qu'oit lu coopérative
Toute c(m(M'*rntlve constitue une 

société par net Ion», «•! lu responsa­
bilité «le s«‘H membres est limitée 
ail montant «le l«*ur luise respec­
tive. Unique sociétaire n'a qu'un 
vote, «iiicl(|iii* soil le nombre île ses 
actions. Encore IA, prédominance 
«lu capital-humain sur b* capital- 
argent.

Tout!* coojM'*rulive a b* droit 
«l’a«quérir ou opérer d«*s barrages, 
eludes, raphlcs et ftoiivoirs hydraii- 
llqtics, mais si elle le préfère elle 
(««•ut aussi faire des ententes avec 
nu servi» «* public «»u étatisé pour 
««bleuir «b* l'électricité. Dans ce 
«as, A défaut d’entente, c'est la 
Régie «pii déterminera les condi­
tion» auxquelles l'éiectrlcité devra 
lui être fournie; (c’est cela que 
M. Bouchard uppollc encourager 
les Trusts).

Vous pouvez prendre votre élec­
tricité «les compagnies ou vous 
pouvez bénéficier des avantages «tue 
vous offrent les coopérulives. C'est 
votre uffuln*. 11 reste uu fuit ee- 
liendaut. Durant 20 uu», nos ad­
versaires vous ont promis l'élec­
tricité, nulls ce ne fut que «les pro­
messes. Hl les compagnie» recher­
chent votre clientèle aujourd’hui, 
e'esL que nous avons créé les co­
opéra lives.

Nécot*ü6 de la coopération
i»*s coojiérutlves, nous devons les 

aider. Elles rendent service. Re­
nia i«|u«*z b* bien, J«* ne dis (ms que 
tout le commerce, tous les service» 
doivent être organisés en coopéra­
tives. Mais Je dis quo IA où c'est 
nécessaire «ni doit les faire naître 
si elles n'existent pas, car en bleu 
«les cas, c’est notre sauvegarde 
pour nous tes Canadiens framjais, 
c’est mitre moyen de défense cou- 
tre l'empiète met des grand» capi­
talistes, c'est notre protection con­
tre h* pateruulimne d'état.

Ia*m gouvernements ne peuvent 
seuls tout faire. 11 uppartleut A 
chacun de vous de nous aider et 
«b* vous uldcr. L’effort Individuel 
est nécessaire et essentiel. Si nous 
faisons notre part dans lu cons­
truction et le maintien «le rédlllcc 
social, nous aurons fait quelque 
chose de Bolide. I/es coopératives 
•vous en fournissent le moyeu. A 
vous dp les organiser, A vous de 
les mettre sur pied, A vous de les 
conduire et de les administrer 
pour vos uvuutugo et bûuéflce.

Suite à la page 6.
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O r E G O
CHAMPETRE

AB P H PO A E
PETITES ANN C Es

t STE-MADELEINE St-Jude
—M. l’abbé Etienne Blanchard, —A l’occasion dos Quarante- 

de Montréal de passage chez Mlle Heures et du Triduum au Sacré- 
Jierménic Blanchard, M. et Mme Coeur, prêché pur le RP: Senay, 
Philippe Blanchard, MM. et Mmes s.j. il y eut élection au conseil de 
Léo Benoit et Lucien Lapierre. la ligue du Sacré-Coeur. Voici le 

-Mlle Samson, de Montréal, était résultat: Aumônier et ^ président 
l'Invitée de Mme Lavoie.

Derniers prix 
du marché

Le S.-Hyacinthe Jr 
divise les honneurs 
d’un programme double

Tardif
Daigneault
Bergeron
Taillefer
Jérôme
Lefebvre
Trudel

2
2
3
4
3
4 
4

0 0 
2 X 
0 0 
1 
1
1 1 
1 1

1 
1

0 0 
1 1 
1 5

2
7

0
0
0
2
2
2
1

0
0
0
2
0
0
2

Le club Saint-Hyacinthe jr, de 
Prix obtenu» sur le marché de Marcel Thébcrge et de Paul Mes- 

honoraire, M. le curé J.-A. Richard, Montr$a|f lundi le b Juillet 1M5, «fier a divisé les honneurs d*un pro-
. ‘ , chef du comité de piété et de fa- r ju Coopérative Canadienne du gramme double à Montréal diman-

—Mlle Loins Cuertm. d- ni- mjlIc^ M Zéphlr Charbonneu; 1er Héfall (,H gu^,ec. Limitée. che dernier. Dans la première jou­
g et M. Louis Hc ivr , de Q • v|ce.pr^sj<|Cn^ et chef du comité te disputée au Mont Saint-Antoine

1W
I 1 MM»»*»»** 1 H WHébert; Assistant-secrétaire: M. J.- ‘ * .......................................... 1S1(I ry le clul

Guy Labossière; trésorier: M. Jo- J1 ~.............................................  îs.lo i,u locaux
scph-Arthur Michaud; commissaire- ........................................ 1S j0 7 parties.

disputéi
les joueurs locaux se sont montrés 

•jo.no beaucoup trop puissants pour leuis 
1!#.U0 adversaires et ils ont facilement 
lîL'tr» gagné a compte de 11 à 3. Dans la 
18.85 deuxième joute jouée au Parc Jar* 

club Champêtre a fait subir 
leur première défaite en

pa "
n lü PREMIERE PARTIE
15.35 Le club Saint-Hyacinthe a faci- 
15.&5 leinent défait les porte-couleurs du 

ltMKMT.OO Mont Saint-Antoine au compte de

peg ci iu **' uv 1 ** uv" vice-orésident «.» fc„». ______bcc, chez M. et Mme Alphonse ^ ^ rintempéranee ct le bias- PORCS
Guertin. phème: MM. Léopold Lafrenaye,

—MM. et MmeS Henri La pierre vice-président: M. Edouard La- 
ct Maurice Blanchard, MM. Octave j-jyj^çj Secrétaire et chef du comi*
Chicoine et Archil Lapierre sont lé f,e moraijt$: m. Charles-Edouard ,VJ v{ 
revenus d’un voyage à New Bed­
ford. Mass., chez M. ct Mme Azaric
Chlcolne- seph___________________  I J I

— Liliane fillette de M. et Mme ordonnateur des hommes: M. Jo- l*nU,,‘ >ir ..
Maurice Blanchard passe quelques seph Dupuis; conunissaire-ordon- Lxtru bmnt, i >*-*> > ••
Jours chez M. et Mme Louis Jodoin natcur des jeunes gens: M. Armand Wxira-louru, -P» 4‘ T u>
a Saint-Jean-Baptiste. Lamourcux; porte-drapeau: M. Vie- Di'inl-nistrat

—De passage chez M. et Mme tor Roy; organiste: M. P.E. L/Heu- ......... 1050-1100 H à 3 malgré les renforts que les
Ovila Bousquet, M. et Mme Le* reux; maitre-chantre: M. Elphège ’11,1 ................................ étudiants avaient acquis. En effet
blanc, des Etats-Unis, .vlM. ct Mmes Giégoire. j ^ octroi» du gouvernement fé- le fameux Marcil la terreur de tous
Georges-Etienne Bousquet et Gé- — M. ct Mme Louis-Aimé La- ^ ' m0UtUlît <Jc ^ gflr jeH A les clubs juniors de Montréal n’a 
rard Bousquet et leur fils Nor- inoureux, de Montreal, ont passé ^ m gont payés pur pas été chanceux contre les frap-
mand de Vallcyfield et Mlle Ma ^----- 1----- |u~ ** -
delcine Poirier de Montréal.

•Mme Jean Beauregard et scs 
deux fillettes Ly 
Marieville, chez 
soeurs.

—M. Jean-Paul Gaudettc, fils de , _ . . Movcu ... , rp , r-.... i m a Mu —Mlle Thérèse Trudeau, de Mon- 1 •M. et Mme Ernest Gaudettc, a Mlle . , . ' Cnimntmt tréal, en vacance chez Mme Cleo- 1 u,m,,un

quelques jours chez M. et Mme mfln(j0^8 attachés aux certifieurs peurs maskou tains qui ont réussi 
i'icm Germain . —......... seph coups sûrs contre lui dans la

-M. et Mme Maurice Charbon de elasulilcatlon.
VEAUX DE LAIT

W M W wUmeme manene c est a duc u» Cui* 
quième. Roland Létourneau a dé-

, J _

et Agathe, de neau ont eu la douleur de perdre
frères et lt,UI bebe. Luc de 3 mois. La curé- ............................. 14.50-15.00 montré quil avait repris sa forme

moine des Anges eut lieu h* ' ^ ^ ................................  14.00-14.50 des années précédentes alors qu’il
l’j.OO-l.T.OO n’a accordé de trois maigres coups

Ménard 3 1 1 1 1 2
Larin 3 1 1 3 1 0
totaux 28 8 7 21 9 4

; ♦ •
Voici la position des clubs dans

la ligue Montréal Junior.
J G P M

Champêtre 14 11 3 780
Saint-Hyacinthe 11 8 2 728
Seven-Up 8 4 4 500
Saint-Rémi 13 4 9 308
Mont Saint-Antoine 13 2 10 167

La position des frappeurs du S.-
Hyacinthe:

AB H MOY
Gladu 31 11 354
Létourneau 20 7 350
Thébcrge 21 7 333
Bérard 3 1 333
Larochelle 34 il 324
Délisle 16 5 312
Laflamme 22 6 272
Desautels 40 10 250
Pothier 40 10 250
Provost 24 6 250
Charron 5 1 20
Guertin 28 4 142
Bernard 21 2 090

PROCHAINE JOUTES

Nos lecteurs sont priés dt 
prendrs noto qus toute* pe­
tites annonces devront nous 
arriver avant le mercredi soir, 
pour publication dans le Jour­
nal de la semaina. L'abon­
dance des matières ci le nom­
bre sans cesse grandissant des 
PETITES ANNONCES, noua 
obligent è cette décision. Le 
public nous randra service en 
collaborant dans ce sons.

COURS DE COUTURE: à prix spé­
cial, pour fillettes, durant les mois 
d’été Parents, enregistrez vos fil­
lettes dès maintenant Singer 
Sewing Machine Co„ 405, rue Saint- 
François, Tél. 180 S.-Hyacinthe.

A VENDRE: Machines û coudre 
usagées, à pédales. Marque Singer 
et autres. En bon état*A bon mar­
ché. S'adresser au no 2061, rue La- 
framboise, Saint-Hyacinthe. jno

REPARATIONS: de chapeaux
(dame) à domicile. Travail garanti, 
dresser le soir seulement à 91, rue 
Saint-Pierre, La Providence, TéL 
Aussi chapeaux faits à la main. S’a- 
1345-w. jno

AGNEAUX
Jeanne Saint-Pierre, fille de M
Mme Rodolphe Saint-Pierre, décé- Phas Champ.gny

—M. et Mme Charles-Edouard et
leurs enfants, Mlle Claire Lamou- Hou, lb» «*t plus
reux passent quelques jours aux Moyen ....................
Etats-Unis

d

Mon .....
t *< Mil m 11 II

—Mlle Pauline Beauchemin, fille 
de M. Arthur Beauchemin, s’est 
fait heurter samedi dernier par un 
véhicule que conduisait M. Gad- ^ ^ ^
bois de Montréal. Alors qu’elle re* #
'■eiii.it avec Mlle Aurore Joanson | heOUOre
de chez son frère. Elle souffre de j j
contusion à un pieds ct d’un choc — - Choix
nerveux. —Ces jours derniers nous avions *°n

—M. et Mme Orner Dansereau. un Triduum prêché par le RP. :\Io*vni 
Mlle Angèle Phaneuf, chez M. et J- Senay, s.j., à l’occasion de Tin- 
Mmo Georges Phaneuf, à Saint- tronisation de la ligue du Sacré- 
Amable. Coeur et l’apostolat de la prière,

MOUTONS

( 'nmiiiun

7.00-H.00 sûrs aux joueurs du Mont Saint- 
Antoine.

Fornand Larochelle et Claude
.....  15.00 Guertin ont été les gros canons du
13.00-14.00 club local dans l'attaque de quinze 

coups sûrs contre les lanceurs Thi- 
_ beault et Marcil. Larochelle a ob­

........................... ^enu qUatre coups -sûrs dont un
................................ cjrcuit et un deux-buts tandis que
BOUVILLONS Guertin frappait deux-buts et deux

simples. Roland Létorneau, Marcel
....................... 1-.75-13.00 Thébcrge et Guy Délisle ont éga-
........................ 12.00-1-.*>0 lement frappés chacun deux coups
....................... 11.00-11.75 sûrs.
.......................... cjian)p jes ioCaUx ont été des

plus solides et ils n’ont commis 
qu’une seule erreur. Thébcrge a de

Dimanche prochain le Saint-Hya­
cinthe jr jouera de nouveau deux 
parties à Montréal. La première au 
Par Jarry contre le Seven-Up. 
Laflamme ou Poirier lancera poul­
ies locaux tandis que Theriault 
sera au monticule pour Seven-Up.

MACHINES A COUDRE: répa­
rées par experts, peu importe la 
marque. Achetons aussi machines 
à coudre usagées. Singer Sewing 
Machine Co. 465. rue Saint-François, 
Tél. 180, Saint-Hyacinthe. jno

Places "KLEEREK" dans voire 
irouss# de premiers soins: Soulage 
insolation, herbe à la puce piqûres 
de moustiques, coupures, brûlures, 
impetigo. Guérit également exzé- 
ma, psoriaris, erythéma, etc., pen­
dant votre travail. Recommandé et 
vendu par la Pharmacie Paul 
Lanctôt, 1396, des Cascades, Saint- 
Hyacinthe.

A VENDRE: frigidaire électrique 
pour liqueurs, Coca-Cola; aussi ra­
dio de table Sparion. S'adresser au 
no 1055, rue Bourdages, au 2e éta­
ge, Saint-Hyacinthe.

ON DEMANDE: cuisinière d’ex­
périence, pour Saint-Hilaire, l’été, 
et Montréal, l’hiver. $75. par mois. 
Références exigées. Place perma­
nente. S’adresser A Mme Albert 
Dupuis, Saint-Hilaire village, Tél. 
Beloeil 338. 3a

A VENDRE: 2 vaches, Tune Jer­
sey, l’autre Ayrshire; un wagon de 
travail double et simple; un bran­
card à foin; belle et bonne voiture 
de famille, avec roues caoutchou­
tées; sept attelages doubles. S’a­
dresser à M. F.-X. Paradis, Saint- 
Hyacinthe le Confesseur, Tél. 
1054-w.

A VENDRE: pelle mécanique,
uinsi que 2 bancs de gravier, situés 
a Saint-Dominique, le tout à bon­
nes conditions. S’adresser à M. Ro­
land Lemire, Nicolet 3a

DESIRE LOUER: u„ p,Ut m | 
sin ou un magasin de <Ü | 
moyenne. Prière de comm??* avec L« CourrUr, Tél. 37munl'l'!e! I

A VENDRE: tracteu. ~
Harris. 102 seniür; ch M^T 
à disques. Le tout en parfajl T 
A prix réduit. S’adresser à ù ^ 
mille Fontaine. Saint-Hu^' f 
Bagot. 5’ ^

h

• A VENDRE: machine à cûüdr , 
Électrique, genre secrétaire 
■dresser au no 24b, rue Satat.p,,!*' ' 

' La Providence. ,c,Te,

Dimanche soir 
au Parc Vaillant, 
queront au Saint* 
de s’assurer leur 
aux dépens de 
tourneau lancera 
tans et Capozzi

ù six heures 30, 
les locaux s’atta- 

Hémi et tenteront 
troisième victoire 
ces derniers. Lé- 
pour les maskou- 
pour Saint-Rémi.

TAURES
St-Dominique

M ct Mme W P Beauregard dans la paroisse. cl,0,t Type boUPher,e plus accompli un magnifique
.10 Montréal, chez Mme Amédêc* M- ct Mme Louis Nolln. M. Al- ...........................  10.75-11.00 “catch” à la 8c. alors qu'l y avait
Bi -deur M. et Mme Osias Hébert P,lonso Rochcleau, de Sherbrooke. Boum* ............................  !♦.;><deux hommes sur les buts.

en visite dimanche dernier chez M. Moyenne ............................. S.OO-ÎUH* Le Mont Saint-Antoine alignait
Jean-Marc Fontaine et M. Louis (’omnium* ........................... (I.00-7.(mi pour cette partie quatre joueurs du
Nolin. Café Saint-Jacques fort club junior

—M. ct Mme Roméo Fontaine, M. ' de la métropole. Ce sont: Léon Mar-
''■J r,M j . “‘ W.... 'I Jean-Paul et Mlle Laurctte Marsan, Choix -- Type à boucherie cil, les frères Lachance et Audet-
r,.... de Nordwalk, Conn., chez leurs ..................................  î).

amis. Bonne .....
—M. et Mme Antoine Leduc, de Moyenne 

Waterbury, Conn., en visite chez Commune 
—A M. et Mme Alphonse Blan- MM. Raoul et Joseph Leduc et Très Coin, 

cbet, une fille baptisée: Marie- Maurice Loiselle. Provost
Louise-Ilélène-Rnyinonde. Par. et —M. Octave Fontaine, en fin de TAUREAUX Larochelle
mar. M. Roland et Mlle Louisa Pa- semaine à Drummondville, chez chojx __ È 50^9^0 Gladu

9.50-10.00 Guertin

M. Louis Gaudrcault
Mlle Rose-Anna Bernard, M. 

Jorcph Leduc, de Montréal, chez 
M. Joseph Bernard et M. et Mme 

?r
Bernard.

—M. et Mme Antonio Hébert de 
passage à Sorel.

.00-9.50 te.
8.50- 9.50
7.50- 8.00
G.0<Hl.i»n oésautels
5.00-5.5U Pothier

SAINT-HYACINTHE
AB P H PO A E 

5 112 3 1 
0

lardy, cousin et tante de l’enfant. MM. H. Fontaine ct Osias Leclerc.
Porteuse, Mme Jérémie Palardy, —Résultat des examens pour les UllI1 ................................... Théborco
grand’mèrc de l’enfant. certificats: 10e année: Marthe ^nv,.„.................................. 7<K)-8(H) Délisle

6
3
6
1

—Mme Paul Saint-Germain, de tremblay, Aline Jodoin, 9c année: Commun 000*7 00 Létourneau
Montréal, chez MM. Adélard ct El- Réjeanne Chagnon, Pauline Laver-
zéar Deslnurlers, et Mme Wilfrid dure. Gabrielle Lussier; 7e année: OEUFS
Deslauriers. Lionel Beaunoyer, Ludor Chabot, .v-Gm» .................................... 30,,|i*

■Mlle Jeannette Couillord, de Madeleine Ethier. Denise Fontaine,
Montréal, l’Invitée de Mlle Alice Bernard_ Gauthier. Marcel Gau- ........................................... ;uh-
Beauchemin.

4
4
5

1
1
4
1
2 
0 
0

1 0 
0 1 
4 0 
0 14 
3 2 
2 1 
2 7 
2 0

0
3
0
1
2
1
0
1

0
0
0
0
0
0
0
0
1Totaux 39 11 15 27 11

MONT SAINT-ANTOINE
AB P H PO A E

—M le curé s’est absenté, diman­
che au soir pour aider aux Qua- 
rante-Heures de Sainte-Rosalie.

—M. l’abbé Maurice Desgranges 
était de passage au presbytère et 
aussi chez sa soeur, Mme Roland 
Jodoin.

—Mme Léon Idas Loiselle avait 
la visite de M. labbé Alfred Dé-
silet.

—M. et Mme Napoléon Lamou­
rcux, de Saint-Liboire, était de 
passage chez M. Albert Dansereau.

—M. et Mme Stanislas Beaudry 
étaient en promenade chez M. Al­
fred Cordeau. è

—Mlle Juliette Dolbec est allé 
passer quelques jours chez Mmes 
Lapierre et Hainel de Saint-Pie.

Mont St-Grégoire

thier, Denise Gauthier, Yolande .\-PouletteH ............................
Raymond Guérin, Fernand Laliber- 
té, Noélla Laliberté, Jeannine Paul,
Clémence Picard, Hervé Picard,
Claire Pelletier, George-Henry Ro­
binson, Julien Martin, Gisèie Mi- 
dette Bernard Larivtère.

BEURRE

HR.SS Saint-Joseph, directrices 
du couvent, sont actuellement à S.- 
Hyacinthe pour leur retraite, è la 
maison-mère de leur communauté.

- -La R.S. Sainte-Germaine de 
France, accompagnée de la R.S.
Martel de la Congrégation Notre- 
Dame, de Montréal, était chez M. '' aterbury.

Ste-Hélène

a été plus tranquille.
Une offre plus libre et un ralen­

tissement dans la demande ont 
contribué è une baisse ractlonnui­
re des cotes.— %

—F.n visite chez M. Ludger Petit, s,‘1"n ''"lïlco National de la Stn-
M Ludovic Petit ct sa famille, dé ’‘stocka” de beurre de

beurrerie en entrepôt le 1er Juillet

Labric 2 0 0 5 0 1
Arbour 1 0 1 1 O«e 0
Gervais 4 0 1 8 1 0
Garceau 4 0 0 1 1 1
Grenier 4 0 i 2 0 0
Brisson 3 0 0 1 1 0
Quévillon 4 0 0 1 0 1
Legault 2 0 0 2 1 1
Thibault 1 0 0 1 1 0
Marcil 1 1 0 1 1 0
R. Lachance 0 1 0 4 0 0
M. Lachance 2 0 0 0 1 0
Audette 1 1 0 zO 1 0
TOTAUX 29 3 3 27 10 4

t Acton Vale 1
-jr ~ %

Chez M. Pierre Savoie: l’abbé 1915, dans les

Brunei, d’Upton.

O. Lalanne, à l’occasion du 
anniversaire do 
père M. Pierre 
banquet et offrande 
cadeaux par les
enfants et arrière petits-enfants. -..... ....... ...

—Récemment étaient bénis par —Chez M. Toussaint Faust, M.
M. le curé, les mariages de Mlle °1 M,ne Lucien Boucher, d'Hnver- Lundi matin, 9 juillet 1945, lt 
Rose-Anne Normandln avec M. hil1* Mass., M. et Mme Albert Bou- no 1 pasteurisé au gros
Florent Boucher; et Mlle Gilberte cher ot leur fmille de S.-IIyacinthc. 4'h,It coté ît 34^e la livre.
Poulin avec M Bernard Monast. —Chez M. Josaphat Barnabé,
Ces jeunes épousés habiteront par- Mlle Jeannette Barnabé, Shcrbroo- 
ml nous. ke. M. ct Mme Roger Barnabé, de

Sorel.

DEUXIEME PARTIE 
Le club Champêtre a fait subir

neuf principales au club local sa première défaite

FROMAGE

FETE A LA BRASSERIE MOLSON
iPlPllllm ir

lî,a ;iiif

5e alors qu’il scorèrent huit points 
pour sceller Tissue de la joute. Lu­
cien Laflamme s’acheminait vers 
une nouvelle victoire lorsque la 
inanche fatale survint faisant su­
bir à notre as lanceur sa première 
défaite de l’année. En effet Lucien 

En vertu du contrat intervenu avait remporté neuf victoires avec 
entro lu Grande-Bretagne et le le Mont Saint-Louis et six avec les 
Gouvernement Canadien, le from»- Muskoutains.
ge du type CHEDDAR, fabriqué A lu 2e manche les locaux scorè- 
daus le» provinces d’Ontario et de rent deux points grâce à un trois- 
Québec, le ou après le 1er Juin buts de Fernand Gladu et un sim- 
1945, est réquisitionné par l'Office pie de Bérard. A la 3c, ils en sco- 
dea Produit» Laitiers. rèrent un autre pour porter le sco­

re 3 à 0 en leur faveur, ct cela
leur* pour le fromage No I blanc, “«SeîsThoïe 
eat llxè a 20c ]a livre, f.ùb, ucMo” cho.ce
d’exi>6tlItlon de la fabrique.

—M. et Mme Laurent Saint- 
Pierre, de Saint-Hyacinthe, et Mme 
Emile Couture de Saint-Liboire, 
étaient en visite dimanche dernier, 
chez M. et Mme Henri Bouthot.

—M. .et Mme Armand Moquin et 
leurs enfants, de Haverhill, Mass., 
étaient en visite au cours de la se­
maine dernière chez M. et Mme Al­
bert Barré.

—Mlles Béatrice Brisebois, Ger­
trude Taillon, Cécile Bouthot et 
Marie-Paule Bouthot visitèrent, di­
manche dernier, le Cap de la Ma­
deleine.

—M. et Mme Edouard Houle, de 
Montréal, M. et Mme Georges Du­
fresne, de Saint-Hyacinthe, ont ren­
dit visite dernièrement à M. et 
Mme Henri Bouthot.

—M. et Mme Louis Véronneau, 
de Beloeil de passage à Acton Vale 
ces jours derniers.

' St-J-Baptiste '

ON DEMANDE: une jeune bonne 
pour le service de 3 personnes, 
dans une ma*’son privée. Bon sa­
laire; après-midi libres; devra cou­
cher chez elle. S’adresser au no 
985, rue Laframboise. jno

Les tablettes Slendor sont efli- 
caces. Traitement de 2 semaines, 
$1.00; 12 semaine $5.00. En vente à 
la Pharmacie Paul Lanctôt

A VENDRE: beams de fer, de 10 
ct 20 pouces de largeur par 16 
pieds de longueur. Beau lot de 
tuyaux de 1” à 12”, pour renvoi 
d’eau ou poteaux d’étable. Cour­
roies en cuir, de 6” à 24” de lar­
geur. Fittings de toutes sortes, 
poulies, shaft, etc. S’adresser à M. 
Biaise Allard, 30, 4e rue, Iberville, 
Qué., Tél. 2692. 27juil.

ACHETERAIS: automobile usa­
gée de 1927 à 1942; paierais bon 
prix comptant. S’adresser à MM. 
Anthime et Jules Desmarais, 139, 
rue Centrale, Village Saint-Joseph, 
Tél. 313-w. jno

A LOUER: 1 appartement meu­
blé, comprenant chambre à coucher 
chambre de bain, cuisine et sola­
rium. Aussi 1 chambre meublée. 
S’adresser au no 2420, rue Morin, 
Saint-Hyacinthe. jno

VILLEGIATURE: pensionnaires
acceptés sur une ferme près de la 
rivière, excellente cuisine, tout 
confort, endroit idéal pour se re­
poser. S’adresser à Mme Oneil 
Etienne, Tél, 795-r-25, Saint-Pie de 
Bagot.

A VENDRE: ameublement et ou­
tillage complet de salon de bar­
bier. S’adresser au no 122, rue S.- 
Pierre, village Saint-Joseph, TéL 
567-w. 13J

A VENDRE: Nash, 1941. S’adres­
ser â M. J.-D. Desrosiers, mar­
chand de chaussures, 1460-1470, rue 
des Cascades, Saint-Hyacinthe. Jno

... A LOUER: h la semaine ou au 
mois, 2 chalets sur la rivière Ya- 
maska; chaloupes, service d’auto­
bus. S’adresser à M. Orner Destau­

. riers, 795-r-3, Saint-Pie de Bagot.

BONNE DEMANDEE: pour ser­
vir dans un chalet, à la baie Mis- 
sisquoi. S’adresser au no 585, rue 
Mondor,, Saint-Hyacinthe.

A VENDRE: un manteau de drap 
noir, avec collet en mouton de 
Perse noir, taille 18 ans. S’adres­
ser au no 17a, rue Sainte-Anne, La 
Providence.

PERDUE: une boucle d’oreille en 
or, perdue sur le terrain de cour­
ses à Saint-Hyacinthe, le jour de 
la Saint-Jean-Baptiste. Récompense 
promise à qui la rapportera ou no 
1400, rue Saint-Antoine, chez M. 
Joseph Pontbriand, S.-Hyacinthe.

VILLEGIATURE: à ceux qu? dé­
sirent passer d’agréables vacances, 
allez à la villa "Mon Repos”. 1 
mille passé le village de Saint-Pie, 
tout droit, jusqu’à un chalet blanc 
et rouge. Bonne cuisine, site splen­
dide, prix raisonnable. S’adresser à 
Mme Wilfrid Lussier, 2168 Bour­
dages, Saint-Hyacinthe, Tél. 914-j, 
ou en fin de semaine, à Saint-Pie.

A VENDRE: terre. 190 acres, dont 
60 arpent» de bois. 27 bêtes à cor­
ne, une trayeuse neuve. 4 chevaux 
de travail, 1 verger de 35 pom­
miers, roulant complet, maison 
princière de 14 grandes pièces; à 
5 arpents de l’école, à 3 milles du 
marché de Farnham; lait expédié 
à Montréal; ruisseau sur la terre, 
eau courante à Tannée. S’adresser 
à M. René Bouchard, 1125, rue S.- 
Dominique, Saint-Hyacinthe, Tél. 
411-w. 3a

COUTURIERE: Mme Daigneault. 
couturière, 68 rue Saint-Pierre. La 
Providence, annonce qu’elle fait les 
boutonnières à la machine jusqu’à 
un pouce de grandeur, et les bou­
tonnières françaises. S’adresser par 
téléphone au no 1188-m.

A VENDRE: maison neuve, imi­
tation brique, 1 logement de 7 piè­
ces. au village La Providence, avec 
grand terrain de 55 x 95. Vendra 
cause départ de la ville, maladie. 
A bonnes conditions. S’adresser au 
no 34, rue Saint-Augustin, La Pro­
vidence.

A VENDRE

Une des plus bolU* proprU.
téa de Saint-Guillaume dUp. 
ton située au centre du vilU- 
ge. Maison et les autres dé­
pendances très bien finies et 
peinturée:, système de chauf. 
fage de cave, toilette, chso. 
bre de bain, électricité et té­
léphone. 3 garages, écurie et 
2 autres emplacements eo ar­
riére allant d'une rue à l'au­
tre Très bon site pour hom­
me de profession ou de com­
merce. .

Adressez-vous à Philippe 
Parent, S.-Guillaume dTJptoo 
ou à 1220 rue Cascades, Saint- 
Hyacinthe. jn0

Une recette de jus 
citrons qui chasse les 
douleurs rhumatismales

Si vous souffrez dr douleur* rbwmvj» 
male*, asthétiqucH, essaye/ cette rerrn» 
elle est simple et j>eu di*t>en>liru*e. Pr* 
curc zvous un paquet de RU-EX, chei w 
tre pharmacien. Mélangez le cutitena its 
une pinte d'eau, ajoute/ le ju» de 4 » 
trous. C’est facile et plaisant.

Vous n'avez besoin que de 2 cuillerta 
à table, deux fois par jour. Souvent aprti 
4^ heures, voir le soir meme, de ipenduia 
résultats sont obtenus. Si 1rs douleur* ai 
Mint pas soulagées et que voua ne vjoi 
sentez pas mieux, la prescription RU El 
ne vous coûtera rien. Votre argent vow 
sera remis si vous n'obtenez pas le* rf 
sultats désirés.
RU-EX est recommandé et est en vente » U

Pharmacie Paul I.iiiiclnl 
Saiut-Uyaciutbu

i

COMMIS DEMANDEE
On demande une jeune 

fille comme commis. S’adres­
ser à M. Léo Perreault, 1706. 
rue des Cascades. Tél. 629-J, 
Saint-Hyacinthe. jno

AVIS
Je, soussigné, par les pré­

sentes. désire aviser le pu­
blic que tous les comptes de­
vront être payés au bureau, 
qu'aucune marchandise ne 
devra être payée sur livrai­
son, et que ma comptable 
seule est autorisée à faire la 
collection.

E.-A. GENDRON
marchand

1855, rue des Cascades 
Saint-Hyacinthe 2?j

> v

!

i

Saint-Liboire

ülins* Molson Limitée, Mont- 
rcnl, a formé un club Quart de Siècle 
aim d honorer ses employés lors de 
leur 2oe anniversaire de service.

A la cérémonie de formation qui a 
eu heu à la brasserie, 56 employés, 
ayant de 4.) à 25 années do service, 
ont reçu des montres d'or ou des 
<*torets d'argent: et chacun d'eux 
porte maintenant un bouton spécial 
a son lever».

Herbert W. N foison, prudent de 
la brasserie, a fait les présentations et 
en a pro/ité pour mentionner ii* bwd

f* ,aux. antécédents des membres de 
la famille Molson qui dirigent la com- 
twgnic. Joseph H. Lanoix. vétéran de 
4- ans de service, a proposé un vote 
de remerciement à l adresse du bu­
reau de direction en disant que si tous 
les employés étaient traités avec au­
tant de justice que ceux de îa Bras 
sene Molson "on pailerait moins de 
socialisme et de communisme".

Ici, M. H. W, Molson a fait la pré­
sentation ù M. H. Eugène Halde, 
vétéran de 45 ans de. service. A la fin 
de la cérémonie, M. Morgan a pré 
senté des cabarets à M. II. W. Molson

hommage aux services ses 25 années de service.

iir8 *nour^ h» Ffrnînn t* grâce à un simple de Provost, un
est fixé à °0c la livrl> *t°hh ^“ficldcrs choice” ct un simple de

Vint alors la 5e manche, les lo­
caux qui avaient affiché une tenue 
de champion depuis le début de la 
joute fléchirent lamentablement en 
même temps que le lanceur La- 

„ flamme qui avait été invincible 
T jusque là. Un but sur balles, un

i Alfred Laplante, de erreur de Provost, un simple de
Oratoire Saint-Joseph, M. et Mme Jusme, un nutre erreur de la recrue 
v|la Laplante. de Sainte-Rosalie, Bérard à l’arrôt-court, deux autres 

chez Mme Pierre Laplante. simples de Trudel et Ménard, un
-M. et Mme Armand Thibodeau deUX buts T bnlles consécutifs,

Mme Wilfrirt n.m.iic m r- „ ' 11,1 n'«uvals lanceur et un simple Mme Wilfrid Dupuis. M. Guy Du- de Taillefer étaient suffisant pour
Mlles Laurette et Yolande assurer la victoire au Champêtre.

Dupuis de Montréal, en visite chez Los l°c»u* tentèrent de se rallier
M, et Mine Edouard Dupuis. à la 6e munche alors que Pothier

frappa un dur coup de trois-buts
—Mmes Moisan et Bastlen, de avcc les buts remplis, mais le frap-

Montréal, chez Mme Raymond pCUr 8Uivant’ provost fut retiré au
Ouellette. ‘ Bûtî?n* J

Plus de 1.500 spectateurs nssistè-
—Mlles Thérèse Lavlgne. de S.- ront * ln Pnrtie et tous déclarèrent

Simon, Jeannette Fontaine de S- quc sétaient la Part*e. la plus chau-
Hyacinthe, chez le Dr Bouquet ^

-Mlle Delphine Morin, Mme R. SAINT-HYACINTHE
Ouellette et Mme Duchesne, de pas Désnutcls 
sage à Montréal. Pothier

—M. Henri Fournier et sa fa- J3rovost 
mille, nous ont quittés pour de- Gladu’011* 
meurer à Saint-Louis de Gonzague. Guertin

-M. Wilfrid Laliberté, de Mont- I^ébe,r,!e 
réal, chez son His M. Gilbert U- Laflamme 
liberté. TOTAUX

—M. Ernest-J. Chartier, député 
de Saint-Hyacinthe à Québec, et 
M. Albert Rioux, de l’Office de 
l’Electricité étaient de passage dans 
notre paroisse, au cours de la se­
maine. Ils ont rendu visite à M. le
curé Léveillé.

»
—M. Guy Daigneault passe quel­

ques à Québec.
—M. et Mme Arthème Lambert, 

leurs fils Jean-Luc, Jacques et 
Pierre sont allés à Saint-Germain 
de Grantham, dimanche dernier.

—Mlle Thérèse Michaud, de 
Montréal rendait visite à Mlle 
Pauline Hamel, dimanche dernier.

—A M. et Mme Primat Savary, 
une fille baptisée Marie-Gilbert. 
Par. et mar. M. et Mme Richard 
Alix, de Rougemont. Porteuse, Mlle 
Réjeanne Savary, soeur de l’enfant.

—Les membres du cercle des Fer­
mières se réunissaient mardi soir.

AB P H PO A E 
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SERVEZ-VOUS EN POUR - 
CRAMPESü. refroidissements

FAITES-EN USAGE POUR 
FNfORSFS CONTUSIONS

(Pùe&tjfo 7
...Il expédie 

des colis 
h nos gars 
outre-mer

Bien que la guerre en Europe soit 
terminée, nos gars outre-mer ont plus 
que jomaii besoin de vivres, de lettres, 
de revues et de colis divers.

Ils en ont besoin pour combattre la 
monotonie du service de garnison et 
de faction.

Chaque lettre que vous leur en­
voyez devrait être gaie et remplie de 
nouvelles qui touchent des gens et des 
endroits qu’ils connaissent. Parlez-leur 
aussi des emplois qui les attendent à 
leur retour.

Les colis de vivres sont d’une impor­
tance primordiale. Beaucoup des 
nôtres occupent des villes dépourvues 
même du strict nécessaire. Chaque 
tablette de chocolat, chaque pain ou 
boite de miel leur est vraiment 
nécessaire.

Il est maintenant possible d'expédier 
des revues, livres et journaux aux par­
ticuliers faisant partie de nos Forces 
Armées. Alors, écrivez aufourd'hul-- 
immédiatement.

'w -%

n\
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Contribuée par h
brasserie

MONTRÉAL
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"Hou* lOlliiUfti OlVisé» iML4C9 que uuui 
•vons hérité des qualifications de rougi» ri 
de bleus... Cessons noi luttes fratricides
unissons-nous!"
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" VENDREDI. 13 JUILLET 1945

N oui avons formé une Union nationale 
au-dessus des partis politiques, parce qua 
nous avions les mains nettes et que noua 
entendons les garder nettes.

Maurice DUPLESSIS

VENDREDI. 13 JUILLET 1945

Son 4 4 # > *oeuvre
Le sénateur Bouchard s’en prend à la direction de l’Ecole 

Technique de Saint-Hyacinthe, disant qu’elle a détruit 
son oeuvre. — Cette oeuvre était inexistante. — Rien 
de technique ne s’enseigna jamais à l’Ecole Technique, 
telle que conçue par M. Bouchard. — La nouvelle direc­
tion réalise son oeuvre à sa place.

Une fois de plus, le sénateur T.-D. Bouchard vient de 
profiter d’une élection où il n’était pas intéressé personnel­
lement, pour sortir de sa demi-retraite et réclamer sa part 
du succès de nouveaux élus. Il porta longuement la parole, 
mercredi dernier, au cours de rassemblée qui suivit chez 
nous l’élection par acclamation de cinq échevins. La partie 
la plus remarquable de son discours fut celle qui eut trait 
à l’Ecole Technique de Saint-Hyacinthe, et à son orienta­
tion nouvelle. On a détruit mon oeuvre, s’est-il écrié. Et 
notre homme de bafouiller pour dire, sans le dire, ce 
qu’était cette oeuvre. Car rien ne fut jamais plus flou, plus 
imprécis, plus vague et plus opaque que les idées de 
M. Bouchard, en matière d’enseignement technique. Il fit 
dépenser quelque $300.000., à la ville de Saint-Hyacinthe 
et au gouvernement de la province, pour la construction 
d’une école technique où rien de technique ne s’enseigna 
jamais. Tout au plus réussit-il à y inaugurer, en deux ans, 
un enseignement primaire supérieur qui faisait double 
emploi avec celui que donnent chez nous les académies 
commerciales de garçons et filles. En deux ans, on acheta 
un certain nombre de machines à ouvrer !e bois et le fer, 
qui ne furent jamais installées. Une assez vaste salle, appe­
lée pompeusement bibliothèque, contenait quelques dou­
zaines d’ouvrages reçus en don du Secrétariat de la Pro­
vince. L’école n’eut jamais plus que quarante élèves régu­
liers, pour lesquels se devaient dévouer une dizaine de 
professeurs. La situation fut toujours telle qu’en janvier 
dernier S. E. Mgr Douville, évêque de Saint-Hyacinthe, fai­
sant publiquement une revue de certaines activités locales, 
jugea à propos de dire que l’Ecole Technique de Saint- 
Hyacinthe en était encore à chercher sa voie.

* * *

Si c’est là l’oeuvre que réclame M. Bouchard, l’oeuvre 
qu’il accuse les dirigeants de l’Ecole Technique d’avoir dé­
truite, il n’y a pas de quoi s’enfler de vanité. D’Ecole Tech­
nique, l’institution n’avait que le nom. En lui donnant une 
nouvelle orientation, les administrateurs d’aujourd’hui 
n’ont donc rien saboté qui fût technique. On ne s’attaque 
pas au néant. En supprimant l’enseigsement donné jusqu’ici, 
ils ne privent non plus la jeunesse d’aucune facilité de s’ins­
truire, puisqu’elle peut trouver dans nos académies l’équi­
valent de ce qui s’enseignait à l’immeuble du boulevard 
Laframboise. M. Bouchard a donc mauvaise grâce de dire 
qu’on a détruit son oeuvre, puisque cette oeuvre était 
inexistante. Il a érigé sur le boulevard Laframboise un bel 
immeuble qui s’y trouve encore, qu’il n’a pas su utiliser, et 
auquels ses successeurs à l’administration de l’Ecole 
Technique ont trouvé une fin. Non seulement ces hommes 
n’ont pas détruit son oeuvre, mais ils sont en train de réa­
liser son oeuvre à sa place. Après des mois de travail et 
d’études, ils ont pu enfin, avec le concours du gouvernement 
de la province, trouver une utilité pratique à l’immeuble 
dont il ne savait que faire, où aucun enseignement technique 
ne se donnait, où il avait pu loger à peine quelques classes 
primaires. Dans l’esprit de M. Bouchard, TEcole Technique 
de Saint-Hyacinthe dot-elle être, ou ne pas être technique?
N avait-il pas promis à la population une école technique? 
Si^ oui, qu a-t-il à larmoyer parce que “son” école s’oriente 
véritablement vers l’enseignement technique, cet enseigne­
ment promis par lui-même, mais qu’il n’avait pu mettre 
sur pied jusqu’ici?

* * *

Comme nous l’annoncions il y a déjà quelque temps,
I Ecole Technique de Saint-Hyacinthe se transformera peu 
à peu en centre d’enseignemnnt textile. Elle deviendra avec 
le temps un véritable institut d’enseignement textile. M. 
Bouchard admettra que c’est là du technique. Les cours 
turent organisés de telle façon que la première année sera 
1 équivalente de celle des autres écoles techniques de la 
province, et ce dans le propre intérêt des élèves. Ainsi les 
élèves des écoles techniques de Montréal, Québec ou Trois- 
Rivières, après leur première année, pourront s’inscrire en 
seconde à Saint-Hyacinthe, s’ils le désirent, et d’autre part 
les élèves de Saint-Hyacinthe pourront également s’inscrire 
en seconde aux écoles nommées, s’ils décident pour une 
raison ou une autre, après un an chez nous, de ne pas per­
sévérer dans l’étude des textiles. Cette façon de procéder 
offrira les plus grandes facilités aux élèves, en éliminant 
dans la mesure du possible les pertes de temps possibles. 
Certes, les dirigeants de l’institution locale auraient pu 
organiser chez nous un enseignement technique comme 
celui qui se donne à Montréal, Québec, ou aux Trois-Riviè­
res. Ils jugèrent inopportun de faire ainsi double emploi. 
Se rendant compte que quelque 80.000 personnes vivent
de l’industrie textile dans la province, et qu’aucun ensei­
gnement textile ne se donne nulle part au Canada, ils cru­
rent avec raison combler une lacune, rendre service à la 
population de la province et du pays, rendre également 
wrvice à l’industrie si importante des textiles chez nous, en 
convertissant en centre d’enseignement textile l’école jus­
qu ici inutile et à moitié vide de M. Bouchard. Prenant 
1 attitude qu’il prend, celui-ci manifeste un esprit arriéré, 
non progressif, nullement au fait des besoins du temps.

Harry BERNARD

EN MARGE DES ÉVÉNEMENTS
M. BOUCHARD ET L’ENSEIGNEMENT

Dans scs remarques de la semaine dernière, en 
marge de l'Ecole Technique et de I orientation que 
lui donnèrent ses administrateurs, avec la coopéra­
tion du Secrétariat de la Province, le sénateur T.-D. 
üouchard exprima quelques idées assez étranges. 
Citons-le d après son C lairon ■ Si nous voulons obte­
nir de nouvelles manufactures, de nouvelles indus­
tries. il nous faudra organiser et mettre à la disposi­
tion des enfants des propriétaires, gérants, des con­
tremaîtres et des employés expérimentés dont les 
besoins se feront sentir surtout au début de ces 
entreprises en notre ville, des écoles où ils /courront 
itre admis sur un pied d’égalité avec ceux de la spu­
tation locale. La plus grande objection que les 
industriels posent quand il s’agit de venir dans nos 
petites villes, c est que notre système d'instruction 
publique place leurs enfants dans l’impossibilité 
d etre instruits . . . C’est une école de ce genre que 
nous avions établie à Saint Hyacinthe et dont le 
gouvernement provincial vient de saboter la nature 
de l instruction sous le prétexte d'en faire une école 
spéciale pour l'enseignement textile. Qu'est-ce à dire 
eue ce charabia? M. Bouchard essaye-t-il de nous 
apprendre que son école technique était destinée aux 
enfants des étrangers. non-Canadiens français, qui 
auraient pu venir s'installer chez nous, à la suite de 
I établissement de certaines manufactures? A ce 
compte, elle serait devenue une institution où l'cn- 
M ignement se serait donné en anglais, une sorte de 
High-School organisée sur le modèle de celles qui 
existent en Ontario ou aux Etats-Unis. Que nous 
\oila loin de l'enseignement technique que M. Bou­
chard se déclara anxieux, pendant tant d’années, de 
mettre à la disposition des citoyens de Saint Hya­
cinthe. Est-ce que M. Bouchard a simplement 
'rompe notre population, lui promettant une école 
technique et n'ayjnt en tête qu'une école anglaise, 
destinée aux enfants des citoyens de langue anglaise, 
présents et futurs, de notre ville? Si M. Bouchard 
voulait une école de ce genre, pourquoi ne le disait- 
il tout de suite, au lieu de tromper les gens en leur 
lepp'scntant la nécessite chez, nous d une école tech- 
r.ique, au lieu de taire voter des fonds pour une 
icole technique, tant par le gouvernement de la 
province que par la municipalité?

M. BOUCHARD SE CONTREDIT
Un peu plus loin, toujours d'après le Clairon. 

M. Bouchard se contredit bel et bien en affirmant 
que l’école technique, telle que conçue par lui. avait 
pour objet d'offrir de l'enseignement technique aux 
enfants des ouvriers de Saint-Hyacinthe. Quand 
donc le pauvre homme mettra t il de l'ordre dans 
scs idées? Voulait-il une école anglaise pour les non- 
Canàdiens français, ou une écoie technique pour les 
fils des ouvriers? A la fin. pour employer le langage 
vulgaire qui ne le scandalise point, qui voulait-il 
bourrer, et pourquoi? S'il savait ce qu'il voulait, il 
aurait peut-être moins de difficultés à s'exprimer. 
Ou plutôt, s il disait clairement ce qu'il avait et ce 
qu'il a en tête, il s'exprimerait peut-être de façon à 
être compris et ne se contredirait pas grossièrement.

M. BOUCHARD SE RE-CONTREDIT
*

Ailleurs encore, M. Bouchnrd dit: Les cours 
de cette école (technique) étaient aussi avancés que 
icux de n importe quelle école supérieure de Mont­
réal (ce qui est faux), et donnaient accès à l'Uni­
versité (ce qui est également faux), et aux écoles de 
hautes études commerciales et de cours spécialisés. 
Voilà ce qu'aura perdu la population ouvrière de 
le ville de Saint-Hyacinthe qui aime, comme les 
classes plus riches, à permettre à ses enfants d'arri­
ver à n'importe quelle profession libérale et à n’im­
porte quel poste de commande dans nos industries 
et nos maisons financières. (Voir le Clairon. 6 juil 
let 1945). Nous voilà en face d une autre contra­
diction. Il ne s'agit plus d’école technique, ni d'école 
anglaise, mais d’une institution préparant aux études 
universitaires et, éventuellement, aux professions 
libérales. Quelle espèce de création bâtarde M. Bou­
chard avait-il imaginée, qui pût à la fois remplacer 
chez nous les collèges classiques, dispenser l’ensei­
gnement technique, théorique et pratique, et par 
surcroît donner celui d’une High-School de langue 
anglaise? Décidément, M. Bouchard ne sait pas ce 
qu'il veut, ou il se refuse à le dire.

M. BOUCHARD BAFOUILLE
A propos d'enseignement textile, M. Bou­

chard dit qu’il y avait songé, et que son école tech­
nique première manière devait avoir des cours spé­
ciaux pour l'industrie textile dont la partie méca­
nique devait être enseignée sur place dans une de 
nos grandes industries, comme cela se pratique par­
tout ailleurs. II semble bien que M. Bouchard 
s aventure ici sur un terrain qu’il ne connaît aucu­
nement. L’enseignement textile qu’il préconise a 
déjà été tente et mis de côté, parce qu’il n'offrait rien 
(H pratique. Absorbés par les mille soucis de la pro­
duction et de la distribution de leurs marchandises, 
les industriels ont autre chose à faire qu'à organiser 
dans leurs établissements des cours pour la jeunesse. 
D’ailleurs, si la théorie de M. Bouchard s’inspirait 
du bon sens, pourquoi aurait-on pris la peine, aux 
Etats-Unis, de fonder des institutions d'enseigne­
ment textile dans le Massachusetts, l’Etat de New 
York, la Caroline du Nord, la Géorgie, le Texas?

H. B.

INFORMA T ION POLITIQUE
A OTTAWA A QUÉBEC

On doute fort que M. King 
soit il la hauteur de la 
tâche qu’il a à remplir
En dépit de la victoire en Europe, le Canada reste toujours 

sur un pied de guerre. — Les trois urgents problèmes 
qui retiennent l’attention du gouvernement. — On se 
demande si M. King a le tempérament et la vigueur 
voulus pour traverser avec succès la période de transi­
tion. — Il prendrait sa retraite après la session de 1946.

Ottawa, 10, (Spécinle)
Trois problème* d'urgence re­

tiennent l'attention du gouverne­
ment et le pressent A prendre des 
initiatives immédiates..

Dès le lendemain du scrutin du 
11 juin le cabinet a dû se réunir 
sans plus de retard pour aviser 
aux mesures à prendre relative­
ment à:

1“ L’approvisionnement des pays 
dévastés de l'Europe;

2— Le rapatriement et la réin­
tégration dans la vie civile de nos 
soldats d'outre-mer;

3— Et la mise en vigueur immé­
diate d'une politique nationale du 
logement pour donner h nos sol­
dats et leur famille le logement qui 
leur manque présentement.

Le premier ministre King a été 
fort affairé depuis la dernière 
élection. Il a dû, d’abord, se rendre 
à San Francisco avec son ministre 
de la Justice, l’hon. M. Louis S.- 
Laurent, pour signer In charte des 
nations-unies, se trouver un comté 
pour obtenu le mandat parlemen­
taire dont il avait besoin pour re­
prendre son siège nu parlement le 
23 août prochain; s’occuper du re­
maniement de son cabinet; rece­
voir la visite du général Smuts du 
Sud-Africain et du régent de l'Iraq; 
élaborer avec ses collègues du ca­
binet le programme de la prochai­
ne session et, plus particulièrement, 
le prochain budget; et enfin avi­
ser aux mesures urgentes pour pa­
rer à la pénurie du logement qui 
sévit dans tout le pays.

On s’explique aisément, qu’en 
raison de ces multiples préoccu­
pations, le premier ministre s’est 
vu contraint de remettre A plus 
tard sa visite A Washington où 11 
devait avoir avec le président Tru­
man une très importante entrevue. 
A cette entrevue il devait discuter 
avec le président d’un projet d’en­
tente commerciale entre le Canada 
et les Etats-Unis ainsi que du pro­
jet de la canalisation du Saint- 
(.auront. »

Pour l'instant, ce qui parait le 
plus pressé, ce sont les initiatives 
que le gouvernement doit prendre 
pour organiser les contributions du 
Canada à l’approvisionnement en 
vivres et en matériaux de toutes 
sortes pour soulager la misère qui 
règne dans les pays dévastés de 
1 Europe et les aider à rétablir leur 
vie économique et industrielle.

SI môme nos armées ont cessé 
les hostilité sur le théûtre de la 
guerre en Europe il est, quand mô­
me, évident que la population ci­
vile du Canada reste sur un pied 
de guerre. Il y a, d’abord, ln pour­
suite des hostilités contre le Japon 
qui pourraient encore se prolonger 
d une année. Cette participation se­
ra sûrement coûteuse en hommes 
et en capitaux.

Il y a, ensuite, les responsabilités 
que nous avons assumées en si­
gnant le pacte de San Francisco. 
Le Canada, comme toutes les au­
tres nations-unies, devra faire sa 
large part pour rétablir l’ordre et 
la vie économique en Europe. Les 
pays dévastés par la guerre ne peu­
vent pas se suffire aujourd’hui. Ln 
terre ne produit plus. L’industrie

Beaucoup de gens liront ou reli­
ront avec plaisir les Poéelc» de 
Mallarmé, que l'on réédite fl Mont­
réal. (1) Us trouveront peut-être 
singulier que le voL me ult été Im­
primé un Mexique, mis ils n’en 
goûteront pas moins
J.r riergr, le vivace rt le !*■! «ijourd'hul,
ou encore la pièce classique, si l’on 
|ieiit ainsi dire d'un i>oême symbo­
liste, qui commence par ce vers 
désabusé:
l-’i rhttr e*t triste, héUt! et j’ai lu tou»(le» livre».

Mallarmé fut le mage par excel­
lence» du symbolisme français, qui 
remonte A 1873 ou environ, et qui 
eut pour parrains plus ou moins 
conscients de leur rôle Arthur Rim­
baud, Tristan Corbière et Charles 
Gros. Tout historien des lettres 
vous dira d'ailleurs que le symbo­
lisme se divisa bientôt en symbo­
lismes: celui d'Henri de Régnier et 
celui de Francis Vlelé-Grlffln, ceux 
de Gustave Kahn, de Charles Mo­
rice, de Maeterlinck, de Verbaeren, 
de Jeun Moréas. On pourrait en 
nommer dix autres. Paul Valéry, 
ami et disciple de Mallurmé, donne 
cette définition du symbolisme: 
“C/e qui fut baptisé le Symbolisme 
se résume très simplement dans 
l'Intention commune à plusieurs 
famille de poètes, (d'alUeurs enne­
mies entre elles), de reprendre A 
la Musique leur bien... Nous 
étions nourris de musique, et nos 
tête» littéraires ne révalent que de 
tirer du langage presque les mêmes

est en grande partie, paralysée par 
les bombardements. Les popula­
tions sont errantes et sans domicile 
fixe. Il faut, partout reconstruire 
et se hâter de le faire avant la 
saison rigoureuse.

Le Canada, en raison du rang 
qu’il occupe parmi les nations al­
liées, devra faire beaucoup dans 
cette oeuvre de rétablissement. Dé­
jà, le gouvernement nous annonce 
qu’il soumettra encore à un régi­
me de rationnement pour la viande 
afin que nous soyons en mesure 
d’en exporter une très grande 
quantité en Europe. Il en sera de 
même pour plusieurs autres de nos 
denrées alimentaires.

Cela veut «lire «pie le Canada 
restera encore un an, nu moins, 
sur un pied de guerre et qu’il nous 
faudra attendre encore longtemps 
Pour goûter aux fruits de la vic­
toire.

la* rapatriement de nos soldats 
d'outre-mer est un autre gros pro­
blème. On a vu, par les dépêche» 
de Londres, que nos soldats en An­
gleterre sont fDrt anxieux de re­
venir au pays. Les Incidents à Al­
dershot ne sont pas de nature à 
aider le gouvernement dans sa tâ­
che pourtant déjà assez difficile.

Une fol» revenus au pays ces 
soldats démobilisés réclameront Im­
médiatement du travail. Us se mon 
treront fort exigeants. Et cela pré­
cisément parce que, pendant toute 
la durée de la guerre, on a fait 
parmi eux une propagande suivie 
pour leur donner bien à entendre 
quil» seraient traités au mieux une 
fois ln guerre finie. Bon nombre 
de ces soldats n’ont aucune compé­
tence particulière, mais cola ne les 
empêchera pas de réclamer des po­
sitions avec de h salaires élevés. Dé­
jà certains d’entre eux ont refusé 
avec dédain des positions d'ordre 
inférieur qui, toutefois, étaient de 
leur compétence.

Et à Toronto, ces jours derniers, 
des soldats rapatriés qui s'étalent 
enrôlés pour la guerre du Pucifl- 
que ont déclaré qu'lia ne quitte­
raient pas le Canada avant que le 
gouvernement ait trouvé moyen de 
loger convenablement leur famille.

Comme on le voit, ce problème 
du rapatriement comporte pour le 
gouvernement de grandes difficul­
tés à résoudre. Cette semaine, une 
délégation des maires de dix des 
principales villes du pays n eu une 
entrevue avec le ministre des Fi­
nances, l'hon. Ilsley, pour discuter 
des mesures à prendre pour cons­
truire nu moins 50.000 maisons d’ici 
mal prochain. C’est là une entre­
prise de grande envergure. Pour 1» 
bien conduire, Il fnudru nécessai­
rement que le gouvernement trou­
ve les matériaux ainsi que la main 
d'oeuvre compétente. Dons les clr- 
cnztances, cela n’est pas si facile.

Et pour donner du travail aux 
soldats rapatriés, il faudra néces­
sairement que le gouvernement 
supplée à l’Industrie qui n’aura sû­
rement ni le temps ni les moyens 
voulus pour se convertir dans les 
délais nécessaires pour les fini ci­
viles.

(suite en 6e page)

One élection complémentaire 
se tiendra dans la lieauce à 
la fin du mois de septembre

Pour le choix d’un mccesieur à M. Edouard Lacroix, qui ne 
xiégea pat une foit, avant de démissionner.—Sorel aurait 
bientôt un hôpital moderne. — L’hon. Antonio Talbot 
entend doter la province d’un excellent réseau de routes 
partout où le besoin s’en fait sentir.

Québec. 10. (Spéciale)

Nous aurons duns la province de 
Québec une élection complémentai­
re. à lu fin de septembre ou tout 
au début du mois d’octobre. Elle 
aura lieu dans le comté de Beauce 
pour désigner un successeur à M. 
Edouard Igicroix, qui avait été élu, 
le 8 août dernier, comme représen­
tant du Bloc. Mais jamuis M. Lu* 
croix ne voulut se rendre à l’As­
semblée législative.

On lui avait assigné. A la Cham­
bre busse, comme voisin do bureau, 
le chef provincial du Bloc. M. An­
dré Laurendeau, député de Mont­
réal-Laurier. Est-ce que M. Lacroix 
ne voulait être tout à côté de M 
Laurendeau’’ Ou encore est-ce quo 
M. Lacroix ne voulait avoir comme 
chef, le Jeunes représentant du 
Bloc? Nous l’ignorons. Toujours 
est-il qu’il brilla par son absence. 
Et à la fin de la session, soit le 
J°ur même de la mise en nomina­
tion des candidats en vue de l'é­
lection générale fédérale, le 14 mal, 
il faisait tenir à l’Orateur de l’As­
semblée législative, l’hon. Alexan­
dre Taché, sa démission, comme dé­
puté de Beouce.

U ne reste donc plus, à l’assem­
blée législative, que trois jeunes 
représentants du Bloc, et pas dan­
gereux du tout, trois petits “bloc", 
MM André Laurendeau, Albert 
Lemieux de Beauhurnols, le fils 
spirituel sinon du "grand chef" du 
moins du "grand" Maxime Ray­
mond., (j il i a failli se faire battre
dans Benuharnois-Laprairic, le 11 
Juin dernier, et M Ovila Bergeron, 
de Stnntcnd.

Les bref» d'élection pour ln te­
nue de l'élection partielle «le Bcau- 
ce seront émis immédiatement 
après la tenue de ln conférence 
fédéralc-intcrprovinclnle, qui débu­
tera. à Ottawa. le 0 août prochain. 
Le candidat de l’Union Nationale 
sera dans la Beau ce, M. Octnvi*
Poulin, de Saint-Martin. Ce dernier 
est la frère du Dr Raoul Poulin, 
qui fut élu, aux élections généra­
les provinciales du mois d'août 
1030, comme député de l'Union Na­
tionale pour le comté de Benuce. 
U fora la lutte pour son frère Oc­
tave.

Quant à M Edouard l*acroix et 
son frère Charles, ils feront uusai 
campagne pour M. Octave Poulin. 
Les libéraux sont A la recherche 
d’un candidat. Il parait que l’hon. 
Henri Renault, ancien ministre des 
Affaires municipales, du Commer­
ce et de l'Industrie, ne veut plus 
se représenter. D’ailleurs il est 
bien forcé de le faire, parce que 
l’on dit couramment, dans les cer­
cles libéraux, que l'on no veut plus 
de lui, étant donné qu’il s’est fait 
battre, le 0 août dernier, bien qu’il 
fût alors ministre de la Couronne.

Quant nu Bloc, il ne représente­
rait pas de candidat à cette élec­
tion complémentaire, étant donné

(Billet du jeudi

Stéphane Mallarmé
effet» que le» cause» purement so­
nore» produisaient sur nos être» 
nerveux."

• •

(1) Editions Bernard Valiquette.

J>*s symbolistes suivaient le con­
seil de Verlaine:
Dr la muiiqur avant toute chose.

Il faut savoir que de nombreux
étrangers, écrivant en langue fran- 
«;alHe, tinrent à loger A l’enseigne 
symboliste. Il y avuit parmi eux 
le» Belges Maeterlinck, Verbaeren, 
Albert Mockel, Vlelé-Griffln, l’Amé­
ricain Stuart Merrill, l'Israélite '| 
Gustave Kabn, le Grec Jean Mo­
réas, qui s'appelait de son vrai 
nom Papudlaraantopoulo». La nou- 
\elle théorie devait conduire A plu­
sieurs Innovation», à certaine» dé­
rouvertes, et A des abus dont la 
poésie^ française restera longtemps 
affaiblie. Elle provo«|ua d’abord 
l'affaiblissement de la rime, puis 
le méprl» de l’alternance des rime» 
masculines et féminines. Elle tolé­
ra l’hiatus et d’autres licences. 
Comme l’écrit Fortunot Btrowakl, 
“la liberté s'installa partout et 
l'oreille seule ût la loi." Mais lu 
grande liberté fut le vers libre, 
non pus le vers libre de La Fon­
taine, soit "la succession irrégu- 
llôre de ver» réguliers", mal» ce 
vers qui n'est en somme que de U

prose poétique, et qui procédait 
duns une large mesure de l’Améri­
cain Walt Whitman. Pendant long- 
teinps, Mallarmé travailla duns 
l'ombre, lier autant que modeste. 
Une élite l'entourait, proclamait 
ses mérite», mais il ne se produi­
sait guère. Le public le connaissait 
surtout par les [girodlcs écrites 
pour se moquer de lui. Ha poésie 
étuit souvent obscure, mais cela 
tenait au parti pris chez lui de ne 
pus dire les chose» trop directe­
ment, et A su haine de l'oratoire. 
N'écrit-ll pas: “Nommer un objet, 
c’est supprimer les trois quarts de 
la Jouissance du poème qui est 
faite du bouheur de devluer peu à 
jH’ii ; le suggérer, voilà le rêve."

On exagéra l’obscurité de Mallar­
mé, qui ne se compare point à celle 
de Valéry. Un bou tiers de se» vers 
se lisent aussi facilement que ceux 
de n'importe quel poète. "Hu répu­
tation d'auteur difficile, dit René 
Lulou, est... fondée sur trois poè­
mes, une vingtaine de bounet» et 
les Divagations..." Stéphane Mal­
larmé uaqult à Paris dan» un mi­
lieu bourgeois, le 18 mars 1842. il 
u'avalt rien du bohème, s'était fait 
au contraire une existence fort 
rangée. Pour gagner son pain et

leur deuxième et dernier fiasco du 
il Juin. C'est, en toute véiilé, eage 
de leur part. Le Bloc disparaît en 
bloc.

Le gouvernement de l'Union Na- 
tlonnle. par l’entremise de son mi­
nistre de la Santé et du Bien-Etre 
social, l’hon M Paquette, doit dans 
un avenir prochain, doter la ville 
de Sorel d'un hôpital moderne et 
spacieux. Pourtant le comté de Ri­
chelieu n’est représenté, à Québec, 
par un représentant ministériel. Ce 
«pii démontre «pie le gouvernement 
Duplessis ne se préoccupe pas des 
questions purtisanne», mais bien de 
1 intérêt <!«• la population d'abord 
et avant tout.

• • •

I.e gouvernement, par l’entremise 
«lu ministre de la Voirie, l’hon. An­
tonio lallmt, est A étudier un pro­
jet de la plus haute importance 
P°ur la région de ln Maurlclc et du 
Lie Saint-Jean. Au point «le vue 
pittoresque et tourlsthpic, la route 
la plus Importante est sans contre­
dit la route Trois-Rivières-L» Tu­
que.

En effet, cette route longe le S.- 
Maurice sur une longueur de 108 
milles II est question de la pro­
longer JusquA Roberval. au Lac S.- 
Jean. On sait qu'un travail avait 
été commencé dans ce sens, sous 
l'administration de l’Union Natio­
nale. <|<* 1030 A 1039. Mais les llbé- 
taux n’y firent rien, alors qu'ils 
étaient au pouvoir.

Il est aussi fortement question 
de prolonger la route de L ai Tu- 
«pie jusqu’au «lelA de la ligne de 
partage des eaux «lu Saint-Maurice, 
soit dans le bassin de lu Male Ja­
mes.

Le but de cette dernière route 
serait l'exploitation forestière d un
territoire «l«* 6,384 milles carrés de 
belles forêts, qui n’ont jamais été 
touchées, selon un Inventaire fait 
par le ministère des Terres et Fo­
rêts, dirigé par l’hon. John-S. Hour- 
que.

Uct inventaire révèle qu’il y n 
IA 15,000.000 de cordes de résineux 
et 3,000,000 de cordes de feuillus. 
La réalisation de ce projet consti­
tuerait assurément une aide pré­
cieuse au prolongement de la vie 
de l’industrie forestière de la Mau- 
ricle, où s«* trouvent les plus grands 
moulins do pulpe du monde entier.

Le gouvernement continuera nus 
si les travaux qu'il avait commen 
cés, de 1930 A 1939, pour la cons 
tructlon d'une route allant du I.a< 
Saint-Jean A la région de Chlbou 
gmnou On pourra ainsi exploitai 
l'une des plus riches régions mi 
nières de notre province. Voilà nu 
tant d’oeuvres utiles et profitable:
A notre population et qui seron 
d un grand avantage p«»ur traverse: 
la période d’après-guerre.

celui de sa famille, ce qu’il n'estl- 
inult point négligeable ni uu-des- 
"oiih de lui, il enseignait l’anglais. 
Il fut ainsi professeur A Tournon, 
Besançon, Avignon, et enfin A Pa­
ris, au lycée Condorcet, A partir de 
1873. Dans la capitale, 11 habitait 
rue do Rouie un modeste apparte­
ment oû II recevait ses amis et dis­
ciples, chaque mardi soir. Non seu­
lement les jw>èt«w symboliste» se 
coudoyaient aux fameux mardi», 
mais la plupart des Jeunes littéra­
teurs do l’époque. Paul Claudel y 
était l'un des assidu», de même 
qu'André Gide. Jules !.nf orgue, 
Pierre Louys, Camille Maudnlr, 
Valéry, Adolphe Jtotté, Marcel 
Hohwob, Laurent Tullhade, et que 
d'autre»? En été, Mallarmé se sau 
vult A la campagne, dan» une mal 
son entourée de rosiers qu’il possé 
dait A Vulvitis, près de Fontaine 
bleau. Il y mourut après trois Joun 
d’une maladie apparemment béni 
gne, le 1) septembre 181)8. Feu nom 
b reuses, m«?h oeuvre» tiendra len 
presque foutes dun» un volume 
L’une de» principales est VA prêt 
midi d'un faune, où il voulut met 
tre l’essentiel de sa doctrine poétJ 
que. Mallarmé était un raffiné, Jn 
mais content do la page termlué« 
cherchant sans cesse à faire mleu: 
Ix* désir de la perfection et le hou 
de se distinguer le conduisirent 
l'étrange, au Hyblliln, A l'heriuôl 
que.

L'Illettré
(reproduction Interdite)
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LA BRASSERIE

exécuté par un groupe des mem 
bres de la chorale, Mgr Vézlna pro U ’ -*f

COMMANDEZ 
vos Poussins /I 

Bray {Cl!

TU FAIS LE
MEMEimpm/

J'EMPLOIE LA

Pas de gobt sur I
7 MENAGERES CANADIENNES 
SUR 8 QUI EMPLOIENT DE LA 
LEVURE SECHE EMPLOIENT
la 'ROYAL'! ~ ObMCo*‘On 
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MOUV GIOM
Le téléphone à 
la portée des 
cultivateurs

Comment pratiquer 
la méthode de la 
respiration artif.

Avec l’arrivée des vacances d’été, 
la Ligue CaiimUcBiH? de Santé si­
gnale <|tie bien des morts pur

----------- noyade pourraient être évitées,
Des que les choses redevien- d’abord en ne courant aucun dan-

droni normales, la compa- *riuan| rnilWt.nit-ft et longuement
gnie de telephone Bell se ,a respiration artificielle quand les
propose une dépense de accidents surviennent.
$10.000.000., pour étendre H y a niuHlenw aim*». ou «t
le service téléphonique dans ^ (1.utteutlüll .i.iiih 1.»
les campagnes. HU|,W di> wiuveta«e, et l’on <K*ln-

_____  n,lt que les victimes mouraient
Moins de cinq ans après que la parce qu» ion cessait irop *°t la 

main-d’œuvre et les matériaux respiration artificielle. .<s '•
deviendront disponibles, la Cie de tues mouraient parce que ou n .i- 
Téléphone Bell du Canada pro- vuit pas fuit tous les efforts P*mr 
jette de dépenser $10.000.000 pour It* ranimer, parce que Ion ue corn- 
étendre le service téléphonique ru- prenait pas pleinement toute l«li­
rai à 20,000 autrs foyers ruraux du caeité de la respirai Ion artlllcielle. 
Québec et de l’Ontario, selon un H existe des rapjwrts pu r fuit e- 
urticle paru dans la dernière II- nient auilienliques de sium.v* ° ‘te* 
vraison du ’’Blue Bell” magazine nus après non moins de cinq lieu- 
mensuel des employés fin téléphone res de respiration artificielle. Bans 
neii des ni'i d'étecimention, Il existe au

Mme Pierre Allaire, 
de Saint-Ours, est 
décédée à 76 ans
Saint-Ours, 11, D.N.C.

Mme Pierre Allaire, née Marie 
Blalichette, de Saint-Ours, est dé­
cédée la semaine dernière, à l’Age 
de 70 tins. Outre son époux, la dé­
funte laisse un Ills, M. Antonio, et 
une tille, Mme Arthur Lachambre 
( Albortine), ainsi que plusieurs 
|K»tlts*44iifants. Les funérailles eu­
rent lieu à l’église paroissiale de 
Saint-Ours, sous la direction de la 
maison Huge ne La rivière, lai levée 
du corps fut faite pur M. le chan. 
Louât Tournoyer, curé, qui chanta 
aussi le service funèbre. Au chœur, 
ou remarquait M. l’abbé Clirysolo- 
gue Allaire, i*eel., neveu de la dé­
funte. 1/iiibunmtloi) se lit A Saint- 
i Mira.

Les certificats 
au couvent de 
Saint-Barnabé

Un grand bingo 
à Saint-Thomas, 
le 28 juillet

Le collège bat le Bénédiction d’uné 
S.-Damase et perd aux croix, chez M. Jos. 
mains du Roxton Pond Paré, à Saint-Denis

St-Aimé

Résultats des certificats d’études 
primaires au couvent de Salnt- 
Bûrnubé, dirigé par les HR. SS. 
de Sa lut-Joseph.

île ANNEE 
Pauline Cdté 
Estelle Cloutier 
Cécile Ixddanc

7c ANNEE 
Lorraine O ravel lue 
Arma mie Marion 
Réal Lntlamine 
Georgette La mou r eux 
Gaétan Oravellue 
Lueile l'iotiflfe

Meole de Salnt-Rocli, dirigée par 
Mlle Oabrielle Leblanc:

7c ANNEE 
Vvon Olroua rd 83.8%
Jeannine Oadhois 82.3%

•m

IbAsh

92%
SÜ%
85%

87.8%
vSTj.2%
80.8%
77.2%
70.3%
70.2%

Saint-Thomas d’Aquin, 11. D.N.C.
Uli grand Bingo aura lieu A S.- 

Tbonias d’Aquin samedi soir, 28 
Juillet, à 8 heures 30. Il y aura de 
magnifiques prix spéciaux. Vingt 
chances i*our 25 sous. Une bicy­
clette d’une valeur de $42., sera 
tirée au sort comme prix de pré­
sence. Le gagnant sera libre de 
choisir entre la bicyclette et la 
somme de $12. Chant et musique 
eu plus. Bienvenue A tous.

Deux joutes fort 
contestées, le 8,
à Saint-Barnabé

Les collégiens sous la double di­
rection de Maurice Desnoyers et 
de Paul Bédard ont battu le Saint- 
Damasc par le compte de 9 à 4. Le 
dimanche suivant les séminaristes 
étaient rendu à Roxton Pond, mais 
là furent malchanceux et perdaient 
par le compte de 19 à 8. Le lanceur 
Raté s’est distingué au monticule. 
Les meilleurs frappeurs de cette 
Joute furent Jean-Paul Jean avec 
1000; Maurice Desnoyers avec 750 
et Bédard. Lemonde, Giard. Diman­
che prochain cette équipe rendra 
visite au patronage. * Cette partie 
promet détre intéressante.

Philipsburg
moins un cas mi une victime a re­
pli-' roniuiIhhuuci* après avoir solu­
ble mono pendant huit heures. 
Après tie tels faits, iiVhI-M lias 
étrange qu'on rapporte qn’oil% cer­
tains cas l'on ait cessé la respira­
tion artificielle après une simple 
demi-heure d’ellorts.

signale une. même si la vh -

êrne mode d'exploitation que hi respiration artilieielle commence 
des urrfndes villes et d’au- aussitôt que possible et continue

... ... ...... i. i......... .. m.i«isix heure- ou plus. Tant

mort, ou 
toute vie

lie
est

Bell.
CVtte uomm#* SC'-'* affectée A

travaux de reconstruction à l’amé­
nagement de facilités pour desser­
vir le.; clients dont les commandes 
ont été différées par suite de la 
pénurie du temps de guerre et de 
l.i demande inusitée, et à de nou­
velle constructions en vue de l’ex­
pansion et à cause de l’insuffisance Ou .... . .
des lignes sur poteaux. Le projet time est restée jusqu’à trente ml- 
comporte la pose de 2,000 milles mites dans l'Ouu, il y a une chance 
de lignes nouvelles et de 20,000 que la vit* ne suit pas éteinte et
milles de circuits neufs. que grAee à des méthodes nppro-

Ello ne comprend pas le coût de l11’^*4’1* ^prenne «*«>n naissance, 
la conversion des centraux ruraux v*n teslsit* «‘gaiement pour que 
au mi 
celui
très améliorations générales qui bmgteiup
visent à fournir de l’emploi au plus Um* lu corps ua pas la raideur ca- 
grand nombre possible dans la pé- raetéristlquc d»* la 
rioâc d’après-guerre. Ce sera la l*®ut conclure que 
contribution de la Compagnie. ételnle. L’un des cas de retour tar­

ifa Compagnie a entrepris d’au- dlf à la vie. dont l'authenticité
très études en vue de savoir ce «“*1 le mieux garantie, est celui
que les cultivateurs des régions ru- d’un enfant ramené à la vie après 
raies pensent du service et ce qu’ils cinq heure* de travail intense et 
en attendent. A la lumière de ces plusieurs heures après que l'enfant 
données elle pourra élaborer d’au* avilit été déclaré mort, 
très projets encore plus vastes. H est également important qui» 

Fournir un excellent service à ceux «pii recourent A la resplra- 
un prix que le cultivateur peut Bon artilieielle s'assurent «pie l'air 
payer n’est pas une mince affaire pénètre bien dans les poumons 
lit-on dans cet article. On estime tandis qu'lia prodiguent leurs ef- 
que fiO- des familles rurales éta- nuts à la victime. Il y a toujours 
!)lio.s dans le teiiitoirc de la Com- cette p«isibilité qu'il se soit produit 
pagnie Bell sont situées soit le long „„ «piisine du larynx et que la 
de lignes existantes ou assez près, victime ait été sminpiée plutôt que 
d’elles pour que le service puisse noyée
leur être fourni sans qu’il soit né- u‘ulôh,Mllî «h» respiration urtlfi- 
cessalre d exiger des frais spéciaux delle la plus populaire est lu mé- 
■ e construction. A l'heure netuette ,l,„.le Kehnefer. «’apt*. cctt« n.0-
f hablUUon. ont ....... „ou.

!<crvlC0 ‘«/'Phonique. On n re- ,„)llr fl
rnm, aux rm thodcs économiques ,Vll(I de sTruulor tirs .. .....  vl
de construction qui tarent adoptées tll. ......... . vll.(inil. ,.M ......
avant In Rucrrc et on étudie d'au- ,.uucll<k. Hllr Vl.utri, ,
très perfcctionnemenU qui ont vu Iloltr,IK. „,U) ,ms <1(. 1(. n.s . ,,
nécs°l" i,n‘ ' or‘,s- '">» Cire tournée de

•I.oa réalisations remarquables TT'T,f B'n.,5miüU,lk‘ *

pressions rythmiques dans la ré­
gion des poumons, si possible, le 
corps sera tenu chaud avec des 
couvertures et «les sacs d'eau chau­
de.

Les sauveteurs se rappelleront 
ce* cinq points:

L - Dégager le malade rapide­
ment.

2. Commencer la respiration ar­
tificielle sans délai.

]tV tenir chaudement, si pos­
sible.

1. Ne pas cesser la respiration
11,11 que le patient, ne 

roxplre luis ou qu'il u’y n pus do

L’ouverture de nos Quarante- 
Heures avait Beu dimanche der­
nier. Une grand’messe solennelle 
était célébrée par M. le curé E. 
Sont Pierre, assisté de M. le vi­
caire J. F. Desparts et M. l’abbé 
Saint-Amand, vicaire à S.-Joseph 
de Sorel, comine diacre et sous- 
diacre. Le sermon fut donné par 
le R.F. Louis Hébert, O.M.I.

—M. et Mme Odilon Miquctte 
rendaient visite dimanche dernier, 
à leur fils Robert, des Frères hos­
pitaliers de Notre-Dame de la Mer­
ci à Montréal.

—M. Jean-Maurice Bonin, de 
Montréal, a passe quelques jours 
chez son père M. Arsène Bonin.

-Le capitaine et Mme Noël, leur 
fils Normand de Montréal étaient 
les invités de M. et Mme Bernard 
Lafrance, en fin de semaine.

—M. et Mme Maurice Auger, 
M. et Mme Laurier Auger, de 
Woonsocket. R.I. ont passé quel­
ques jours chez M. et Mme Pierre 
Tel lier.

—M. l’abbé Fernand Lafond, du 
Séminaire de l’Assomption, Mme 
Ovide Lafond, M. René Lafond, de 
Montréal, sont arrivés pour passer 
quelques semaines à leur résidence 
d’été.

Saint-Charles i
L

do la radiotéléphonie durant la 
guerre ont suscité beaucoup do des­
criptions fantaisistes des usages 
possibles de la communication ra­
diophonique en temps de paix,” 
est-il écrit dans l’article. "Cepen­
dant des expériences sont en cours 
en vue de déterminer la possibilité 
de fournir ce genre de service aux 
fermes éloignées de plusieurs mil­
les du plus proche central télé­
phonique.”

En sus d’nccroitre le rayonne­
ment du service rural, la Compa­
gnie de Téléphone Bell sc propose ,*V 
de poursuivre sa politique d’nmé- al* c ° e u 
Iteration continue du service. Dansluiiuuu" uu auivice. uans . . ...........^ «
les dix années qui suivront la gucr- >uim‘s ''"‘n n°Ls «le raideur, 
re on prévoit que plus de 100 sec- °* que le patient a coin-
teurs ruraux passeront au service ^ respirer, ne pas le laisser
à cadran. Cette transformation per- M icdrosser, ««• mettre debout ou 
mettra l’installation d’appareils du ,,,;,,v‘,erj maintenir étendu |h»ii
plus récent modèle, mil Kornnt ,,am <lu'°ü u' transporte et, enfin,

—Voici par ordre de mérite les 
noms des élèves de Saint-Charles, 
qui ont obtenu leur certifient de 
7e année d'étude primaire: Estelle 
Messier, Gertrude Patenuude, M.- 
Jeanne Gauthier et Noëlla Morrls- 
sette, du Couvent des Soeurs de la 
Présentation-de-Murie; Henri Be­
noit, de l’école ne 1 dirigée par 
Mlle Annette Messier.

—M. et Mme Joseph Messier, 
Mme Wilfrid Messier, Mlle Rosa 
Messier et Mme Ernest Lozeau; 
MM. Zéphirin et Charles-Edouard 
Messier ont assisté aux funérailles 
de Mme Joseph Hardy (Eva Mes­
sier) décédée à La Présentation, à 
l’Age de ÜG ans.

M. et Mme Paul Côté et M. Nor­
bert Roy de Saint-Paul d’Abbos- 
ford, de passage ici dimanche der­
nier.

—Récemment, en visite chez des 
parents: M. et Mme Joseph Provost 
et leurs jeunes filles, Mlles Alice 
et Thérèse, de La Présentation.

—Chez M. Dufresne: Mme Char­
les Desrochers, Mlle Marthe Dés­

uni ou rochers et MM. Yves et Claude 
Boissy, de Montréal.

—Ces jours derniers, ont rendus 
visite à M. le curé, MM. les abbés 
J.-B. Lamothe, curé de ’ Southbrid- 
ge, Mass., P. Thérrien, curé de Mil- 
bury, Mass., et A. L’Africain, vi­
caire à Aldenville Mass.

—M. Gérard Jean vient de se 
porter acquéreur de la ferme de 
M. Arthur Hasting de S.-Armand. 
Mlle F. Farley a acheté la proprié­
té de M. Jean. M. J. Caron devient 
propriétaire du commerce de bols, 
charbon et de la glace.

—M. G. Cadorette est décédé ces 
jours derniers, à l’hôpital de St. 
Albans à la suite de quelques jours 
de maladie. La cérémonie funèbre 
eut li 'u à l’église Saint-Paul.

—Depuis quelque temps, M. le 
curé a présidé à la cérémonie de 
l’Intronisation du Sacré-Coeur, dans 
une dizaine de foyers de la parois­
se.

—La quête faite au profit de la 
Radio-Ouest a donné la somme de 
$45.00.

—Mlles G. et M.-T. Dnndurand 
sont en promenade à Burlington, 
chez des parents.

—M. P. Poissant et sa famille 
sont revenus d’un voyage de quel­
ques jours à Kiamika, où ils ont 
visité M. l’abbé M. Poissant.

—Voici le résultat des examens 
subis par nos élèves de 9e et de 7e 
année de notre école pour l’obten­
tion du Brevet: En 9e unnée: Rita 
Plouffe; pour la 7e année: Lucille 
Plouffe. Jeanne Plouffe, Paul Mo­
rin, Rita Duhamel, Alice Bergeron. 
Jeannine Rocheleau,.

St-Barnabé

La ligue de balle-molle de S.- 
Barnabé “avait l’honneur de rece­
voir dimanche dernier, comme in­
vité le député de Saint-Hyacinthe, 
à la législative. M. Ernest-J. Char­
tier. qui lança la première balle et 
qui s’acquitta admirablement bien 
de ses fonctions aux applaudisse­
ments de la nombreuse assistance. 
S.H. M. Alphérie Cloutier, maire 
de Saint-Barnabé, agissait comme 
receveur, et M. l’abbé Louis Fo­
rest. curé de Saint-Barnabé, comme 
1er frappeur.

La première partie fut vivement 
contestée de part et d’autre comme 
le score l’indique, 9 à 9, et le club 
La Feuille d’érable annula avec les 
Montagnards.

La deuxième joute vit la surprise 
de la saison quand le club les ra­
pides remporta la victoire sur les 
canadiens par le score de 15 à 10.

Deux circuits furent frappés, l’un 
par Maurice Armstrong du club les 
Canadiens, l’autre par Paul Gi- 
rouard. du club les Rapides.

Dimanche prochain le public 
voudra bien noter que la 1ère par­
tie commencera à 1 heure 30 de 
l’après-midi. Les rencontres des 
clubs de la Ligue de Balle-molle de 
S.-Barnabô auront lieu comme suit: 
Les Rapides vs La Feuille d’érable, 
Les Canadiens vs Les Montagnards.

La position actuelle des clubs 
dont comme suit:

Le Seve.n-Up Jr bat 
le Bourg-Joli paf 
le compte de 10-5

L’équipe du Sevcn-Up jr s’est re­
pris dans une partie de baseball, 
mardi soir, en battant l’équipe du 
Bourg-Joli, par le compte de 10 à

rieuse étaient Denis Gazailles, gé­
rant Rosaire Gazaille, entraîneur; 
Lafrance receveur; Provost, lan­
ceur; Chartier. 1er but; Proulx, 2e 
but; Boucher. 3e but; Gendreau, 
C'hapdelaine et Caron, 1er, 2e et 
3e champ.

S.-Denis, 11, D.N.C.

La température idéale de diman­
che dernier se prêtait admirable­
ment à une cérémonie en plein air 
et tous les paroissiens de Saint- 
Denis-sur-Richelieu, par la voix de 
leur pasteur, furent invités à assis­
ter à la bénédiction solennelle 
d'une croix érigée sur la propriété 
de M. Josaphat Paré. En posant ce 
geste, M. Paré a voulu, à l’instiga­
tion de M. le curé, répéter l’acte 
de foi des ancêtres qui multi­
pliaient le signe du salut pour 
qu’il leur fût un rappel constant de 
leurs devoirs envers leur Maître et 
Sauveur.

A 4 heures, M. le chanoine La­
roche, curé de la paroisse, accom­
pagné de Mgr Arthur Vézina, P.D., 
ex-supérieur du Séminaire de S.- 
Hyacinthe, et de M. l’abbé Ernest
Vézina, également de S.-Hyacinthe, 
arrivaient au lieu de la cérémonie. 
Une foule nombreuse avait déjà 
pris place auprès de la croix et at­
tendait l’heure de la bénédiction.

Après un chant au Sacré-Coeur,

nonça une éloquente allocution sur 
La croix, espoir unique".

Naissance
Salut-l'aul, -U, (Spéciale)

M. et Mme Char les-Yvon Martel 
(Cécile De»rosiers), je Salnt.pattl 
d’AlilHitnfunl, sont heureux d'au. 
uoncer la naissance U'uue 
liuptlaee Marie • Franee-May-Uo,. 
Itita. Parrain, Oeorges-Etlenn, 
Martei. oncle, .et marraine, «lt, 
Martel, tante de l’enfant. Porteur 
l.ucleum- Desrosiers, tante de l'en. 
faut.

<•«

La position des équipes, chez les 
jeunes, est comme suit: Seven-Up;
Bourg-Joli; Providence; Providence 
Ind.; Saint-Joseph Ind. Lundi pro- d’esprit de foi. 
chain le Bourg-Joli rencontrera le 
Seven-Up, sur le terrain de l’Aca­
démie Saint-Dominique.

Puis, M. le chanoine Laroche 
procéda à la bénédiction telle que 
prescrite par le rituel. Les chan­
tres entonnèrent ensuite l’hymne à 
la croix: "Vexilla Régi, prodount". ^SnerbrookV7' ^ Duf,',ln' 
Puis, M. le curé vénéra la croix et (pousiini en montre)
invita l’assistance à imiter ce geste **0fin* St-Liboim-

idrien do I.adursctaye. St-Pie

\ St-Denis I
—L’office national du Film a 

donné une intéressante séance de 
vues animées en plein air, sur la 
place publique, vendredi soir der­
nier. Des vues sur Ottawa, Mont­
réal. Sorel. Trois-Rivières, Québec.

t r

Les Canadiens 
La Feuille d’érable 
Les Montagnards 
Les Rapides

— :-o-

LISEZ

Réduction
Occidents

LE COURRIER 
DE

SAINT-HYACINTHE

beaucoup plus commodes que les 
types actuels et assureront une 
transmission plus nette.

A mesure que les matériaux se­
ront plus abondants 11 sera posai- _______
ble de diminuer graduellement le _______ _____ l
nombre d’abonnés groupés sur une ^
même ligne et d’installer une son- de Saint-Hyacinthe ont rendu vl- 
nerie qui ne sera entendue que par la semaine dernière à Mme 
la moitié des abonnés d’une même A. Courtemnnche et à M et Mmn 
ligne. . A. Roblllard.

"La Cie de Téléphone Bell aide —M. Rodolphe Koenig n passé 
depuis longtemps à l’exploitation quelques Jours chez M. et Mme F 
des lignes entretenues par les cul- Roblllard et M. et Mme A. Perron 
tivateurs,’’ ajoute l’article en con* — M .et Mme P.-E. Gendron, de 
elusion. "Cette assistance sera ne- Longueuil ont passé la fin de* se- 
crue après la guerre et s’étendra maine chez M. et Mme Jos Gen- 
des simples conseils sur le recou- dron.
vrement, sur les méthodes finan- — M. et Mme Jos Gosselin et 
cières et administratives jusqu’à leurs enfants, des Etats-Unis, en 
1 article plus important qui est do viste chez M. et Mme Siméon"gos- 
fournir un service satisfaisant.” «clin et chez Mme Ulric Lcmay

Fait du pain délicieux 
et SOUTENANT I

Pas d’yeux grossiers I 
Pas de grumeaux pâteux I

j St-V*alérien j
—L’ouverture des Quarante- 

Heures eut lieu mardi, 10 Juillet 
Le Trlduum coïncide avec la re­
traite annuelle du Tiers-Ordre fran­
ciscain.

—Les RR.SS. Bernadette-de- 
Marie et Louise-de-la-Trinlté, de 
retour de leur retraite annuelle à 
lu maison-mère de S.-Hyacinthe, 
de passage dans notre paroisse et 
visitaient Mme Arthur Maurice, 
mardi dernier.

—Mme Albert et M. Vlanny 
Maurice, d’Upton, Mile Gertrude 
Maurice, de S.-Hyacinthe, étaient 
de passage chez Mme Arthur Mau- 
rico dernièrement

—La quête de Radio-Ouest dans 
notre paroisse a rapporté la Jolie 
somme de $66.00, M. le curé re­
mercie ses paroissiens de ce géné­
reux don.

—Mme Pion et scs enfants, M. 
et Mme Plon, fils des Etats-Unis, 
dans notre localité au cours do la 
semaine dernière.

—Mme Antoine et Mlle Thérèse 
Martin, de Saint-Théodore, en pro­
menade dans notre localité chez 
des parents.

M. et Mme Georges Lussier, 
de Longueuil, visitaient leurs pa­
rents dimanche dernier.

—M. et Mme Alfred Tétreault, 
d Upton, en promenade chez loufs 
fils Gérard.

—M. et Mme Lévis Touchette, 
de Valcourt, en visite chez M. Emi­
le Touchette.

—M. et Mme Eloi Touchette. MM. 
Raymond et Emile Touchette, de 
Saint-Valérien sont allés à Saint- 
Jean. visiter la ferme Richelieu, 
appartenant à M. Anatole Tou­
chette.

—M. et Mme Albert Gadbois an­
noncent le mariage de leur fille, 
Simone à M. Antonin Michon, fils 
de M. et Mme Ephrem Michon, de 
la Présentation.. La bénédiction 
nuptiale leur sera donnée à l’église 
paroissiale de Saint-Barnabé, sa­
medi. 14 juillet. Après la cérémonie 
religieuse une réception aura lieu 
à la salle paroissiale.

—M. et Mme Napoléon Champi- 
gny sont revenus d’un voyage en 
Abitibi, ils ont visité leur fille, 
Mme Frank Callouette.

—M. Ludger Cloutier et sa fa­
mille nous ont quittés pour aller 
demeurer à Saint-Hugues. Ils ont 
acheté le magasin de M. E. La- 
perle.

—Etaient de passage à Saint- 
Barnabé. en fin de semaine. Mlle 
F. Martin et sa nièce Mlle Made­
leine Rlendeau, des E.U., Mlle Cla- 
rinda Lapointe. Saint-Hyacinthe, 
M. et Mme Lord, Montréal.

Ll.CHW SIAMOIS
TUNIQUE (MENDE GARDE "DE. LA

TAMILIE DES EÉLIDES.

—Samedi dernier nous avons eu 
une séances à la salle, organisée 
par le cercle des fermières.

—En visite chez MM. Georges 
Laforme, M. et Mme Arthur Lo- 
rion, Drummondville, ainsi que M. 
Robert Lorlon et leurs enfants.

—On annonce le mariage de Mlle 
Rita Thébcrgc avec M. Théodore 
Cournoyer.

—Mlle Jeanne d’Arc Généreux 
a obtenu son diplôme avec distinc­
tion à l’Ecole Normale de Saint- 
Hyacinthe.

—M. et Mme Arthur Robidoux 
et leurs enfants, de Sorel, sont en 
promenade parmi nous, pour une 
quizaine de Jours.

TRADITION 'JLUT QUE LE CHIEN SOIT 
GARDIEN DU TOVEK MAIS, CHOSE 

ITRHNGf. LE CHAT SIAMOIS A LUI AUSSI 
'INSTINCT DE LA PROTECTION ET IL LUI 

ARRIVE À L'OCCASION Dt PROUVER 
LIST UN "CHIEN DE GAMETE

1ER ORDRE. IL A UN Ml AU LIMENT 
TOUT PARTICULIER POUR PREVENIR 
SON MAITRE VL LA PRESENCE

D'ETRANGERS.

I
—En fin de semaine, M. Henry 

Lnbonté recevait la visite de M. et 
Mme Réginald Charpentier, M. 
Ernest Pallascio-Morin et de Mme 
Gustave Pallnscio.

M. Pallascio-Morin a visité la 
“Butte" où il est fortement ques­
tion d’érigor une statue à Notre- 
Dame du Saint-Esprit.

On sait que l’écrivain a l’inten­
tion d’écrire bientôt des notes sur 
la vie d’Edmond Délorme. enfant 
de Saint-Simon, dont les gens de 
la région connaissent l’admirable 
vie comme missionnaire de la souf­
france.

rontenac limitée
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\Vim1U\v
Solium
Rung»-
Clover
Atlbuchon
Brousseau
Basinet
ToTAI X

UBKZ
LE COURRIERL’ouverture de la 

saison de boxe se 
fera le 28 juillet

M. Ed. Millette,
de Saint-Ours, 
meurt à 82 ans

O 13 0

SAINT HYACINTHE

MARIKVILL1 ^ En raison tie circonstance» ln« 
contrôlables, le promoteur lient1 

° l'oullot a du remettre au -S juillet 
° prochain l'ouverture do la boxe A 
° Salnt-llyaclntlie, qui devait avoir
^ Heu le *21. Mais le public maskou- 
il tain ^ne tordra rien A ce léger re« 
o tard, car lors de son passage A 
H Montréal, cette semaine, notre Jeu­
° ne promoteur local «’est assuré les 
0u services «les étoiles des clubs sui­

vants: Champêtre, University Set- 
0 tlenient et Square A.C. Comme ou

1 o o o u o 0 o o 1*4|H b* constater, le promoteur de CIi!co|hh* Fulls, Lionel Bonnier 
S.-llya: Winlley, t; 1 '»**iliot ne néglige rien pour pré- (Kvu) et Mlle Marie-louise M il-

sen ter des séances «le boxe de tout 
Circuits: S.-llya: Aubuclion, 1. premier ordre. Avec 
Sacrifices : S.-llya: Hungv. 1 ; comme Jean Richard

Marievillc: Dvlottinvtlle, 1; Gull- 
bault. 1.

Buts volés: S.-llya: Aubuclion.
1; Marievillc: Champagne, 1;
Guay, 2:

Krreurs: S.-llya : Dolr«»n, *2;
Wodley, 1.

Double-jeux : S.llya: De Schtiiu
A Range.

S-«*ut> par Brousseau, .'I; par 
(«iguac, 1.

Il C*tf* 1 • • I I • ; •• • %•* mu It Hf I 11 tltlMtVtt ||t ...
Coups tliits) de Brousse»u, 0 en

<îlguac, d en il

Saint-Ours, 11, D.N.t

Les 2 chevaux de M 
W. Dupont courront 
à Sorel, dimanche

Thibert et Brousseau Debut in ville 
xR. Guilhn ni t
Thomas 
Ogleman 
H. Surprenant 
Ostlgux 
('ha m pagne 
Guay

Les deux chevaux de M. Wilfrid Le club de baseball Salnl-Hya- ( ; Inline 
Dupont, Probationer et Ml»» Cream dut he, du gérant Mike Sebum, a \l»|chcttc à !»«• 
of Tartar, prendront part aux gran- ivnqmrté deux autres belle» vie- TOTAI \ 
des courses de Sorel, dimanche toires dimanche dernier pur le» pat-
prochain, 15 juillet, et seront cer- comptes «te 1*2 A *2 et «le 3 A l cou- 
tes les favoris bien qu’ils n’aient tre le Marievillc, pour ainsi mon- ’ * 'Jj1 u‘ 
pu l’emporter dimanche dernier à t,*r seul en première imsltlon de * 111 *n ' 
Saint-Jérôme. la ligue Ynmaska, quelque» pointa ^ D«*u\ buts

Dimanche dernier, à S.-Jérôme, d’uvamv sur l«* Granby, «ini était Clover, 1. 
dans le grand derby pour une inactif dlmnm-ho dernier 
bourse de $2.000, Pioneer Hanover 
a causé une surprise en prenant 
les deux premières épreuves avant 
de finir second, derrière le favori 
Probationer à Wilfrid Dupont de 
Saint-Hyacinthe. Les temps furent 
de 2.07V*. 2.08V* 2.08V*.

Dans le Free for ail Trot, Pala 
Chuck à Arthur Demers, a fini en 
tête devant Remus et Cream of 
Tartar, à Dupont, de S.-Hyacinthe.
Remus a pris la première épreuve.
Palaehuck. la deuxième et Cream 
of Tartar lu troisième. Les deux 
premières épreuves ont été courues 
en 2.07 et la dernière en 2.10.

Voici les résultats:
DERBY

Pioneer Hanover 1 1 2
Probationer 3 5 1
June Grattan 2 2 3
Cousin Hal 4 4 5
William Direct 5 3 4

Temps: 2.07V*. 208V*. 2.08V*
FREE FOR ALL TROT 

Palachuck 2 1 2
Refnus 1 2 4
Cream of Tartar 4 4 1
Gus Hanover 3 3 3
Gentleman Jim 5 5 5

Temps: 2.07. 2.07. 2.10.

Aubuchon est encore le tous filtrant o%tx

battent Marieville HOTELSeilleur cogneur des Saints
MotUmrs.

À I'ti»rrut€> 
«lu feu.

Ct'inrn.ihlf* 
rnutl StlUfS.ment

facile

e 431 après les parties de dimanche dernier contre le 
Le gérant Mike Schum a le plus de coups surs avec 24 
de points comptés avez 18. Wedley a le plus de doubles

jvera. ci-dessous, un tableau indiquant le rendement de
»ur des “Saints” au béton.

A.B. PTS. C.S. 2b 3b C. E. MOY. 
51 13 22 1 1 1 4 431
62 18 24 2 0 1 5 387
26 3 10 0 0 0 0 385
21 7 7 0 0 0 0 333
19 4 6 1 1 0 0 316
48 7 15 5 1 1 1 313
21 4 6 1 0 0 3 286
37 8 10 1 0 0 7 270
40 8 10 0 0 0 0 250
57 17 14 7 1 0 5 246
57 16 13 3 0 1 0 228
7 3 1 0 0 0 0 143

20 1 2 0 0' 0 0 100

munch

nuail ba» qu«*

Lbuchon
chum
trousseau
Bvary
[lover
fe vendis
Linge
Boiron
Bibotte
fedley
lazinet
gackburn
fhibert

lotit1. Les funérailles eurent lieu
«l«> italic* |nt|i*«||f l’égllsi* paroissiale de
, Saura, J.­

, . Saint-Ours, sans la direction de la
etc., opposes A

italns, Fruppler ,,l,ll-on l-ugène La rivière, Igi levée 
vast, Grégoire, du corps fut faite par M. l’abbé 
assuré d’nvanee Ernest Dubé, vicaire, qui chanta 
abats sensation- aussi 1«* service funèbre, assisté «le

* M. 1 abbé J. Dumas <*1 «lu lt. K.
et complet.

,_______ Cèlent In-Victor, comme diacre et
s«nisdlacre.

|»t««

Tl 11 BERT At ’CORDE SEULE­
MENT 4 COUPS SURS

Le Jeune mais toujours brillant 
lanceur Thibert n’a accordé que 4 
«•«nips stirs espacés au club Marie- 
ville, dimanche dernier, S Juillet, 
pour ainsi remporter sa de victoire 
île la saison, contre une seule dé­
faite par le compte de 12 A 2. Les 
“Saints” fra plièrent les lancers 
du vétéran Poutorskl (lotir un to­
tal de 17 coups stirs «*t profitèrent

visiteurs 
4 ainsi

pur |H-r %•»*»»•
finir rftrt* ««• 

«t« i»ltunt, 
tcrlvr» A 

1010 HO VHS (0.

hibert et Brousseau ont gagné noier aaane oar«i«» pins «it* 11 erreurs «les 
jHiur compter 12 iMiiuts « 
rein|KMter une victoire facile,

I.e premier but Rung**, ancienne­
ment du club Albany, s’est grande­
ment distingué au bAtoti en co­
gnant trois solides coups stirs en 
cinq voyages au marbre. lluzlnct, 
l.evandls. Clover, Aubuchon et 
Dolroii «uit frap|K* deux coups stirs 
chacun. Tou» les joueur» locaux 
frappèrent au moins une fols en 
lieu sûr.

Pour les vaincus, le lanceur Po- 
morski fut le meilleur en frappant 
tut solide deux-buts dans le champ 
droit |K>ur faire compter les deux 
seuls | h ii111 s des siens A la premiè­
re manche. Guay fut certes le plus 
malchanceux en coniiuettant pas 
mollis «le 1 erreur» fort coûteuse».
AUBUrilON FRAPPE POUR LE 

fl ROUIT ET BROUSSEAU 
GAGNE :

nthe, La ligue de croquet de Saint- aPanpnt |p toiHTinî A Marievillc, devant plus deUTo
cevra Hyacinthe reprenait ses activités, iwui uv personnes, 1«» lanceur étoile Ber­
man- mardi soir dernier alors que le — - — man Brou seau a réussi A rempor-
stade club La Providence rendait visite Dimanche dernier, 8 juillet, les ter sa sixième victoire «l<» la saison
tsuite aux Chevaliers de Colomb. Il y amateurs de croquet furent té- contre un seul échec en e»pa«,*ant
Jean, avait foule autour du terrain, car moins d’un tournoi des plus inté- six coups sûrs au Marievillc en 

les amateurs étaient assurés de fessantes, organisé par le Club La plus de s«* montrer solide dans le» 
voir de très forts joueurs se dispu- Providence. Des équipes de Bel- moments critiques. Oscar Aubu-

îibert ^cr chacune des parties et ils ne oeil, Saint-Rémi de Naplerville, chou, le meilleur frnpiieiir des
andis furent pas désappointés, car cha- Montréal, Drummondville et de la Saints, a réussi son premier cir-
ideau cune d’elles fut chaudement con- ville y prirent part. cuit «le la saison A la deuxième
lonti- testée. ' Les parties furent très contestées manche pour ainsi égaliser le comp­
s des Les Chevaliers de Colomb, pour jUSqU*à la fin du tournoi et ce sont te.
-e ses la circonstance, avaient envoyé MM Lassonde et Morin, des Che- Les “.Saints” ne gagnèrent la 
rai£nt dans la mêlée leurs plus gros ca- vancrs de Colomb, qui décroché- jmlU> qu'à la septième manche, 
£™ce nous, comme on le verra plus bas, renl ïe premier prix. MM. Majeur A un coup sûr «le Solium, un
mehe. mais aucune de ses équipes ne et Desmarais, aussi des Chevaliers put HUr halles A itunge et le super­
deux véUssit à vaincre les équipes de la de Colomb, obtinrent le deuxième. |K. deux buts du champ centre Cio 

• fort providence qui jouèrent en mal- n Archambault et G. Létourneau vor#
le troisième. MM. Soucy et Benoit, W|l||H wtte JüllU.f Aubuchoo et 
de Drummondville ainsi M . ^,j|UUl voguèrent <I«*ux coups sûi> 
Lafrance et Masse, des Marchands, cj|acun j)onr ainsi conserver leui 
arrivèrent ex-aequo pour le qua- liwiv.,nil4, nll »,aIoi1 WpiIIov ot Cln

joutes chacun pour les Saints ma ne)
nmn«*h

put* lanceur Montréal, mardiGigmi

Lamvur Broustaiu
ciuir lardant Glgmit

\tbltr ma rhr«

QUAND VOUS 
ACHETEZ DES 
CIGARETTES, 

DITES 
SIMPLEMENT!

llackburn
Irousseau
Tiibert
.îakisoc
Medley

St- Thomas d’Aq
—A M. et Mme Maurice Gauvin. 1,1 » nuire

une fille» baptisée Marie-Jeannette- tM>X|*ur local un «lur A <ulr«* dann 
Germaine Par. et mar. M. et Mme la ihtsouim* «le Charl«*y Canqwiiu,
Stanislas Phnneuf, grands-parents q,, Square A.C., mal» cet e»»ni a 
de l’enfant. Porteuse. Mlle Phaneuf, ......... , t%tante de l’enfant. ,,mrnô ,nvH'"a«“ **«?*«.

—Mme Philibert Dusscnult. M. et ''“r 11 ll,n l,rls ‘>ue «leux ronde» 
Mme Robert Dusscnult. leur fllie, lUM,r t«Tra».H«»r l«* box«*ur Montréu- 
Moni«iue étaient en promenade, luit», (’’oui la tridNlèine victoire «‘«m-
chez M et Mme Joseph Mlchon. en S1-...llt|ve de ÜVnppler .1 Montrai 
fin de semaine. ... , . .

-Mlle Françoise Laplante éuit 11 ''sl ................ dt'v,,",r ......
en promenade A Saint-Pie, la se- nUrnclhm dan» la métroinde. Le
mnine dernière. «Hunlini a Ikuiuooup plu A la foule

M et Mme Albert Boulay, de vt Frappler a été applaudi clin-
Montréal, étaient en promenade ........................ .... K. , 4 , liMii«MiHcin«*nt A mii north» «l«» Inrè-chez leurs parents en fin de se-

lie.maine.

Le Club de croquet 
La Providence bat 
les Cbev. de Colomb

5.-Jean rencontrera 
es Saints, dimanche 
prochain, à 2 hres

Lassonde et Morin 
des Cbev. de Colomb 
gagnent le tournoi

à il vote<X

A Marievillc
pers«umes, le 
man Brouseau CIGARETTES SWEET CAPORAL

La forma la plut pore tou» laquailo le tabac peut être fumé

Mtr*

Papillon — P. Archambault 
M. Robitaille — E. Proulx 

G. Létourneau — N. Archambau 
CHEVALIERS DE COLOMB 

G. Sylvestre — I. Desnuyers 
A. Lassonde — A. Morin 

U. Majeur — G. Archambault

Lf SPORT Of LA BOXESaint-Pie
• La boxo, que les athlètes de l'ancienne Rome 
pratiquaient sous le nom de "pugilat", jouit de nos 
jours d'une popularité plus grando que jamais.
Pour exceller dans ce sport viril, que ce soit à titre 
d'amateur ou de professionnel, il faut mener une 
existence saine et régulière et se garder en forme 
par une alimentation suivie et beaucoup 
d'exercice physique.

Les jeunes amateurs feront bien do suivre 
l'exemple d'un champion tel que Dave Castilloux, 
un athlète qui attache une grande importance à la 
condition physique et qui est d'ailleurs toujours en 
formo lorsque vient le moment pour lui d'entrer 
dans l'arène.

Ceux qui ont passé i age de pratiquer la boxe, 
même pour simplement s'amuser, peuvent encore 
jouir du sport à titre de spectateurs, et è cette fin, 
ils feraient bien do lire les manuels traitant de la 
boxe, tout en se gardant en condition par des 
méthodes d'entrainement s'inspirant de celles 
mises en pratique par les champions.
À l'APPUI DU PROGRAMMf NATIONAL Df CULTURI PHTSIQUI

Marie

Richelieu
\ La Présentation

A M. et Mme-Adélard Bernard, 
une fille baptisée Marie-Denise- 
Thérèse. Par. et mar. M. et Mme 
lOvila Côté, oncle et tante de l'en­
fant. Porteuse, Mlle Thérèse Dor- 
|val.

—A M. et Mme Gérard Piché. 
un fils baptisé Joseph-Gérard-Fer­
nand. Par. et mar. M. et Mme J.-B. 
Lépine, oncle et tante de l’enfant.

—Mme Emile Chartier, Lucille, 
Laurette Chartier et Pauline Mil­
lette, de passage à Montréal, la se­
maine dernière.

DAVE CASTILLOM, 
Champion poid» mi-moyen 

du CanadaPrenez un Cokeeons ensemble

... ou pour se rafraîchir au lunch
Vous les voyez partout au Canada à l’heure du lunch. 
De joyeux groupes de jeunes filles, mangeant des 
aliments sains avec un Coca-Cola glacé. Le Coca-Cola 
fait que les bons aliments ont meilleur goût . • . 
que l’heure du lunch est l’heure de se rafraîchir.

EMBOUTEUULEUR AUTORISÉ DE 4tCOCA COLA»»

DONAT VANDAL
8088 RUB NT-P1ERRK BT-H Y ACINT1IB TKL. 9B1 ,

BRASSERIE

6 lire» à Marieville:
SAINT-HYACINTHE

Po». AB R H Po A E 
Doiron 0 4 0 0 1 3 2
FUbotte 9 4 0 0 0 0 0

"Coke" s Coca-Cola 
Coci-Col* et son abréviation **Çoke“ sont 
des marques déposées qui identifient 
seulement le produit de The Coca-Cob

LIMITE?
Company of

\ troN0^jS£Z

Montreal
Toronto

V Ottawa

‘gaùtf çmMMiy anU »AQi0<>

limcv.



LE COURRIER DE SAINT-HYACINTHE VENDREDL^n^JUiLi ft ig^5

O r
ETAT-CIVIL Au Conseil M. et Mme E. Fortin

j reçoivent lors du
L’assemblée de...

(suite de la 1ère page)

CHRIST-ROI
Baptêmes

8. — Jo8.-IIervé-JacqueS, Ills «le 
Benoît Infortune et d'Aline Dcs- 
niaralfl. I’ur. et mnr. Hervé La for­
tune et Marie-Reine Desjardins.

Procès-verbal de la séance spé­
ciale du conseil municipal de la 
cité de Saint-Hyacinthe, tenue au 
lieu ordinaire des délibérations, en 
l’hôtel de ville, le vendredi, six 
juillet mil neuf cent quarante-cinq. M. et Mme Emery Fortin, de 
à sept'heures et trente minutes de Saint-Hyacinthe. remuaient au 
la soirée, selon les formalités près- Club Nautique de La Providence,^ 

Annette-Paulette-Loulsettc, cr|tes par l'acte d'incorporation de samedi, 7 juillet, â l'Issue du mu- Uaniubé, Suiut-Jüdi8. ... ^ ,, i i _ . pppi !■ . .. ... pu■ ■ ■ ppI■■ i
tille de Donat Pion et d’Annette ja ^Re cité, à laquelle sont pré- riage de leur tille, Berthe, A M. „nr,|
COté. Par. et mar. Payl-Linlle Pion senls; Son Honneur le maire Pi- Marcel Hébert. Ia>h Invités étaient: 
et Annette Ixdselle.

APAR. NOTH E-I >A ME 
Baptême»

ii.- Jos.-Clinrles-Mnreel, tils

card, ansi que les échevins Ber- MM. ft Mmes Roland (Iraveline, 
geron, Gendron, L'Archevêque, Pierre-Paul Lefebvre, C.-E. Clou- 
Morin, Godbout .Larivée, Durocher lier, tous d»

encore mieux traitée qu’elle ne 
l’était sous M. Bouchard, qui vous 
donnait des chemins de 12 pieds et

______________________________  vous laissait, tout payer, alors
Pour le moment Je n’insiste que (lu ^ aurait pu vous soulager quel­

. p • TT -1 . sur un point. 11 est Important de *lue 1H‘U 0,1 recommandant des che-
mariage l*Ortiri-riGD6rt créer des coopératives fortes, of- mins tie seize pieds, car alors le 

° f ru lit toute la garantie de succès, gouvernement de la provluco au-
Pour en arriver IA, 11 faudra dlvl- payé sa forte part, 
ser ties zones, et ne pas s’en tenir L'Union National®
aux bornes de paroisse. Dans vo- j/tînlon nationale est au pou­
tre cas, il me semble que Saint- VüiFf t.t |K>ur y rester. Faisons lui

et Sa lut-Ber- confiance. Elle est le gouverne­
ra lent bien ensemble. ment du peuple et veut, d’abord, le

bien du i»euple. 11 faut Juger M.1945La session do •••»•» Duplessis et l'Union nationale surpart cette loi de lGlectrluca- 1 ,
.................................................................................*

mandat que vous

Anniversaires
de la J.O.C. 
et de la LO.C.
Ils seront célébrés en septem­

bre.—Dix ans d’action pour 
la J.O.C., et cinq ans, pour 
la L.O.C.

Mme Aimé Lusignan, 
de cette ville, 
meurt à 52 ans

BANHEîî HEHIVIAIHL’S
SuPPorti ..bdomlMu, 

Sal0n
pharmacie p. unctot 

Saint-Hyacinih#
jno

il’Au-
rôle IiélisU; et de Lauret te lai Hum­
ilie. Pur. et mar. Oscar Bélisle et 
Adrienne Bélisle.

10.— Jos.-Martlal-Uoger, fils de 
Henri (J a gnon et Simone Guérin.
Par. et mar. Réal Gagnon et Jean­
nine Gagnon.

10.—Jos.-Kosa Ire-Dorès, tils d’O- officier-rapporteur, et qui, ont eu ^
nôslphore Darsigny et de Laura jjcu je trois juilllet courant, ainsi <v letreault, toutes de Saiiit-Hyn- 
Mouast. Pur. et mar. Rosaire Mo- qu’une copie de l’avis public qui clothe; Simone et l4Uiretta lam- 
nast et Anne-Marie Beôauregard. eu q été donné. Il dépose en même ^'.v, de Swuutou, Vermont, MM.

10. - Brian-Anthony, lila de Ber- temps tous les documents ayant A11k*i*t Immonde, Bertrand Fortin, 
nard Leslie Roberge et de Violet servi A cette élection, lesquels sont Léonard PlncutiR,
Verlean. Par. et mar. Kelly Michael mis aux archives.
et Cécile Péloquin.
Sepulture

s. Gilles I.embert. enfant île 
Odor Lambert et de feu Gniziclhi 
1 Mimoiilin.

-------- : -o :------------

Mme 0. Deslandes, 
de S.-Théodore, 
meurt à 45 ans

H«-rt rand
R. Gariieati, 

Paul Guertin, Gérard lairocque, 
Paul Malo, Bernard Sansoucy, C.­

- Emile Hébert, O.-Emile Chili tier, 
.Vieille Hébert, Normand Cloutier.

---------- : -o :----------

M. Ephrem Gadbois, 
de Sainte-Hélène,

Saint-Théodore, 10. D.N.C.
Mme Ovihi Deslandes, n«V Cio 

ii<la îVfioii, est décédée le 1er 
Juiiiel, A l’Age de 45 ans. Outre 
son époux, la défunte laisse cinq 
ills.
Vale

Raymond et Antonio, Montréal; 
Ovlln, Saint - VliicenNle-Pa ul ; Ar­
mand et Alphonse, Luprnlrie; une 
t»cur, Mlle Lnure Perron, Mont­

réal. I.e* funérailles eurent lieu le 
I, à l'église paroLsslitle de Saint* 
Théodore, sous la direction de la 
maison J.-N. Daunais, «ITptun.

Le greffier dépose sur la table 
du conseil le livre des assermen­
tations, dans lequel ont prêté leur 
serment d orrice, les échevins Nar­
cisse Godbout, Lucien Larivée, J.*
B.E. Durocher, E. Adélard Gendron 
et Eugène Payun.

L’échcvin Gendron propose, ap­
puyé par lechcvin Larivée, et il 
est unanimement résolu, que M.
l’échevln Louis Bergeron, soit nom- niPlirf à HO pne 
mé maire-suppléant de la cité U,^UI 1 a a110
pour le prochain terme. -----------

1/échevln Gendron propose np- Sll„lh..,|1-,u-.11(, I)N<;.
puye par 1 échcvin L Archevêque,
et le conseil approuve A l'unanimi- M Lpbrem Cadhois, 
té que les divers comités, soit coin- | lOI^iif. «»st décédé le 
posés, (voir en première page). page de 80 ans. Outre 

VERIFICATEURS le défunt laisse cinq
L’échcvin Durocher propose, ap- Montréal

puyer par l’échevin Gendron, et il Vl'r» Hugues,

vile, et prendre soin de ceux qui 
sortiront des indUHtriea.de guerre. 
Autant que possible 11 faut essayer 
de prévenir les crises, et mainte­
nir le régime de vie actuel.

A celle Un, nous avons voté:
ITne loi pour favoriser le dralna- 
des terres;

l ue loi pour la suppression des
passages à niveau;

Une bd pour favoriser la cons­
truction d'édifices publics;

(Jne loi pour l’amélioration de 
la voirie ;

Notre réseau routier dans la 
province est de 39,000 milles. De 
cela, il n’y a Jusqu’A présent pas 
tout A fait 4,500 milles de pavés

que durera le 
m’avez confié.

-o-:

Fête de famille chez 
M. et Mme V. Salois, 
ue Saint-Dorninique
Sain!-Dominique, 10, (Spéciale) 

Une belle fête de famille avait 
2 if il le 1er juillet, chez M. et Mme 
Victor Salois, d<» Saint-Dominique, 
A l’occasion de la visite de leur 
tille, la R. S. Marie Sainte-Doml-

de Salute- 
3 Juillet, A 
son épouse, 

Ills, MM. An- 
Lucien, Fall Rl- 

Dix ville; Albert,
MM. Clin ries-Aimé, Acton est résolu, que M. Lucien D. Viau, ^ atci \ ille ; Alcide, JohiiviUc; qua-
ICslof, Gaston, Gérald, Jules; comptable agréé, de Verdun, soit ,r* AlU-s: Mmes J. Argouiu (Jean-

Irols lilies, Mlles Réjeanne, Jean- nommé, avec l'assistance de M. A.- Montréal; J. Hamel (Hé-
uiiit et Monique; cinq frères: MM J. Archambault, comptable, de Lu *^,,a** Sherbrooke; J. Dupuis, (Cou-

Prqvldence, pour faire la vérifica­
tion des livres de comptabilité de 
la ville pour l’année 1045, aux 
mêmes conditions que pour 1044.

La nomination des estimateurs 
municipaux est reportée à une 
séance ultérieure.

Lechevin Durocher propose, ap­
l/cs |M>rteurs étaient MM. René puyé par l'échevln Bergeron, et 11 ^ l’églls«* paroissiale il»
Botirgjoll, René Jacques, Wilfrid est résolu, que M. Henri Brousseau Sn,,H«‘-Hélène, où se fit l’inhuma-
Brune)le, Patrick Perron, RimuiI soit nommé recenseur en chef, le

conseil devant, A temps opportun, 
lui désigner des assistants pour

* - . -CA/Tl* procéder au recensement annuel.Manage à b.-Mathias Sur la proposition dC réciMvm
° Bergeron, appuyé par l’échevln

Gendron, les minutes de la derniè­
re séance sont approuvées telles 
qu’elles ont été rédigées.

Saint-Ongc et James 
- :-o-

Tét réunit.

;e à S.-Mathias 
de M. G. Gloutnez 
à Mlle R. Desmarais

corde). Montréal, et J. Dextra 
deur (Rose), New Bedford ; deux 
frères: MM. Wellle çq Artlmr, 
.Montréal; trois soi sirs : Mmes Ju- 
siqih Pilon (Emilia), Upton; IIo- 
race Lodoux ((’ordéila), Sainte- 
Hélène; et Orner I ai ferrière (An­
nal, Montréal. Les funérailles tui­

tion.

Lettre d’Ottawa ...
• suit® de la page S)

en asphalte ou lui ciment, et 18,280 tilla. des Soeurs de la Présenta- 
mllles en gravier. tlon-de-Mnrie, d’IIolyoke, Mass.

C'est dire qu'a près un régime de Parmi les Invités, on remarquait 
p) nus, il reste encore quelque en outre le Rév. Aldège Salois, 
chose A faire. «nié en Floride; Mme Camille Pcl-

Nous avons passé: Une loi don- lerln, Holyoke, Mass; Mlles Jean- 
nant au Premier Ministre le pou- nette Mongeau, Madeleine Chapde- 
voir d’aller discuter avec Ottawa laine, g.m., Roiiyn ; MM. et Mines 
la question des allocations failli- Moïse Dupuis, Granby; Arthur 
Baies, clé façon A obtenir un re- <Oignon et leurs miettes Rita, Lise, 
dressement de cette loi, pour la Jcnnnlue et lanirlnne, Salnt-Libol- 
reinlre plus conforme aux besoins re; Paul-Emile Sa lois et leurs en- 
du Québec; l’ants Thérèse et André, Salnte-Cé-

Une loi modifiant la loi des vé- elle de Milton; Ovlln Laçasse et 
hlouloa-moteurs, dout l’objet est. leur tlls, Roxtoii; Edgar Graveline, 
de porter de 5 à 7 tonnes ic poids Sutut.-IIynolutBù»; Mme Conrad 
que peut avoir un véhicule île fer- Langlois et ses deux (il let tes IIu-

guette et Lucie, Saint-Jean; M. 
Donald Roldllnrd et ses deux en­
fants Mérès et Yolande, Granby; 
Mlles Johanna et Béatrice Lacas- 

Uoxton.

me
Une
Une

loi
loi

créant
|H»m*

Radlu-Quélicc ; 
assurer une meil-

U*ure rép: irtition des taxes inimi­
cipules ct scolaire!s ;

Une loi pour obi cal r la rétro-
cession (ICI■< droits cédés à Ottawa
par M. Godbout en matière de ta-
xatioii «les grandi»s eouipagnies ;

Une nouvelle b d électorale of-
f rant ]|4tis de garutitle au vote

M
n. • —

Mlle Cécile Dion,

honnête ;
Une loi 

indemnités

S.-Mathlas, II. (Spéciale)
M. Géra ni G loutnez, ills 

Mme Salomon Gloutnez, de Mont­
rent, 6)>ouHult te 30 Juin, A l'égllue 
paroissiale de Snlnt-Mathlas, Mlle 
Rolande Desmarals, tille de M et 
Mme 1 rénée Desmarals, de Sa Int- 
Mathias. Après la cérémonie rfll- 
clouse, li y eut réception citez les

duiLs et mis au orcliives.
Un rapport sur le budget des dé­

lu loi

< ’ommls- 
la Coii- 

1114 I ; 
des rela­

pa
Aux Etats-Unis, on a proposé mission des Accidents du Travail; 

que le gouvernement affecte un Une loi modifiant la loi de l’IIy- 
Lcs documents suivants sont pro- budget assez considérable afin de dm ouéber, décrétant que les

ptorurcr du truvail A tous ceux bleus jmssédés par cette 
que l’industrie ne pourra pas em- sion sont lu propriété <l< 

parlements municipaux et du ser- ployer. Il est probable que ie Ca- roime depuis le 15 avril
de M. et vic® dcsp eaux et l’électricité, au 31 nada devra suivre cette politique Loi modiilnnt

mai 1945; si pon vcul éviter de graves diffi- tioiis ouvrière*;
Un rapport de l’analyse du lait cultés et même d’inquiétants dé­

livré en ville, daté du 5 juin der- sordres. 
nier, et préparé pur le personnel
du ministère de lu Santé; E.e gouvernement que le Canada

Un exemplaire de la constitu- s,cs* donnê le 11 juin dernier doit
tion de la société coopérative “La 8acquit4'? sans retard de grandes

parents de la mariée, puis les non- Eelève , ainsi qu un rapport finan- K sP()nsabiütés. L année 1945 et très vors||A <1,
veaux époux partirent eu voyage cier V°ur la Première année d’opé- Probablement celle de 1946 seront

Octroi pour l'exposition
J’ai fuit abroger la loi qui don­

nait le pouvoir A la (’lté de Saint-

augmeiitant certaines r]ApArlpp o 9 1 c\r\c 
élahlicH par la Coin- UL^CUCC a 1 ails

S.-Llbolre, B». D.N.C.
Mlle Cécile Dion, 

boire, est diTislée le 
l’Age de 21 ans et 7 
ses |ièrc et mère, M.

d Saint-LI- 
4 juillet, à 
mois. Outre 
et Mme Ro­

dolphe Dion ( l/*a Rruuelle). la
défunte laisse quatre frères, MM.

I'" '•‘■'’•■•«I*- liolK-rt, AiiiiC*. Itoir.T h Albert;
peinent minier du Xouveaii-Qué- ,rnjs

La J mi liesse Ouvrière Catholique 
•li* Saint-Hyacinthe, et la Ligue 
Ouvrière Catholique, célébreront en 
septembre, la première son dixième 
anniversaire de fondation, et lu 
seconde, son cinquième.

La ville de Saint-Hyacinthe peut 
se glorifier au point de vue “Action 
Catholique” de compter parmi ses 
jeunes bon nombre de mllltuntH 
de la J.O.C. Et il en est de même 
par tout le diocèse, car le mouve­
ment Joclste espoir de la Jeunes­
se ouvrière-est maintenant ré­
pandu dans près de douze villes du 
diocèse de Saint-Hyacinthe.
IJ.O.c. vent !c bonheur de© 

jeunes et elle y travaille ferme de­
puis ses débuts. Dans notre diocè­
se, depuis 10 ans, lu J.O.C. se pen­
che sur les misères, les besoins des 
jeunes de la classe ouvrière, de­
puis lo ans, elle prépare ces Jeu­
nes au travail... leur aide ù se 
bfltir un avenir prometteur... 
leur apprend à se fonder plus 
tard un foyer heureux... en un 
mot, depuis 10 ans, in J.O.C. est 
au service de tous: jeunes et adul­
tes.

Les adultes ont eu leur part 
aussi, car en 1040, la J.O.C. de S.- 
Hyacinthe a aidé A fonder la L.O.C. 
qui, aujourd’hui, compte près de 
L‘i sections iocistes dans le diocèse.

Alors il semble que 11)45 ne peut 
laisser passer de tels anniversaires 
sails faire quelque chose de spé­
cial pour célébrer ces 10 ans de 
travail Joclste intense et ces 5 
années non moins laborieuses de 
vie Loclste. Et pur le fait même, 
nous rendrons hommage A nos 
pionniers ainsi qu’A tous ceux qui 
ont continué et continuent encore 
la lâche si bien commencée...

C’est au début de septembre 
prochain que se tiendront les fêtes 
de ces anniversaires. D’ici IA vous 
entendrez parler et de J.O.C. et de
L. O.C., vous apprendrez â connaî­
tre et A aimer ces deux mouve­
ments, si vous les ignorez, et vous 
serez vite convaincus avec nous 
que la J.O.C. et la L.O.C. sont ré­
ellement nécessaires au bonheur de 
la classe ouvrière.

-----------:-o- :-----------

M. Roger Palardy, 
de cette ville, 
meurt à 30 ans

Mme Aimé Lusignan, née Berna­
dette Leclerc, de cette ville, est 
décédée A Montréal, le 8 Juillet, A 
l’Age de 52 ans et 1) mois. La dé­
funte laisse deux frères, MM. Emi­
le et Heur! Leclerc, de cette ville; 
deux soeurs, Mmes Eucllde Saint- 
Germain (Yvonne) et Hubert 
Brodeur (Eva), de cette ville. Les 
funérailles eurent lieu le 11 Juillet, 
A lu cathédrale, sous la direction 
de lu maison Antoine Bienvenue 
Eurg. La levée du corps fut faite 
par M. l’abbé Orner Joduin, qui 
chuntu aussi le service funèbre, 
assisté de MM. les abbés Clément 
Gendron et Isidore Deseèteaux, 
comme <1 lucre et sous-dlucre.

Adelstan Bouchard
Atoc.! .1 Prccw,M

490. ru» Stir'«.a,,,»
Edifie. Banquo d. MocUUl 

Salnl-Hyacinih®
TéL 478

Ih*c ;
Loi 

t ion ; 
Loi

|H)iir organiser la colonisa­

tion r venir on 
Mont réal ;

aide A rUni-

•le noces A Sherbrooke. A leur re 
tour, ils habiteront Montréal. 

---------;.u. ;-----------

- — —- — — —- — -w • * m • • %

ration de cette coopérative; deux années de grandes préoccupa-
Un avis de la Régie des Services llons P°ur nos dirigeants.

Publics qu’une demande de

Grande tombola du 17
au 23, à Saint-Pie
Saint-He, IL (Spéciale)

per­
mis de ligne d’autobus entre Saint- 
Jean et Saint-Hyacinthe lui a été 
faite par M. L.-P. Salois, de Saint- 
Guillaume;

Un avis de la Régie des Services 
Publics qu’une demande de permis 
de ligne d’autobus entre Iberville 
et Saint-Hyacinthe lui a été faite Zn «Z* rCSmC'par M. Arsène Boulais de Saint- , ,0 ,controle- Malheureuse-
jcnn ment pour le gouvernement cette

I..e conseil nren,. ,—périüdc.de transition est remplie

Durant la guerre le gouverne­
ment pouvait raisonnablement de­
mander A la population de faire 
toutes sortes de sacrifices. Mais 
aujourd’hui, le lendemain de la vic­
toire en Europe, on conçoit que le 
pays s’attend à un certain relâche­
ment toutes les mesures de restric-

mettre dans le

conseil prend connaissance «• .* 4 .» ^ d obstacles, souvent presque insur-

L’Amicale des Anciens élèves de 
l’Académie des Frères du Sacré- 
Coeur de Salnt-He de Ragot, sous ,,
le patron.,Ke de M. le cl,an. demande d'emploi de Mlle
Desmarals, curé, organise une ü Gauvin, comme employée 
grande tombola qui se tiendra du 1jureau* L échevin Durocher pro- Dn se domnnde si M. King, en 
17 au 23 Juillet. 11 y aura diverses P030’ “WW* Pnr, l’échevin Gen- raison de son âge avancé, pourra 
attractions

montables.

Hyacinthe de se 
commerce du lait ;

J’ai fait porter de $2,500. A 
$4tooo. l'octroi accordé par le gou­
vernement à la Société d’Agricul­
ture pour l’Exposition régionale 
de Salnt-Hynclntlie.

Los roulos à Saini-Barnabo 
M. Chartier traite ensuite du 

problème routier A Snint-Rarnabé 
et dans le voisinage immédiat, u 
est en faveur d’une route asphal­
tée entre la paroisse et la 
nord du comté 
11 veut aussi

soeurs: Mlles Lauret te, Clai­
re et Pauline.

Ia»s funérailles eurent lieu A
l'église paroissiale sous la direction
•le la maison Emile Coderre. La »
levée tlu corps fut faite par M. 
l'abbé O. Beauregard, curé, et le 
service funèbre chanté par M. l'ab­
bé Alp. Réeliu rd. Les porteurs 
étalent MM. Georges Savoie, Ger­
main Rruuelle, Roliert Dion, Jean- 
Noêl Rruuelle. Armand Chlcnine, 
Joseph-Etienne Beaupré.

On fête le retour du 
sergent Léo Arpin

de
se-

M. et Mme Joseph Aucolu, 
partie Saint-Hyacinthe, nsi* va lent la 

de Saint-Hyacinthe. dernière, en l’honneur de
— „ ...................... w- -------- , ______ l’élargissement des h*ur neveu, le sergent Léo Arpin,

..AA..,-......r,. earoussel, bnlnnçoires, <v)n* ^ es^ résolu que les ser- longtemps tenir le coup. 11 lui fau- chemins de douze pieds, construits de Chicopee. Mass., à l'occasion ie
chevaux de bols, bingo, grand feu v ces (*e ^de Gauvin soient tem- drn, dans presque tous les cas, par les soins de M. T.-D. Bon- HO,i retour d'Allemagne, où il fut 
d’artltlce, alliai que des amuse- P°rairement retenus comme sténo- prendre des décisions immédiates, chnnl, d** façxm A ce que les ci- l1’* mois prisonnier au Stalag T.B. 
meats pour tous les goûts. Les re- graphe, au salaire initial de dix des initiatives souvent personnel- toyem» de Salnt-Baraabé soient i-tv? invités étaient MM. et Mmes 
wttea de l'orgaulsatlou seront au 4 ° jurs par semaine. les. Cela n’est pas dans son tem- responsables de leur entretien. Arthur Arpin et Paul-Arthur Ar-
protlt des oeuvres paroissiales, et nc requête de M. A. Grnvellne pérnmcnt. M. King est un tempo- Pour quelle raison M. Bouchard Plu, de CU'icoiR‘e; Ernest Levas- 
!cs organisateurs luvltent le pu- unf c®”d.lllt? rUe Mo* rlsateur* 11 uime à sonder le senti- a-t-il recomaudé des chemins de s,'ur« Springlleld, Mass.; Anthlme
Idle A leur donner son encourage- lCférée a 1 ingénieur pour ment populaire et A préparer l’opi- douze phsls de largeur? Je n-uo- Gaudette, Saint-Jude
ment. *** " ’ ‘

M. Roger Palardy, de cette ville, 
est décédé le 1er Juillet, A l’Age de 
30 ans. Outre son épouse, née 
Adrienne Beau noyer, le défunt 
laisse son i>ère, M. Esdras Palardy, 
et une soeur, Mme Paul Charbon* 
ueau (Gisèle), de La Providence. 
Les funérailles eurent lieu mardi, 
A î’église du Christ-Roi, sous la di­
rection de la maison Ubnld Ixili- 
îno. La levée du corps fut faite par 
M. l’abbé Joseph Lemieux, vicaire, 
et le service funèbre chanté par 
M. l'abbé Alphonse Girard, curé, 
assisté de MM. les abbés A. Girard 
et J. Lemieux, comme diacre et 
sous-diacre. Ia4s porteurs étaient 
MM. Félix Benoit, Donat Hamel, 
Josapluit I/npoInte. Victor Saint- 
Onge, Roland Itoblllnrd et Adrien 
Plante.

votui;

LESSIVEUSE
EST-ELLE DEFECTUEUSE? 

SI OUI. VOYEZ

LUCIEN

L a I i b e r t é
spécialiste en réparation de 
lessiveuses de toutes mar­
ques, électriques ou à essen­
ce. A peu de frais, il remettra 
votre appareil complètement 
A neuf.

1895. DES CASCADES 
TéL 1390

SAINT-HYACINTHE

pu- p“ur un? c^dtuit0 d’cnu> rue Mo- rlsateur. n ullne 4 Sündcr le senti- a-t-H recoinnntlé des «•h.-miim ,n. Spr
lt;e- éC linfi6nleur Pour menl Populaire et ù préparer l'opi- <!..«.«■ pl«ls ,le lurpeur': .1,. nBII0. Gaudette, Saint-Jude; Arumud

Une requête de M Phlllns Hn»! vint “Vn,>t dC °" P°S dC l0' K" nn' sa proposition, « Ingras et Lionel Aucoln, Salnt-
net'pour^un trottoir suÎÏÏrüe^e T "°* '** rc,«^Hyacinthe; M.nes l.éo Arpin,
la me Choquette est référée à . °" " souvient Qu’en 1930, 11 omnpte des conséquences. Si vous

s est obstinément refusé de voir la n.e ^ 055 1M,S 00 Quo vous acce

Mme J.-D. Hardy, 
de La Présentation, 
décédée à 66 ans

femme du héros de la fête, Théo-
l’ingénieur pour estimés. 

Conformément A
1

crise de chômage que sévissait au t,e*’ ,nl Havu,t parfuiteinem
îejH dore Bnrdler et Napoléon Vaudal, 

U ChicoïKîe: Mlles (Constance ArpinCAmiormemenl A un rnnnnr* rln ------- V4V4W atviaaau uu A ..................... *“• 11 . - ......WMVV **•!'*••
’ingénieur, l’échevln Gendron Dro pay8‘ 11 û môme réP°ndu que le '.ous 11 ^w“8trnlt 1,e de et J«j*uiette Roy, Chicopee; I^iuUn-
)osp appuyé par l'échevln Berce' R°uvcrncment entendait ne rien ‘lo"/',> P'ej1». l>«ur h-s-iuels u- Koa. J» »«»'««. Saint-Ours; Rlta et
on. et 11 est résolu qu'une reoX d^nscr pour vonlr et> «idc aux 7"™'““,' UaMumo '*«8 «'’entre- "■Knctte Aueoln, Thérèse Couture,
:nm,iicn a ............lequôte chômeurs. "en et c’est vous, les citoyens ,1,. l'enise Glngras, Salnt-nyadntlie:soumise â une précédente séance Saint-Barnahé, qni MM. Albert Arpinavez

o- :------—

Reparations da radios da 
TOUTES MARQUES

A. LETOURNEAU
Technician diplômé du 

C. S. O. E.
1345. RUE DES CASCADES 

8 AINT-H Y ACINTHE

est résolu, que la commission char- tlon wt de mettre ordre aux nffal- Le rang Saint-Roch
Kée d'approuver les contrats et res* de mettre en train les princl- v«tre rang Saint-Roeh -r.vtdé
travaux décrétés par les règlements Pa^s mesures de- rétablissement 8Ur 1 nillle et quart île* lohe'imnr ’ll L
concernant l'agrandissement de civil ct de laisser, ensuite, à un et <h>iw de largeur, sera éhirci A * lâmillfi CilCZ
l’aqueduc, soit composé de MM. nulrc ^ tAche do résoudre les mul- pieds, dès cette minée i «« ». m _
Pnyon, Durocher ct Gendron. uPlcs et difficiles problèmes que travaux doivent eomm..|.Wr hiou M et MltlP F ïflflnin

Létudc de demandes faites par notre participation à la guerre nous tét. Cela jn-rmettra au Cl 1TilI1C • JOaOUl
l'Ocuvres des Terrains de Jeux est a suscités. ment dVn assurer IVmr .u -----------
rcP?.r,téJft Pu,s tard- La retraite de M. King nous pa- !>» reste, soit environ t« n°u«cmont- ,2' 'Spéciale)

,pé;ïfe.?M dcn;nndes fuites par ralt pour cette raison plus prochai- 11 s,‘r» aussi «ravelé Une bclle ,éie dc famille avait T n „
n ,rf/dtraUOnJC la Pollcc eSt re’ ne cluon ne 10 crol‘ dans certains ?**• ‘'n vertu d'une entente entre 1!cu^heiE M' el Mme Ernest Jodoin, La Chorale S "CéCllfi
portée A une séance subséquente. milieux. Il ferait la prochaine ses- lc B»uverm-meut et votre mm iei. l*p RouKemont. dimanche dernier, UiaïC U. V^dUlt;

c icviji Gendron propose, np- slon et très probablement celle de lml"^ Les propriétaires river-, i.»! “ l occas,on du passage après 34-1 n • »/T- • .
Pü>„':,_P“r_1.é?ho':in.Morin- «AU “t 1946. Ensuite 11 annoncerait que le pnlpr',nt seulement ,!!"’! :,ns^d'nbsence. de M. Ernest Brm. Ü la Date MlSSlSqilOI

La Présentation, 10, (Spéciale)
Mme Joseph-Dieudonné Hardy, 

née Eva Messier, de I*a Présenta­
tion, est décédée le 3 Juillet, à 
l’Age de 00 ans et 5 mois. Outre 
son époux, la déunte laisse deux 
Ois, MM. Jusepli-Dloi et Charles- 
Omer; un frère, M. Joseph Mes­
sier; deux soeurs: Mme Ovide Le­
blanc, de Saint-Marc, et Mlle Rosa 
Messier, de Saint-Charles. Les fu­
nérailles eurent lieu le 0 Juillet, â 
l'église paroissiale de La Présenta­
tion, sous la direction de la maison 
Antoine Bienvenue Knrg., de Saint- 
Hyacinthe. La levée du corps fut 
faite par M. l’abbé Elle Renaud, 
curé, qui chanta aussi le service 
funèbre. Les porteurs étaient MM. 
képhir Messier, Adélard et Léo 
Phaneuf, Raoul Leblanc, Charles 
et Albert Benoît. Conduisaient le 
deuil les deux flls de la défunte.

-------— :-o- :--------—

unanimement résolu que M. Jos. temps est venu dc désigner un au- t amélioration, „,«is ils 1 J de Coderre. Sask.. et de sa fille Irè- 
uazalllc soit réinstallé dans ses <re chef libéral et dès les derniers ,,0CCU8,un de gagner In piUs .JJ ne demeurant h Toronto. Outre les
roncüons de contremaître dc la mois de 1Ô46, le Canada aurait un ^ cet argent en tntvanw pcrsonnes dé& mentionnées, on re-
voirle municipale. autre premier ministre pour régler Ju ^rnvclage. Cette année, n0XÏH marc1uai.t Mme Lucie Brin, M. et
\ u que 1 échcvin qui a donné cet le problème de l’après-guerre, 

avis de motion ne fait plus partie
du conseil, léchevin Gendron pro- Avec l’autorisation du conseil trepre«drous ailleurs des tnivJJ' Bnn: MM Ernest et Fabien Brin, 
P°sc, et il est unanimement résolu l’échevin Gendron continue à une ^“Heureusement, on ne pent tmû l°),S de Saint*Damasc; M. et Mme 

lavis de motion pour appro- prochaine séance l’avis qu'il a don- frt,r* °? temps. On ne . A^onard Messier, Mlles Jeannette

faisons les travaux du rang si»«°,!!8 Mme Kilda Brin, Mlles Robertine, 
Roeli. Hue autre aunée, nous *»»* ÇoseR^c,^ Françoise et Jeannine

que
prier Une somme dc SSO.OOoloÔ à né''d'un "'r^lcmcnt'’dto-étont “cer- wrip.rT-e^rmi'i 0t Yolande Messier. MM.""Jean"
l âchât d appareils pour combattre Uins travaux de voirie. du ^«'nic de quarante ans n Claudc et Yves Messier, dc Saint-

Et la séance est levée. toutes fayuus, votre parois^** « e *^ean» M. et Mme Joseph Beaure-
. i i sera gard et M. Maurice Beauregard,

de Sainte-Madeleine.

les incendies, soit retiré.

Los membres de la Chorale Sulu- 
to-CécUe, de l’église Notre-Dame- 
du-Rosaire, ainsi que leur aumô­
nier, le R. P. Fernand-Marie Itor- 
tin, o.p., curé de la paroisse, se 
rendaient â la Baie Missisquoi, 
dimanche, où lis furent les invitée 
de Mme Rodolphe Phille. A cette 
occasion, les membres de la Cho­
rale chantèrent, à la messe, à l*é- 
Rllse paroissiale de la Baie/

SPIRELLA
Coraatière Splrella

Mils UIIINA GinOlJAliU
139. rue S.-Slmon TéL 1377 

Saint-Hyaclxithe Jno

CHARPENTIER 
Service Shop

Réparations de laveuses de 
toutes sortes, moteurs élec­
triques ou à essence. Pièces 
de rechange. Transport gra­
tuit. Ouvrage garanti.

1838. RUE des CASCADES
derrière l’établissement 

Pii. Philip
Tél. 920

CHAPEAUX
de dame rebloqués et remo­
delés. Corsti “Spirella" Sa­
tisfaction garantie. Voir, l’a­
vant-midi, le soir et le same­
di toute la journée, Mme 
Dussault, 1120, rue Bourda- 
ges, Saint-Hyacinthe.

ON DEMANDE

Une maison de 6 ou 7 piè­
ces, chauffée de préférence. 
S’adresser à M. Sulford au 
Bell Telephone, et le soir, au 
Grand-Hôtel, S.-Hyacinthe.

J’ai toujours en main des mo­
teurs électriques de Va à 3 for­
ces pour usage général.

Le moteur "LELAND" est ex­
cellent pour l’usage de la ferme 
pour pomper l’eau, pour banc 
de scie, laveuse électrique etc.

Adressez-vous au nouveau
MAGASIN BELANGER 

En face de la Station de police.
|l220, ru# d#t Cascades T4L il 

Saint-Hyaclnlh#

640, rua Sainl-D#nis Tél. 6 
DR JULES MORIN 

Examen de la vue — lunettes 
Yeux — Oreilles — Nez 

Gorge (amygdales). 
Bureau ouvert tous jours

BICYCLES ! BICYCLES !
Neufs et usagés.

Tous genres, toutes couleurs. 
Pour hommes et femmes.

S. FONTAINE 
Rougemont

«
«

HEPAB/ITIU.YS
Pour vos réparations de mon­
tres. horloges de tout#s sortes 
▼oyes M. J.-A.-R. Morin, bl 
Joutier. déménagé au no 610. 
rue Mondor. Saint-Hyacinthe 

(sous-sol du Grand-Hôt#l).

J.-A.-R. MORIN
bijoutier 

610. rue Mondor 
Saint-Hyacinthe

Tél. 024 Résidence. 1115

Dfl LUCIEN PELUUUIiV
médecin

Bur#au ouvert de
2 à 5 heures pjc.
7 à 9 heures pan.

TéL 1471
1030, rue de THétal-de-vUle 

Saint-Hyacinthe

POUB CHAPEAUX 
BE BAMES
faits à le main, 

créations originales 
pour chapeaux remodelés 

et remis à neuf 
idresser le soir seulement à 

91. rue Saint-Pierre 
TéL 1345-W 

Le Providence
Travail garanti, de haute 

qualité.

A.-M. VIGNEAU
Vente ct réparation de machines 

à coudre usagées.
Le seul endroit où vous pouves 

vous procurer les parties pour 
toutes les marques.

Point d’ourlet — Hemstichlng fait 
promptement et satiafa^tior' qggurée.

1823, rue dee Cesc*-^
Saint-Hyacinthe

MArquatte 1339

LUCIEN VIAU, c.G.A., C.P.A,
Comptable public licencié 

Spécialités IMPOT SUR LE REVENU

Edifice des Tramways
159, ouest RUE CRAIG MONTREAL

"La comptabilité est la boussole das affaires’*

À VENDRE
POULETTES DE 4 SEMAINES et plus 
ET DINDONNEAUX DE 6 SEMAINES

Couvoir Saint-Hyacinthe
375, rue Mondor, Sl-Hyaciolbe, Tél. 1419

TERRAIN DU SACRÉ-COEUR
- BOURG-JOLI -

lots à vendre
À BONNES CONDITIONS

S adresser à 2184 boulevard Laframboise Tél. 41
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O
Les livres

Jour vous. vntidames

C’EST L’ÉTÉ
Carnet mondain M. »*t Mme Oscar l*othier, dc

Saint Hyacinthe, s,, sont rendus A L’ORDRE CHRETIEN, par Mgr
Burlington, Vermont, la semaine J.-F. Hemptinne.
dernière.
- M. et

Les chapitres suivants traitent du "Vers la maternité" réunit des 
Materiel, des Spaciaclat et parada* considérations et des directives 
— très bien organisés et si popu- sur des sujets comme "Approfon- 

„ A ^ __ hBres — et du Prolongamant do dlsscment social", "Départ en spl-
II vJ U V C Cl Ll .A. L‘O.T.J.i La Carcla parolulal da ritualité", "La conquête économl-

Lachina. Une vingtuinc de magni- que", "Notre essor culturel", "Vers
fiques photos illustrent le volume, une politique conquérante", const-

dérations et directives dont la ml-Un volume de 170 pages en ven­
te dans toutes les librairies et A

t Mmv Bruno Cordeau Tel csl le titre d’un essai de Mgr FIDES. 25 est, rue Saint-Jacques. 
N.B.— l'our toute nouvelle rela- VIlm> *•« ««Int-Ilyuolntl.o. font la crob J r Hemptinne. évêque français Montréal-1, au prix de $1.00 (frnn-

the au Carnet Mondain, on est tlM, ft M. ,Saston Jacob. nli de M. ^ S"kr’"‘,my', du ^ Afrique,
na pas prie de s adresser il lu rédactrice j0!M,pi, jUTObi lle Saint Joseph- "wnnlii»-.
tre de- nVB,,t mIdl mcrcrtHl1- »*■ mtr-Yamaska. et de Mme Jacob, dé- . 1 ", «

co: $1.10).
Comme c'est l'été, qu'il fait beau et chaud, on 

beaucoup le goût de travailler, on voudrait toujours être
nors muser à travers champs et bois, s'étendre au soleil fia- fiancaiitf<; cédée. Après in cérémonie n*ll-
cotter dans 1 eau du lac ou dans la mer, lire dans le seul grand m. et Mme Joseph Gervals, de la soeur de la mariée, Mme Aimé ' nu ‘our>
livre d" Ij nature, et non plus dans les gazettes. Saint-Hyacinthe, annoncent les Larlviére. et M. Aimé La rivière, de

se on pratique nous vaudrait un 
avenir des plus brillants sur ce 
continent où Dieu nous a appelé 
pour être un peuple d’avant-garde, 
celui qui maintiendra haut l’éten­
dard des valeurs spirituelles et de

annoncent
tlamailles de leur tille Jeanne, à T.a Providence, puis les nouveaux 

Qu donc est le devoir des chroniqueurs de ces tristes jour- M. Robert Wales, r.e.n.v.r., de êjwux Iront en voyage A Montréal.
hiver vous semble?, chérir>. Vous abandonner Wlnnlpeij. Mai... «s de M et Mme A leur retour. Ils habiteront Saint- ;

On a tellement publié d’ouvrages KT-tt_ ........— -
ermatii, de socloloKic qu-on n'nCconle pur- N°US *E,lONS 1< AVENIR, par i„ civilisation, 

ma . il<> 1'nrmfv canadienne de füis qu-un regllrd indifférent A Fran*°is Hcr*cb „ , ,
Quclnv. était de |Mi*mge A Saint- h,„« ... . ...... , , , Ul> voIump tlL‘ 135 PnKes en ven-

Uia oeuvre de Mortel est tou- t., dans toutes les librairies et A
-Jacques, 

(par

njux clu c>n “V”* . ^ .............................. ........ ~~..... . Robert Wales, de Winnipeg., qui Hyacinthe.
lâchement ou bien risquer uc vous taper sur les nerls en conti- curent lieu snnuili dernier. Le ma- • • •
nuani de verser quand même sur vous les flots d une imagina- rlnge sera célébré prochainement. YVON-FONTAINE
non léthargique, Terrible dilemme qui ne vous donne jamais 
de répit, puisque la consigne est là invariable et sévère: conti­
nuer. GLADU-LAPIERRE

M. l'abbé (î.-K. Snlnt-Onge,

semaine.

Naissance
Mih. .Icauue Nnrumudlu et

MARIAGES

l. c(^tt^ons. Le Cardinal Maglione nalité en terre américaine, tel son 
. . , , 1 s exprime ainsi: “Je n'ai pas inan- dernier ouvrage Nou* feront lav*-

t> , ’ 1 upiuit, <Il Lranb), qué de placer cet opuscule sous les nir. paru à Fidcs voila ouelmies
M. 1 abla» Gérard Bergevin de M. Charles - Emile Dupont. de yeux dc Sa Sainteté qui a vive- semaines ‘ 1 l *

Montréal, bénira il la eathédrale W oons«>cket, R.-L, ont passé la Un ment agréé cet hommage. Elle vous
de Saint-Hyacinthe, samedi. 14 de semaine il Saint Hyacinthe, les ftqlcito d*aVoir voulu ainsi rassem- Avant d'entreprendre quoi que

- , mariage de son cousin. Invités de M. et Mme D.-N. Du- bîer dans une 8ynlhèsc les ensci- ce soit, il est toujours très sage de
Il y a toujours un point sur lequel on peut se rattraper, cuire, lassait A la oublie dé yï'"' .ïteM^'nSiifota '’""'mu.. ,;(>rlrud,< Beauregard est Rn,Tcn>s 1'^ltsc ct cn *>art<- ,ù !'invc"talrc d" nc'

! Si on J le motn rc souci du bonheur des autres. Cessons au * •* 11 •'”' !l unJ ’ * { * de Saint-Thomas d’Aquin. A Mût* revenue dimanche du Lac L’Achi* graves problèmes que pose la so- de nous inviter A nous engager
moins pour quelques semaines d analyser les grands sujets, de *, m*n '!■?! 'I, * , "%?1 SC J, 1\ <!,‘rvals<’ Fontaine, tlll<‘ de M. Do- gau, eu . i,. passa un mois l’invi- cj^té moderne.” Mgr Dellepinne, dans la voie de réalisations qui * . . • ... . , pierre, nue tie ai. et .Mine ruants- ll;l| Fontaine, tie Salnt-llyaeinthe, tét
découvrir les points névralgiques de nos systèmes gouverne- las Lapiorre, de Saint-Hyacinthe, d<» yjmo Fontaine, tléct'tlét*.
mentaux, familiaux

M. et Mme Paul tUendoau (Aldéa 
Fllbottc). de lai Providence, an­
noncent la naissance d’une fille 
baptisée Marlc-José-Arlette. Par­
rain et marraine M. et Mme Jo­
seph Grcssak. de Greenfield Park, 
cousins de l’enfant. Porteuse, Mme 
Ernest La rose, dc Montréal, cousi­
ne de l’enfant.

Mlle Betty Kgan, tie

[horreurs des guerres 
toutes sortes.

c cl sociaux, lentous d oublier un peu les 11 Jean-Paul Gladu, dis de M. Après la eérémonie religieuse, une ampion, Mass, est A Salut llyacln-
;s. nos déficits budgétaires, nos misères de 7 AdrU-n lilmlu eValwaom r.-.-.-i.tl.m aura Heu a» nul. Nau- ..... . riuvii.v a.- M h Mm.-'.loin.

b de Saint-Hyacinthe. Après la eérc- tique, tie La Provldemv, puis les Fgan

i'ciibuuS, pâuuiib uc un»ses iraicncs, Donnes, neuves.

•L , I1 «‘de passa un mois 1 iuvi- cj^té moderne." Mgr Dellepinne, dans la
* Mn!r Frnest radieux, délégué apostolique au Congo Bel- fcr°nt de notre peuple un peuple Naissance

North- gc est pjus explicite encore: ‘‘C’est fort et actif, maître de sa destiné,
une analyse profonde, clairvoyante adonné mix arts et aux lettres,
et courageuse de l’état actuel des dont le rayonnement se fasse sen­

... - . , .. . nations et de la Société humaine, tir Partout en terre américaine,
niunli- rollKl.-uac, un.* rf-wpilon eut uimv.uius mari.-H Iront .... voyaire à Mil.- M.>ul.|U.- hurtraml. <lo ménu. temps (.vl-unp svnthèM 11,-rtol se den.n.ulo "Qu’cst-co
lieu élu./, les parents de n ma ri,s- ... v ....... retour !!- !.-. «es se- lum|ncusc de (ll doctrine de l’E- Canadien français?" Il est

. L 1 • ■ 1 • ,l" ' a< u 7 ' l1.11 *lal>ltt-ront Salut • I lu.mas d Aquin, millues a l.ake l’Iuolde, New Im k («lise catholique surtout des der- peu d'écrivains. Je crois, qui ait
i lune pjr exemple ul puis île 1 herbe qui sent si bon qu on au in ..nmuti . • . Mme J.-B. Blauehet, de tjué- pters grands papes qui seule peut tracé do nous un portrait aussi fl­

- - . LLiviAx oumn im, u.m a Miini-iDucinttie, i in porter un remède A la très grave dôle; nos qualités et nos défauts y
On annonce le mariage de Mlle v*tcc lu Dr et Mme Lucien Pélo- situation des peuples et aux maux sont inventoriés

Pauline Bonin, tille de M. Arsène ‘inin. •samo«li dernier. qui affligent la société humaine".
Bonin, de Saint-Aimé de Richelieu, <,,ls,on Normand, de Saint- Un document A posséder avec °1 1,1 ( a%*,n ageux ou non poui
et de Mme Bonin, décédée. A M. Hyacinth.*, est allé passer ses va- Quadragotimo Anno et Rerum No- la tAclu‘ immense qui nous attend. Clément Fournier, tante de l’enfant
Guy Le Ma v. tils’ de M. Alphonse «Uiivs chez sa cousine, Mme René vnrum.
Le May, diV-édé. et de Mme Le May, iFstelle Léve«*|Ue), A Acton

,’uudrnit en manger; du vert attendrissant des feuilles encore |é.s ,M,rsnniK.s vtMnu,s (Io ivxtérietir
jeunes, des gros nuages blancs, flaconneux et de ceux, roses et à cette occasion, étalent: MM. et
Lgers qui traînent par hasard dans le firmament à l’heure du M,m*s Fucltde Fiset, Xaxier Fn­

, , . -i d * il* il , , fard, Alphonse Fa fard ct Kuelidctoucher du soleil. Parlons dc lean bleue, verte, transparente, i..^autels. ,i,. Ncw-Hcdford.
Parlons de la nuit d’été, des nuits chaudes et émouvantes et Mass., Kucllde Richer, Montréal,
lies étoiles. • Koch Marceau. Druinmondville, Jo­

seph Désautels. Charlcs-lklouard
Quand vous vous sentez las. déprimés ou tristes, essayez Fapiern* et Eugène Lapiorre, tous

. ;____ ____ i___ , de Saint-Hugues, Mmes Normand.
Fall-Kiver, Mass., Roméo Désorcy,

Gérard Irn-

M et Mme Maurice Bouthllllcr 
de cette ville, annoncent la nais­
sance d’un fils baptisé Joseph- 
Mnccel-Miu»1 ice- Tnnnites par le R. 
P. Emilien Messier, s.J. de l’Imma* 
culce-Conception de Montréal, cou­
sin «le l’enfant Parrain ct marrai­
ne, M. Marcel Bouthlllier et Mme

avec ce qu’ils com- Alfred Bouthlllier, oncle et grand’
mère de l’enfant. Porteuse, Mme

«le Plessis ville. La benediction nup­
tiale leur s«*ra donnée dans l'inti­
mité samedi, 28 juillet, A l'église 
paroissiale «le Saint-Aimé, par M. 
l’abbé A. Giroux, «le QuélKK’.

Ville
M «*t Mme Alphonse Vanasse, 

de Montréal, et leur tils, ont passé
w traitement suivant et vous m en donnerez des nouvelles.
Passez une heure dehors a écoutet la nuit, vous verrez comme New-Bedford, Mass.,

[•Ile est pure, frissonnante, douce et compatissante. Vous aurez 1>îeire’ M°ntréa!. Mlles Jeannette
•lors I impression d ctre enveloppe d un manteau de paix. tiouU.t, NeW.H,jfor,i. Masa.. Claire

[bercé par deux grands bras tendres; vous respirerez mille par- Désautels, Saint Hugues, h* major mercredi. 11 juillet, chez Mme
hums tenues, vous entendrez des bruissements d'ailes, quelque- ’k‘,,n «ertlilamms revenu de Hot- Victor t’habot, en l’honneur de

, ... . .f . , . lande, pour le mariage de sa ladle- Mme John Kgan, A
Ilots un chant d oiseau solitaire. \ ous vous sentirez, soudain si
lému. si heureux, vous verrez comme il fait bon vivre, ne fût- * • ' invitées étalent Mmes Eugène

A Snlnt-llyu- 
Mmc Raoul

RECEPTIONS
Fn "Surprise Party’’ avait lien

la semaine dernière 
dut he. chez "M. ct 
Bou\ 1er.

— Mlle Jeannette Lecomte, de 
Salut-Hyacinthe, u passé ses va­
cances A Drummomlville.

— M et Mme Ovhlc Bertrand, de

Un volume de 72 pages en vente 
dans toutes les librairies et A 
FIDES, 3125, rue Saint Dents, 
Montrénl-18, nu prix de $0.50; par 
la poste: $0.55.

LOISIRS DES JEUNES, pour des 
vacances fructueuses, par l'abbé 
Guy Schctagne.
Loisir* des Jeunes sera d’un pré* 

La Providence, et M. Valniore deux concours aux enfants en va* 
1 occasion de i>nss:iult. «1«* Salnt-Ilyadnthe, ont cances. En effet, ce bouquin rnp- 

s«m anniversaire «le^naissance. Les piissi-. ,ni«d«|m*s J«»urs A Malone et porte une expérience vécue, con*
» a.... New-York, dernlèn»- cluante, réalisée A l’O.T.J., de 14»-

ce que pour connaître ces petits bonheurs exceptionnels que * RIENDEAU-DUPRE Payan. Maurice Saini .lacquer. ,niîlll> chine, grAce nu dévouement Inlas-
dedatgnuit lis profanes. Vous \enez aussi les étoiles. Quel- salt (la|lg |'intimittr* à l’église de A.P. Musgrnve, Philip Payan, Ix>- h.ur> ,,.nfa„ts, Mlle Colette slsté d’une douzaine de laïques.
qu un en parlant d un de leurs amoureux disait: Le monde Saint-Joscph-sur-Yamaska, lundi, 1) riM,Z0 Ib’nmrd Bailey, Adé- j#JI„g,.|i,.r ,>t m. Orner Cliarlehols, L’ouvrage débute avec un chapl-
ScrJil oeut-être meilleur s’il v avait pins de buveurs d étoiles ’. Juillet, le mariage de Mlle Rose ,,mI Guertin. ( .miill« Fal^ r * • du C.N R . s««n tils, Paul, tous «h* tre détaillé sur l’organisation d'une
rii , nf c* , ; • • «• . • • , , . Dupré, Hile «le M. Stanislas Dupré, Lafrnmholse, Roland 1 othicr, étal(*nt A Saint-Ilyadn- O.T.J. — en l’occurence celle de
E'l“ nt S1 "’Vslencuscs, m d.Kncs ct s, .mnoss.bles a atte.n- d^ ,.t d(. Mme Du„K, dl.s.. I. s. lMnmo.alo,,. Ul.lârle IlMa-rt. tleniler. lea Invité Lach,ne les pr7pànaifs "le là

es luisent dans Joseph, A M. Antonio Riendeau, *F*K. t «»tc, u. Hanson, .1 (s j ng M. et Mme Victor Guertin. saison, les adaptations nécessaires.
lits de M. et MW Riendeau, de ll(lno Reauregard, (»ertru«le Beau- _ ,n,Mltnt r\ Mme Lut/. \c r^cit d’une journée type et l’é-
Salut-Hyacinthe. Aj)rès la* cérémo- r*‘^ard, Marco e t m oux, . ai sold actu«*llcmctit A London, Ont., numération des Jeux en usage.

Mon Dieu. Y a tant de choses à admirer, tant de petites ,,u* litigieuse, b* vin fut servi chez *ruori,<* Marlu*# . . pour leurs vacances. L’auteur passe ensuite A la Tech-
et grandes joies pas conditionnées, pas rationnées sous la main. ,m',e "e 1,1 marléc- A ,cur re‘ ...... .................- " M"" I'01"9 n,"u<’ de roeuvrc L’abbé Schpta'

>nt si mystérieuses, si dignes et si imp 
dre. On les aime pour tout cela et parce qu 
la nuit avec des clignotements sympathiques.

la mère de la mariée.
. tour de voyage, Ils

qu il est incompréhensible de réaliser le grand nombre de pau- Saint-Joseph.
vrcs mortels qui passent dans la vie, amers, désabusés, ennuyés.
Les aveugles.

MARYSE

Ste-Rosalie Saint-Césaire (
È . r

guérite Marin.
• • •

A leur re- —Mme
habiteront DEPLACEMENTS nue d’un séjour d’une semaine A ^,no |ui doit |c SUCC*S remarquable

-Le lieutenant Jack Judge, r.c. Phllipslmrg. do son entreprise. Sa tAche pre-
• • • n.v.r., part (X‘ soir pour London, — M et Mme Eugène Paquet et mière fut dc s'assurer le concours,

GAUDETTE-SAINT-PIERRE Ont., où il passera un mots chez leurs enfants. Jacqueline et Mar- m, plutôt tc dévouement héroïque,
M. l'abbé Rosario Morin, vicaire, ses parents. cul, de Uicolle, passent la semaine de laïques convaincus. L’auteur n’n

bénira dans la plus stricte intimité, —-Mme Jean Loeas, hos enfants, A Saint ltyncluthe, les invités de r|on négligé pour en faire des col- 
Jeiidl. 12 juillet. A la cathédrale de Danielle, Serge et Oérald, sont par- M et Mme Lionel Lamoureux. laborateura de première valeur: 
Saint-Hyaelnthe, le mariage de lis pour le Lne Sarrazin, dans les M. (*t Mme Elphège Plneinee, séances d’études, récolloctlona al 
Mlle Jeanne Saint-Pierre, tille de Laurentides, où Ils passeront plu- leur tille Denise, AI. et Mine David entretiens privés. Sans ce s auxl- 
M. et Mme Rodolphée Saint-Pierre, rieurs s4Mimlnes. PIoutTe, leurs tilles. Muriel et llaires dévoués, l’oeuvre n'auralf
décédés, autrefois de Saint-Tho- - la* Dr et Mme J.-E.-A. Collette, r«»nstauee. tou* de Woonsocket, jamais pu exercer une Influence 
mas d’Àquln, A M. Jean-Paul Gau- de Saint-Hyacinthe, sont partis dl- R.-L, étalent, en vacances la se- aussi bienfaisante sur les Jeunes

dernier pour quelques se- muine dernière, chez Mme O. Plu- de l’endroit.
vaenin*es en lias (h* eince, de Saint-Hyaelnthe.i—Mlles Lucie et Germaine Car- —Samedi, 14 juillet sera célébré dette, Ills (h* M. et Mme Ernest manche

jnal, de Saint-Claude, M. et Mme en l'église paorissiale, le mariage Gnudelte, de Sainte-Madeleine. A ninlnes «h* 
jbert Cardinal, de Danielson, de Mlle Marcelle Nadeau, fille de leur retour d’un voyage aux Etats- Qtn*l>ee. .Mlle Marjorie Ovcring a passe
>nn., M. et Mme J.-E. Cardinal. M. et Mme Léonide Nadeau, avec Fuis. M. et Mine Gnudette habite- — la* 1>r H Mrae <>v,la 1>ertm11: la lin de semaine chez M. et Mme

^ AA ^ \oMOCï
\Z>

POUR DAMES

CUtlLIM U S t

llliiu iiiiirinii, ilrsili, 
lilim jiiislni, rnsii, 
ruui|i! vin, vitrt

U l 11 I il II 1:

Différents moiJ è 1 e s

Toutes les graind e u r s

Rég. 2.50

En vente vendredi et samedi

i1 11 11 11 ]1.49

AU BOIN GOÛT

ï 2 ll 0 t rue D

1 V_U \_/ Ut-
es Casci>d<;sl

Saint-Claude, en visite chez M. André Behrer, fils de M. Behrer ront Sainte-Madeleine.
me Léonard Arpin.

•M. et Mme Albert Robillard, 
Farnhain, visitaient MM. Léo- 

[rd et Juseph Arpin.

A M. et Mine Romuald Bastien, 
fille baptisée Marie-Reine-Ger- 

line-Hélène, Par. et mar. M. Eu- 
»e Bergeron et Mlle Germaine 

jrgeron, onck^et tante de l’en- 
it. Porteuse Mlle Solange Ber- 
ron.

et de Mme Behrer. décédée, du 
Cap à l’Aigle.

—On annonce également pour le 
14 juillet le double mariage de Mlle 
Rolande Sansoucy, fille de M. et 
Mme Paul Sansoucy avec M. Jean- 
Marc Ashby, fils de M. et Mme 
Ashby, de Maricvilie. Et aussi ce­
lui dc Mlle Rosabelle Sansoucy,

PROCHAINS MARIAGES

PARENT-ROY
M. et Mme Zéphirin Roy, de S.- 

Hyacinthe, annoncent le mariage 
de
Linlgcr Parent, tils de M. et

rais, leurs enfants, Suzanne, André j -it.-Cî. Girard, «le cette ville.
H nantir, pansent «melQnes so- M Simon ('««•. tlo Montréal, 
maines A Notre-Dame de Pont
main.

~Mmes Maurice Larocque, d*
Malone, New-York, et Robert Snr- 
ra-Bournet, de Montréal, sont en

chez

accompagné «le sa femme, est venu 
rendre visit i* A son père. M. Fbté- 
rle Côté, «h* »Sn tut-Hyacinthe, et A 
M Paul Côté, «te Salnt-Barnahé- 
Sud.

Mlle Laure ae-vaeaiiees A Saint-Hyacinthe,
leur tille Thérèse, au Caporal Valmore Dussault. Mlle Laure Dumont est

Mlm‘ M.... Auitustr IiUrooi|iio, Mllos iiirlleiiu?ii! un l.no Anlinin.n-, l'In
Achille l‘liront, ,1c Ha lut-And ré ,1c |(lrt7" ......................................................

Glrouard, d«*s 
Saint - H y a ci n- 

seinalnes, chez

lui île Mlle Rosabelle Sansoucy. I1/ , "l. ^ , û. '«H/ et A,lélc I.«ron|uc,  ......  .ne c,
tille rtc M. ct Mme Paul Sansoucy ''alupértln l.a bénédiction mipUate (](> Hll|nt.|iy,lc|„tUe, «nient de pas- Mlle Honora 1
avec M. L. Papineau, fils de Mme 7'rs7,7 liva'.'-huh,‘‘ lu^dl - 't ' i sa«,‘ flu 'h' Trois-Rivières, n
we J Papineau, de Saint-Césaire. dl Sai'l,1'1 * . ' 7’ 1 “ndl’ J . ' où elles visitèrent le I>r Ernest u,,., pour ,pi,d,pies

—A Rougemont sera célébré le U'V. ' hri‘!’' A‘T‘" . “ «Prémunie 1{|r|z_ |lospltnlis(-. „u Pavillon !a> des parents et amisA M. et Mme Conrad Chicoine, Rougemont
............................... ................... ........... .................................. |me J. G.

sont ne- 
•Inthe.

3uertlu,
. M. et Mine Stanislas Sansoucy. de nsM. t .rnuTiiNr ,,ft lls habiter,mt désormais. leurs cnfnnts, Diane. Josette, llny-

-M. Joseph Bilodeau, dc Lowell, Rougemont cabana-lai un i ai«l _^ ^ Mme Adrien Provost, niond et Jean-Luc, de Wntcrbury,
iss., en visite chez M. et Mme T. M. l’abbé Ménard, curé, bénira A ^urg 4»nfunlSf Béal et Janiuelinc. (Vmn., ont pansé la «emnlne der-

—Mlle Reina Gagné, g.nv, est en l’église de Boxton Falls, aninedi, 28 sonl ^{t relour ,j(. ielirH vacances niére cliez leurs parents, M. et
vacance dans sa famille. Juillet, le mariage de M. Klzéar ^ reiKlHeDl Park, où ils étalent Mme V. Guertin.

Mlle Lise Phaneuf eem en ,’a!,ana' "7 d'‘ ',I',7i M,ne ,,onat les Invités ,1e M. et Mme Oscar M Mine K. Norman,lin, ,1e 
Mlle Etse i naneui, e.g.m., en <'aDaim. de Saint-Hyacinthe, a f> vrtu|

vacance dans sa famille pour une MI|e (^ar,IIOI1 Lafontaine, tille de “ 
quinzaine. \i,m. Alphonse Lafontaine,

—Mlles Berthe et Lucienne Beau- 
Nashua, N.H., en visite chez m! dry, en vacance chez M. et Mme 

rmand Lemonde, Xavier Lemon- O. Beaudry, 
et W. Chabot.

—Chez le Dr et Mme Meunier
-Chez M. Ovila Laplante, le R. M. et Mme Lucien Dnoust, de Mc- »•» ..««.««..vu ...... ‘LVi ’ ii,.rVriind sa nièce, Mme Laurent

• A. Laplante, de-l’Oratoire S.- Masterville. M. et Mme Rondeau, ' é tI , , .. son Ills, M. Jean-Baptiste Lève*
jseph. des Etats-Unis. GAILLARD-ROBIDOUX — Mlles Annette Iluard et Mar-

M. et Mme Bernard Uobidoux, celle Normand, de Salnt-Hyacln- 1 *
—Le R P. Diomède Langelier, —Mlle Jeanne Tarte, de Montréal, de Saint-Hyacinthe, annoncent le the, se sont rendue* A Acton Vale,

M. et Mme Aimé Langelier. chez ses parents.

-A notre église, dimanche, 8 —M. et Mme Paul Larivière
Juillet, avait lieu l'ouverture des leur fillette. Marie-Josée, chez M
îuarante-Heures. Henri Grisé. » l'église Notre-Dame-du-Ito- ^.jj'.iufs il Halnl-Ours, samedi der-

"vue sonne mnoeene
est note oc 

scs eonsenves"
lodeau et Mme E. Plante.

-Mme Georges Martel, de Cen- 
‘1 Falls, R.I. en visite chez M. 
fnest La vigne.

-Mme Alexandre Laplante et 
enfants, Madeleine et Maurice,

Provost. Snlnt-DenlH-Hur - Richelieu, étaient
- Mint* Bouvier, d’Aeton Vale, et <1<> passage A Saint-Hyacinthe, mnr-i SJSr^Tz^TSSi i-»*'»- *£gr- •*» - « *..ni,. r,.liKle,is,.. I,- via son, servi Halnt-HyacInUie. elles-. M. et Mm, li.amlo,

,.|„./ les parents ,1e la mariée. I^s Raoul Bouvier. -Mme Antoine P«Hn, «lActim
nouveaux époux parUront ensuite —Mlle Jacqueline Dufort. de \ale, était de plissage ft Snl.it-

. MM M Val.. n-MM VMM. M »..... 'SX i

M. et Mme Roland Lévesque,

Saint-Hyacinthe
née A 1 église .Notre-uame-uu-ito- relKiU(,H 0 Saint-Ours, samedi der- ^ ,u Visitaient M. Jean
saire de Salut-Uyacinthe, samedi, njei.( ïl)Ur assister au Bal donné î . lAveatiue de cette ville. 
14 Juillet, puis le vin seru servi ^ ^ Mme Armand Poupart, ' ' .

l/tn luifAidc il/i Ici tnq rl/m \f - . . m. . -............. • * O- - "

ri

REDDY
KILOWATT

dit:

m

m

iNMC^srarc

elles les parents de lu mariée. M. |||( Mllnolr salnt-Ours, 
et Mme (Jnillnril habiteront Sorel. neur df> ,(M|r (1|1(;

* * 9 l'occasion de sa gr
GOSSELIN-AUPRIX

en l'hon*

raduatlon. 11 Mieux vaut tard
—M. et Mme Lionel Lamoureux,

M. et Mme J.-Etnery Auprix, de jeup8 enfûllt8 Marcelle, Pauline et QUC lârnâlS 
Saint-Hyacinthe, annoncent le mu- partent dimanche pour Old * *
riage de leur ülle, Laurence, a M. Qr(.juir(jf où ils passeront une dl-
Gllles Gosselin, tils de M. et Mine yn|ne <]{t J()UrH 11 arrive souvent que des gens,

A

L n y A PAS de meilleur breuvage gazeux
*" ' o*a ^

. ^ -  a. C ono rit) ér p*p».-folo Compo". o* ( a»n1. • »1 î n... ___

réception aura lieu ch«trZ la soeur R,Mk Forest. (ont en personne is»ur régler leurs
de la mariée, Mme Louls-Philipiie —Mme Eugène Benoit, de saint- u fj|U pro(luit récem-
Hébert, de Plessisvllie, où lls ha- Hyacinthe, est actuellement rinvl- n|ent Vancouver lonaïu’un ma- 
blteront A leur retour de voyage. tf*e du Dr et Mme Laurent Des- ^ >t <J,un wrtl|jn membre de

• * # lauriers, A la Baie Mlssisquol. ^ Mflr|ne marc.humie et disciple du
PROCHAINS MARIAGES —Mme Joseph Normand, de S.- Father Divine, sc présenta A un

.—------- - Hyacinthe, sa fille Marcelle, e*t |mreau du Canadien National et
JACOB-MORRISSETTE allée voir son neveu. M. Hermann remjt ^ l’employé une somme de

». „ »,A p \fnruA curé bénira I^veaque, et Mme I^veuque, A Ac- ^.00 en rembourse nient, dit-il, du , linrimlté ft l'iX di pré- ««» Vale. Uornlérement. prix de voyagea qu'il avait fait
' “ ‘ y Snnif Ija providence sa- —M. et Mme Georges-H. Allard gratuitement A bord des trains A
derSlT',tiI,l,t le mariage de étaient A Salut-Libolre diinanebe marelmndUea de la Compagnie clr- 
MUe MarieUe Morluette. «Ile de dernier, lea Invité, de M. J- BénUl- calant entre Winnipeg et Sudbury 
ï Loula Morlasette, décédé, et de lard. « Vancouver et Kamloope.

Reddy lui-même se met à l’oeuvre pour aider
à. la fabrication des conserves. Il tient les fruits
frais dans son réfrigérateur électrique,
jusqu’au moment de les mettre en conserve.
Puis, son poêle électrique les cuit à une chaleur
réglée et uniforme, qui assure des résultats

satisfaisants.,
y.,,.

Appartenant
ceux qu elle sert



LE COURRIER DE SAINT-HYACINTHE VENDREDI, 13 JUIU,Ft j

M. Paul Lajoie
s'est noyé à 
L'Ange-Gardien

Me Gérard Deslandes 
a été reçu avocat

Noces d'argent 
de M. et Mme 
J.-A. Théberge

Me Gérard Deslandes, de cette 
ville, a été admis à la pratique du 
droit, â la suite des examens du 
Barreau qu’il a subis avec succès 
à Montréal, la semaine dernière.
Me Deslandes fit ses études classi­
que au Séminaire de S.-Hyacinthe 
et son droit à l’Université de Mont- yne j)e|je r£ception s’est tenue

Tournoi régional 
de croquet au Club 
Vaudreuil, le 21

M. et réal. Il ouvrira une étude en notre i _n fL.L Wau. Prix* Les aircctei
Ange- ville, nous informe-t-on. samedi dernier, au Uub Na tent les joueurs
yé ac- Parmi les examinateurs des exa- tiaue.—Lecture d une adrfcS- Saint-Hyacinthe à

tés.

:-o-

L’Ange-Gardien, 11, D.N.C.
M. Paul Lajoie, fils de 

Mme Hector Lajoie, de 1*
Gardien de Rouville, s’est noyé ac- Parmi
cidentellement dimanche dernier, mens semi-annuels du Barreau de 
en se baignant dans la rivière Ya- la Province, tenus à Montréal, la 
maska. Il était âgé de dix-sept ans semaine dernière, on comptait Me 
Il se baignait seul et des person- J.-B. Bousquet, avocat, de cette vil- 
nages du voisinage entendirent sou- le. bâtonnier du Barreau de Ri- 
dain ses appels de détresse. On se chelieu. 
porta à son secours, mais ce n’est 
qu’après quinze minutes qu’on re­
trouva le cadavre. Les sauveteurs 
pratiquèrent en vain la respiration 
artificielle, pendant deux heures.
Le Dr Lorenzeau Beauregard, mé­
decin légiste, de Morieville, a tenu 
enquête et rendu un verdict de 
mort accidentelle. Outre ses pa­
rents, le défunt laisse un frère, Ro­
ger, membre du Corps Royal d A­
viation Canadienne, présentement 
en Allemagne, et une soeur, Mlle 
Marie-Jeanne Lajoie, institutrice.

Les funérailles eurent lieu mar- . nn cc r;ngras originaire magnifique serbe 
di. La levée du corps fut faite par KK. ». umgras, ungimuic .......
M. l’abbé G.-A. Phaneuf, curé de 
la paroisse, le service chanté par 
Mgr Chaussé, supérieur du Sémi­
naire de Saint-Jean, assisté de MM. 
les abbés Bourdon et Martineau, 
également de Saint-Jean, comme 
diacre et sous-diacre. MM. les ab­
bés Corriveau, Leblanc et Cour- 
ville, G.-E. Phaneuf. ecc.,

Un grand tournoi régional de 
croquet sera disputé samedi soir. 
21 juillet, sur le terrain du Club 
Vaudreuil. de cette ville. Une soin- 
meu de $50. sera distribuée en 
prix. Les directeurs du Club invi­

de la région de 
a prendre part au 

tournoi qui promet d’être très in-
tique.
se et présentation de nom t^ressant pour loute inscription, on 
Dreux cadeaux. Les invi- voucjra bjen s’adresser à la direc­

tion du Club.
- -o-

Deux religieuses 
sont décédées 
à l'Hôtel-Dieu

M. cl Mme J .-Alcide Théberge 
(Xoftlu Allard), de cette ville, cé­
lébraient samedi dernier leurs no­
ms d’argent. A cette occasion, une 
magnifique réception avait été or­
ganisée au Club Nautique, en leur 
honneur, par leurs ills, Raymond 
«q Marcel, et à laquelle assistaient 
plus de cent personnes, parents et 
amis.

Bingo, le 18 juil., 
à l'Académie Prince

Grand festival 
des fanfares 
de la province
Il se tiendra, cette année, aux 

Trois-Rivières, ie 22 juillet, 
et groupera plus de 24 fan­
fares amateurs.— La Phil­
harmonique sera du nom­
bre.— Une pièce de Léon 
Ringuet au programme.

Mlle Eva Adam, ft|. H. Mkt
est l'objet 
d'une fête

de Granby, est 
décédée à 70 ans

de Marieville, et Lebrun, na­
tive de Watprhurv.— 31 et

Une adresse fut 
lu 1res par leur Dis 
«lafit qui* l’ulné, 
tait, au nom di

mere ainsi 
en argent.

il*»

lue aux jubl- 
M a reel, ceiien- 

IluytnoiHl, présen- 
l’assLstance, une 
de roses è. sa 

(prune belle coutellerie 
Les jubilaires reçurent 
nombreux radeaux. M.

Un bingo aura lieu mercredi soir, 
18 juillet, dans le parterre de l’A­
cadémie Prince, de cette ville. Les 
recettes iront au bénéfice d l’Oeu­
vre des Terrains de Jeux du 
Christ-Roi. De magnifiques prix 
sont exposés au magasin de Mite 
H. Fontaine, rue des Cascades. A 
8 heures précises, un prix de pré­
sence de $5. sera tiré au sort.

• i •

Phaneuf, assistaient au choeur.
Le choeur de chant, sous la di­

rection de M. l’abbé Marcile, exé­
cuta la messe grégorienne. Après la 
messe le “Crucifix de Faure” fut 
chanté par M. Millette, de Farn- 
ham. Les porteurs étaient ses com­
pagnons du Séminaire: MM. Nor­
mand Papineau, Richard Frégault, 
(Pierre et Luc Fortin, Bruno et 
Guy Julien. Les porteurs d’hon-

30 ans de vie religieuse res- Théberge sut remercier en
. . appropriés, soulignant la Joie que

pectivement. pp t.j sou épouse éprouvaient de
voir rassembler un si grand Iiotn- 

La RS. Lucile Glngras, des ,m. ,jtl parents et amis, venus 
Soeurs de la Charité de 1 Hôtel- jaunie eu grand nombre ties Ftals- 

G.-A. DieUt de cette ville, est décédée le |*njN La veillée se continuu par

termes Le jiiDiie ue...
(suite de la 1ère page)

neur de la Ligue du Sacré-Coeur, terbury. Conn, 
étaient MM. Elie et Michel May 
nard, Yvon et Benoit Ménard.

---------- :-o- :----------- - .

7 juillet, â l’âge de 54 ans, dont 
31 ans de vie religieuse. Originaire 
de Marieville, elle était fille de 
M. et Mme Oza Gingras (Alphon- 
sine Frégeau).

Les 9 juillet, décédait à l'Hôtel- 
Dieu de Saint-Hyacinthe, la R.S. 
Emma Lebrun, à l'âge de 59 ans, 
dont 30
était fille de M. et Mme Didone 
Lebrun (Julie Lacourse), de Wa-

nnislqtie et danse, et 
goûter fut servi avant

dos chants, 
ilii délicieux 
minuit.

Parmi les invités, outre les 
Jubilaires et leurs enfants, on re­
nia rqiia it MM. et Mmes Emile 
Mean regard, Well le Allard, NVil- 
brod Théberge, et M. Romulus AI

ans de vie religieuse. Elle |!m) Sulut-llyaeliitlie; Uaoul Thé-
berge. Saint-Hugues ; MM. et Mmes 
Gérard Mathieu, Emile Proven-

noter, le R. P. Fa fard, qui aura 
bientôt SU ans révolus, parla pour 
la première fois de sa vie au mi­
crophone, car des haut-parleurs 
avaient été installés dans la gran­
de «<iilie des bazars pour la cir­
constance.

Parmi les parents venus de loin, 
on remarquait : la It. S. Marie-Hé­
lène, de la Présentation-de-Marie, 
Sa lut-Lazare, Manitoba; M. et 
Mme Alphonse Fafard, Sainte- 
Marthe, Saskatchewan; Mme Fer­
dinand Hébert, Sa Iule-Anue, Man: 
Mme Alelde Robert, Pdrttlc, Man; 
M. Roméo Fafard, Broadview, 
Susk.

M. A. Charpentier au 
Collège des Pharmac.

, erer. Léo Paradis, L^qsdd Allard,
Les deux services funèbres fu- snliti il.vm-lnllic ; MM. et Mmes 

rent chantés les 10 et 12 juillet, à Cormier, Ovide (îariépy,
la chapelle de 1 Hôtel-Dieu de S.- (Y>nnier, Leominster, Mass; _______________________ _
Hyacinthe, respectivement par M. MlIU, <>liva (’harette, Mlles Pauli- n
l’abbé Georges-Etienne Samt-Onge IM, fr4.,t<% Claire et Alma Cor- Eli ITUiniCî lie la... 
et par M. 1 abbé Nazaire Benoit. m|(.r^ gfug) qui» MM. Eugène Cor-
aumûnier et 
l’institution.

assistant-aumônier de

Sherbrooke, 11, (Spéciale) ^ # #
M. Albert Charpentier, pharma- derilîère élllisSlOll...

cien, de Sherbrooke, vient d’ètre
élu représentant du district de (suite de lu première page)
Sherbrooke au Collège des Phar- ---------------------- -
mociens de la province de Québec, mais obtenus par aucun gouverne- 
lors de la récente réunion des ment provincial et un prix inthil- 
membres du Collège. M. Charpcn* ment supérieur à n importe quoi

niler ot Georges Gariépy, de Leo­
minster, Mass; MM. ».*t Mmes Jé­
rémie Brouillctte, Esdras Itroull- 
lette, Armand Brouillctte, (ïérard 
Brouillet tj», Laurent Brouillette, 
Maurice Bourgeois, Emery Lalan­
de

(suite de la première page)

M. Duplessis l’appela alors à di­
riger le ministère de l’Agriculture. 
M. Barré y déploie une activité
débordante. Il s’intéresse à tout, ne 

Albany Dupont, Orner Bernier, laisse rien au hasard, applique avec

tier, originaire de Saint-Hyacinthe, prix obtenu 
est un ancien élève du Séminaire, Godbout. 
et le Lère de Me Paul-H. Charpen- yje
ter, avocat de cette ville.

---------- :-o- :-----------

Consécration des 
enfants, le 22, 
au Précieux-Sang

Adrien Auger, Armand Auger, Fer- méthode les recommandations qu’il
mind Auger, Emile Bérord, Ix*ou a si souvent présentées au cours de
Clioinière, J. Benoit, do Snlnt-Hyn- sa vie Publique,
dntlie; M. et Mine Armand Bélair, Le syndicalisme et son corrollaire, 
Montréal; MM. Jean-Louis Allard la coopération, sont ses deux gui- 
Laurent Sicotte, René-J. Mongeau, des. I! prêche l’union aux cultiva-
Lucien Bélanger, L. La lancette, teurs, l’union dans la concorde et

inaugurée par l'Union nationale, de Georges Dufour, Jean-Paul Broull- le travail. Ses préoccupations poli- 
liKM» îi 1939, et nlumdonncc par le p*tte, Marcel Larivière, Armand tiques passent au second plan. Pour
gouvernement Godbout, au grand b11h>uu, Fernand Cu-shuii, Lucien lui, le bien-être des agriculteurs
détriment de la province, de 1939 A Lallamme. Arthur Cloutier, Fer- prime tout.
1941, nous avons réussi A conclure i,a„d Glndu, Ad. Auger, Fernaud 
un marché détinitlf, c'est-à-dire Lurochclle

Le grand festival annuel des fan­
fares amateurs de la province se 
tiendra cette année, aux Trois- 
Rivères, le 22 juillet Plus de 
vingt-quatre fanfares de l’associa­
tion et fanfares invitées prendront 
part au festival. La Philharmoni­
que de Saint-Hyacinthe sera na­
turellement du nombre il ne fait 
aucun doute que notre fanfare se 
signalera une fois de plus. Parmi 
les'autres corps de musique de la 
région, on relève l’Harmonie de 
Drummondville, L’Harmonie de 
Granby,, l’Harmonie Calixa-Laval- 
Iée de Sorel.

On trouvera ci-après le program­
me de la journée:

1 heure p.m.: Départ de la para­
de par les rues de la ville.

1 heure 30 p.m.: Parade-revue
des fanfares au Stade Duplessis.

2 heure p.m.: Mass-Band par tou­
tes les fanfares réunies. Les mar­
ches suivantes seront exécutées: 
“Hospitality” de Hughes; 4 ‘Le 
Jean" de Léon Ringuet; “Anchors 
Aweigh" de A. Zimmerrman.

2 heures 15 p.m,: Bienvenue aux 
musiciens par le maire des Trois- 
Rivières, M. Arthur Rousseau, le 
premier ministre, l’hon. Maurice 
Duplessis, et le président cie «’asso­
ciation M. J.-H. Hains. de Drum­
mondville.

2 heures 30 p.m.: Concerts indi­
viduels des fanfares de l’Associa­
tion. Gagnants du concours de 
chant. L’artiste invitée Mlle Doris 
Stockton, xylophoniste de réputa­
tion mondiale de Chigago.Chorale 
mixte des Trois-Rivières. L’ensem­
ble Mauricien, comprenant les fan­
fares des Trois-Rivières et Shawi- 
nigan Falls.

Granby, 5, (Spéciale)
Mlle Eva Adam, de Granby, est 

décédée le 20 juin, à l’âge de 70 
ans. Elle était fille du notaire et 
de Mme Samuel Adam (Zoé Boi- 
vin). Les funérailles eurent lieu à 
l’église paroissiale d’Acton Vale, 
sous la direction de la maison Gi- 
rardot & Ménard, de Granby. L’in­
humation eut lieu à S.-Hyacinthe. 
Mlle Adam était la soeur du Dr 
Philippe Adam .ancien député de 
Bagot à l’Assemblée législative, et 
la tante de M. François Adam, de 
Saint-Hyacinthe.

Octroi de $1000. 
à l’OIJ. de
Saint-Hyacinthe

Les membres de la Société d’A­
griculture lui témoignent 
leur gratitude pour ses 15 
ans de service. — Lecture 
d’une adresse et présenta­
tion de cadeaux.

Comme marque tangible de J 
reconnaissance, les directeur, , Société d’Agricuiture ont pr^j
f * Rodier magnifié 

U1 et u" Porte-feuille en A 
repoussé. Le héros de la ,ét„ £
en plus décoré du titre de rrwjhonoraire à vie de la Société A 

griculturc.

M. Rodier remercia chaleur, J 
ment les visiteur, de |v_*„
surprise qu’on lui avait tL , 
les assura qu’il avait h i, ' e 
pense de tout le travail '^ 

durant son terme d’offjce ^ , 
Société d’Agriculture du Wtcu „ 
Saint-Hyacinthe. *

:-o-

sous le gouvernement 

suivant la politique

prime
, Il ne cesse de recommander la

Gérard ( hnhot, Ernest formation de cercles d’études agri- 
qm. lw débentures Bout vendues Ar,.in, !.. 1‘u.iuln, V. (Jnznllle, 11. coles. il ne cesse de recommander
avant d être émises et cela, cm- Archambault. Saint - Hyacinthe ; ia création de coopératives agri-
formément aux meilleurs Interets M. Léo ltnlche, Saint-Aimé; Capt. colcs. Ul hausse du niveau d-exis.

______ de lu province. En outre, toute» le» Nlcklpourk, Dent Course, D.C. ;
nnncZnrniinn OépeiiM» (l’émission, d'impressions Mlle* Jacqueline Théberge, Mlreil- 

no Prèot.vT.ne ‘lOUmtares. ,1e frais légaux, .le ,, Théberge. Ulta Allard, Thérèse

‘l! .......... ...» mm »■ r,;.. . v...... .
a.. xfnnnoAm At* vemeiiMMit (*odbout les dépense» A ( luignon, Mariette Dupont, A. Du-chapelle du Monastère du Pré- ^ ql|, R(> (:hlrrrpllt ,)<mr clla. faulti laK.1(>nm. I<llr(K.',,.ndle

A de» milliers et de» Bniijargvon, Agathe IDuroeher,
miniers de dollar», étalent payées Marguerite Durocher, Denise Du­
pa r le Gouvernement Godbout, rocher, Marcello Durocher, Denise 
c’est-A-dire jmr le îKmple de In pro- Lu pier re, Berthe Chugnon, Mu- 
vlnee, alors que sou» le gouverne- rlette Ravenelle, Marie-Paule Gl- 
ment de* VUnlon nationale, ce» dé- nrd.

cieux-Song, de cette ville.
Les parents sont cordialement 4’,nl',UM 

invités â y amener leurs plus Jeu­
nes enfants. Après le chant d’un 
cantique et l'allocution de circons­
tance, il y aura salut du T.S. Sa­
crement, au cours duquel l’aumô . . ,
nier récitera l’acte de consécration. ‘*,ll!** 1M!r 'V
Immédiatement après lu bénédlc- “J1 lM,nô,lcc ,"1 ‘,0 ,u I,ro'
tion du T.S. Sacrement, on procé- ' m’4*'
dera à la distribution gratuite d’un R t*»t aussi A remarquer que, sui- 
pieux souvenir à chacun des en- vunt lu politicpie tie I’Uiilon imtlo- 
fants. unie, toujours respectueiiHe dea

Une cérémonie analogue se dé- <li»lts he» minorité», mais gardien- 
roulera pour les adultes, y compris ni' lblèle des droits de In majorité, 
les malades, le dimanche suivant cûtunllui»lies-fram.vil-
29 juillet. Nous en donnerons le M's f0,d partie du syndicat qui 
programme détaillé dans notre édl- «diète ce» dcU«ntures. 
tion du 27 Juillet. iVtte nouvelle iuitlathv de

-----------:-o*:---------- lTnlon nationale est une preuve
% additionnelle des grandes améllo-

Succès scolaires ration» qu'elle a réalisée» dans
Sant-Libolre, 10 (Spèciale) quelipie» mois seulement, en plus

Mlle Lucile Dufresne, de Saint- qu'une preuve convaincante de ln 
Llbolre, a obtenu, avec distinction, stabilité financière de la province 
le 1er certificat de 7e année, à l’é- et de son gouvernement et de lu 
cole no 5 de Saint-Llboire. Elle bonne réputation dont Jouit, A Jus- 
se classe deuxième de ln paroisse B* titre, le gouvernement de la 
et du village. Le total des points province auprès des homme» d'uf- 
qu'elle a conservés est de 80.8%. faims qui négocient avec lui.

-o-:

NOUVELLE ÉMISSION
Obligation* 3% «moriDiabUs d« 

Dato d’émission 1er
la Prorinca da Québec 
juillet 1945

Echéance 1er juillet 1960
Prix* 99.625 at l'intérêt couru pour rapporter environ 3.03%

La Province de Québec Jouit d’un très bon crédit. Sa 
deli# par tête est Inférieure à toute autre Province du Doml- 
«don sauf l'He du Prince-Edouard

Nous nous ferons un plaisir d'exécuiar votre com­
mande pour les iitret de cette nouvelle émission.

Desjardins, Couture Inc.
COURTIERS EN

VALEURS DE PLACEMENT

iomci BANQua d«£j*aronk

266 ouest, rue St-Jacques
MONTREAL 

PL TOTT-T*

&1>IF1CK BANQUE PROVINCIAL»:
491, ave. Saint-François

H A1NT-1IY ACINTIIE 

TEL.! oua

tenue des paysans laurentiens est 
sa passion. M. Barré voudrait voir 
tous nos cultivateurs prospères. Il 
leur prêche d’exemple.

Inspirateur du Crédit agricole, 
qui contribua â sauver l’agriculture 
du Québec, M. Barré a plusieurs 
autres oeuvres à son crédit La 
moindre n’est certes pas l’Office de 
l’Electrification rurale que. de con­
cert avec son chef. M. Duplessis, 
il a contribué â mettre sur pied. 
Le ministre de l’Agriculture croit 
avec raison que le progrès doit fa­
ciliter la tâche du paysan, lui as­
surer une vie moins rude et lui 
accorder des occasions plus nom­
breuses de s’instruire et de s’é­
gayer.

L’amour du sol qui l’inspire, M. 
Barré le communique aux siens, 
aux jeunes surtout, qu’il veut gar­
der à la terre. Il ne se passe pas 
une occasion que le ministre de 
l’agriculture ne distribue aux cul­
tivateurs les conseils au coin de 

——— . l’expérience et de la sagesse. Sa
La “Super Knitting Mills Com- Parolc fait autorité, parce qu’elle

pany Limited” a pour pro- ^lent du C°T’ M; B;,rré ne s'cm'
^ » MM c l • a i barossc Pas d un<? langue fleurie. Il
moteurs MM. huchanste La- sait comment parler au paysan. Ses
france, Robert Lafrance et discours sont éloquents par leur 
René Desjardins.—La “Val- si!mJ)lic“é' ,°n sent w™» «ont ins-
ley Flax Products Limited • éclairé et mûris par l’expérience.

M. Barré s’est vu confier la tâ- 
Par lettres patentes, dont avis cllc d assurer la prospérité de no- 

est donné dans la dernière livrai- 1,0 c as^e m°ycnno- B est digne de 
son de la Gazette officielle de ce!te m,sslon* A la pondération, il

> rnmnnmio sait allicr Audace. Les innovations
ne lui font pas peur. Les cultiva­
teurs de chez nous peuvent avoir 
confiance en lui. Ils ne sauraient

Belle réunion
de confrères 
au Séminaire
A l’occasion du retour du ca­

pitaine Lucien Lecomte, et 
du départ des RR. PP. Gé­
rard Blanchard et Masséo 
Laflamme, les élèves du 
cours 1931-39 se réunissent 
à leur Alma Mater.— Ban­
quet au Club Nautique.

Une nouvelle 
compagnie de 
textile ici

Québec, une nouvelle compagnie 
vient de se former dans l’indus­
trie textile, â Saint-Hyacinthe. 
Cette compagnie comprend MM. trouver de meilleur guide.

------------------- :------------------------- --

SOUMISSIONS

Euchnrise et Robert lafrance, in­
dustriels et René Desjardins, cour­
tier.

La nouvelle compagnie est auto- ____ _
risée â fabriquer, traiter sous tou­
tes ses formes, préparer pour le ^ ,^a dernière séance du conseil 
marché et faire le commerce de municipal de la paroisse de Saint- 
toutes les matières textiles, sous Damas<?« tenu le 11 juillet 1945, U 
le nom de “The Super Knitting fut Proposé par M. Amédée Beau- 
Mills Company Limited”. regard, conseiller, appuyé par M.

Joseph Hébert, conseiller, et adop- 
Le capital total de la compagnie té à l’unanimité, que la municipa- 

est divisé en 2.000 actions n’ayant lité accepte les plans et devis pré- 
aueunc valeur nominale ou au pair sentes, et que des soumissions
s nnem ? 7,PrIvlléglécs de soiont demandées concernant les
1100.00 chacune, et lejnontnnt avec clauses ci-dessous.
lequel la compagnie” commencera Toutes les soumissions devront 

opérations sera d’au moins être remises au secrétaire-trésorier 
, , , «vant le 19 juillet 1945, â G heures.

* . Ln municipalité no s’engage â nc-
a Gazelle officially annonce copter aucune soumission.

aussi que des lettres patentes sup- Objet: Egoût de 1250 -pieds en 
plémentaires ont été accordées le tuyaux de 15 et 18 pouces tels 
3 mai a) changeant le nom de la que devis. Gravelnge et confection 
Compagnie “La Présentation Li- de chemin sur une longueur de 

mitee . constituée en corporation 1400 pieds par une largeur de 37 
par lettres patentes en date du on- pieds, tels que devis 
zième jour d’octobre 19M. en celui Procurerai, sur demande ni™, 
"do ’’Valley Flax Products Ltd"; b) et devis nécessaires ' *
changeant l’endroit du siège social ANDRE GODIN
de la compagnie de S.-Hyacinthe à secrétaire-trésorier

de la municipalité de S.-Damase.

ses 
$23,000.00.

Montréal.

Une fête intime groupait d’an­
ciens élèves du cours 1931-39, du 
Séminaire de Saint-Hyacinthe, lun­
di, pour marquer le retour du ca­
pitaine de groupe Lucien Lecomte, 
d’Acton Vale, commandant de 
base des Alouette» et des Hibuiut 
lllancs de l’aviation canadienne en 
Angleterre, et aussi pour offrir des 
voeux A deux autres confrères, le 
K. 1'. Gérard Blanchard, o.m.l., de 
Salnt-Jeau-Baptiste, (pii doit quit­
ter le pays pour le Basutoland, où 
il enseignera A l'Université des 
Oblats, ainsi qu'au U. P. Masséo 
Laflamme, o.f.m., de Salut-Hya- 
einthe, assigné aux missions fran­
ciscaines du Pérou.

Après avoir présenté leurs hom­
mages A M. le chan. Philippe L.- 
Augcr, supérieur du Séminaire, les 
anciens élèves se retirèrent au 
Club Nautique, injur le banquet. 
Des allocutions y furent ensuite 
prououeées par M. l'abbé André 
Beaugrand, président de la classe; 
M. l’abbé François Tanguay, secré­
taire; le capitaine Jean Guuy, vi­
ce-président du Comité missionnai­
re de la classe; le capitaine de 
grouiK» Lucien Lecomte, le U. P. 
Gérard Blanchard et le H. P. Mas­
séo Laflamme.

Parmi les assistant», outre ceux 
déJA nommés, on remarquait M. 
le chan. Jean Holiln, procureur de 
l'Evêché de cette ville; MM. les 
abbés Jean-Paul Morin, professeur 
nu Séminaire; Gérard Bousquet, 
du Grand Séminaire; Benoît Col­
lette, vicaire A Saint-Llboire; Gas­
ton Desplus, vicaire A Notre-Dame 
de Granby; Robert Fontaine, pro­
fesseur au Séminaire; Lorenzo 
Parent, vicaire A Saint-Antoine; 
Paul-Emile Soly, vicuire ù Saiute- 
C lu ire de Tétreaultvllle; MM. Lu­
cien Allaire, ingénieur; Orner Bas- 
tien, lie. en sciences chimiques; 
Antoine Breault, comptable, Val­
ley field ; Grégoire Champagne et 
Gqorges Côté, Salut-Hyacinthe ; 
Maurice Godbout, avocat, Mont­
real; capitaine Puul Guévremont, 
R.O.A., M.C., en service eu Onta­
rio; Bernard Laperle, bactériolo­
gie, Sa i n t;-Antol ne ; Jéa i ^ pa ifl 
J/emomle, bactériologbgc. Saint*1 
Hyaciuthe; Albert Lu; Jer, radio- 
triclen, Saint-Hyacinthe ; Gilbert 
Moreau, de l'Ecole de» Beaux-Art», 
Montréal; Bernard Potvln, opto­
métriste, de Boslou, Mass.

M. Ernest-J. Chartier, député
/1a Qoînl.MvarinlKo a faitU V UM*U% âê^ •• •••••

obtenir cet octroi du Minis­
tère de la Santé et du Bien- 
Etre social, dirigé par l’hon. 
Albini Paquette. — Ouver­
ture des divers terrains de 
jeux en ville.

L’Oeuvre des Terrains de Jeux 
de Saint-Hyacinthe est heureuse 
de remercier le député du comté 
de Saint-Hyacinthe, M. E.-J. Char­
tier, (pii vient d’obtenir du minis­
tère provincial de la Santé et du 
Bien-Etre Social, dirigé par Thon. 
Albiny Paquette, un octol de $1,<HK). 
en faveur de l’O.T.J. de Saint-Hya­
cinthe. Ce geste social du gouver­
nement provincial, dont bénéficie­
ra notre population maskoutaine, 
vient particulièrement A son heure, 
alors que débute l’organisation des 
terrains *le jeux.
OUVERTURE A LA PAROISSE 

NOTRE-DAM E-DU-IR )SA1RE
L'Oeuvre des Terrains de Jeux 

de Saint-Hyacinthe commence ses 
activités ixmr la ]>ériode des va­
cances. t

A la paroisse Notre-Dame-du- 
Rosaire, les terrains de Jeux fonc­
tionnent sous la direction du R. P. 
Samson, o.p., assisté du R. P. De­
mers, o.p. Les heures d’admission 
sont les suivantes: avant-midi,
9 lires :io A 11 lires 30; après-midi,
1 lire 3() à 5 lires, tous les Jours de 
lu semaine, le samedi excepté. Le 
terrain de l’école Saint-Dominique 
est réservé aux garçons, et les ter­
rains des écoles Raymond et La­
rocque, aux filles et aux petits 
garçons. Les parents voudront bien 
collaborer en soutenant l’autorité 
des moniteurs et des monitrices 
afin que tout marche dans l’ordre.

Ouverture d la cathédrale

Le Parc de» Pins, attenant au 
Rond Laframbolse, ouvrira sous 
les auspices de l’Oeuvre des Ter­
rains de Jeux mardi, 17 juillet, 
nous apprend M. l'abbé Maurice 
DeGrnndpré, aumônier général de 
l’O.T.J. locale. Les heures d'ad­
mission sont les suivantes: avant- 
midi, 9 lires 30 A 11 lires 30; 
après-midi, 1 lire 30 A 4 Mires 30, 
du mardi au vendredi inclusive­
ment de chaque semaine. Les gar­
çons et les lilies sont admis, et 
pourront utiliser la piscine muni­
cipale dans l'avant-midi, aux jours 
susdits, du mardi au vendredi de 
chaque semaine. L’O.T.J. tient A 
souligner ce geste bienveillant de 
nos autorités municipales, et elle 
les en remercie bien profondément 
au nom de notre population.

BINGO AU CHRIST-ROI LE 
18 JUILLET

1/Oeuvre des Terrains de Jeux 
de Saint-Hyacinthe invite le public 
ù encourager le bingo paroissial 
qui aura lieu en plein air le 18 
courant, A 8 lires p.m., sur le ter­
rain de 1‘Académie Prince. Ce bin­
go est organisé pour défrayer le 
coût du clôturage des terrains de 
Jeux du Parc du quartier no 1, où 
M. l’abbé Joseph Iicmleux, vicaire 
de la paroisse du Christ-Roi, assu­
mera les fonctions d’aumônier. Le 
Parc Bouchard sera ouvert proba- 
Jdement au début de la semaine 
qui suivra ce bingo paroissial. 
L'annonce en sera faite aux messes 
paroissiales A l'église du Christ- 
Roi. D'ici IA les garçons et tilles 
seront admis au Parc (les Plus.

FESTIVAL AU DEBUT DU 
MOIS D’AOUT

I^a camiMigne de souscription or­
ganisée par le Conseil 9G0 des Che­
valiers de Colomb de Saint-Hya­
cinthe promet ét/e un véritable 
succès. Les jeux sont commandés 
IKiur les terrains de jeux des trois 
paroisses de ln ville de Saint- 
Hyacinthe et seront installés au 
fur et A inespre qu’ils parvien­
dront A 1'O.T.J.

Pour cette année, comme les ter­
rains de Jeux dirigés par l’O.T.J. 
n’ouvrent pas A la même date, un 
festival (pii sera organisé pour le 
début du mois d’août, remplacera 
l'inauguration officielle. Les pa­
rents sont Invités d'avance A as­
sister A ce festival qui leur per­
mettra de saisir davantage l’im- 
portanee et l’utilité de l'O.TJ. de 
Saint-Hyacinthe en faveur de leurs 
enfants. 1a» programme tout en 
étant récréatif sera en même 
temps éducationnels. D’autres dé­
tails seront publiés dans un ave­
nir rapproché.

M. Herménégilde Rodier, de S.- 
Barnabé, a été dimanche dernier 
l’objet d’une belle fête organisée 
par la direction de la Société d’A­
griculture du comté de Saint-Hya­
cinthe, à l’occasion de la fin de 
ses activités au sein de cette socié­
té. Les membres du conseil de la 
société, accompagnés d'agronomes 
et d’anciens collègues de M. Ro­
dier s’étaient rendus à la demeure 
de ce dernier pour lui exprimer 
leur gratitude.

M. Joseph Fontaine, députe de 
Saint-Hyacinthe-Bagot aux Com­
munes, président de la société, lut 
au héros de la fête une adresse re­
latant les faits et gestes accomplis 
par xvî. Rodier au cours des quinze 
années passées comme président 
ou directeur de la société.

M. Rodier fut nommé directeur 
en 1930, vice-président en 1931, 
puis président en 1932.

L’Exposition Régionale qui avait 
été organisée en 1930 sous la tu­
telle de la Société d’Agriculture du 
comté de Saint-Hyacinthe le dési­
gna président de cette nouvelle 
organisation et, en 1935, lors de la 
fondation de la Société de district, 
il devenait de droit président do 
l’Exposition Régionale. Toutefois, 
il demeura président de la Société 
du comté jusqu’en 1940, et il con­
tinua jusqu’en 1945 à représenter 
comme directeur, la paroisse de 
Saint-Barnabé.

On rappella aussi que M. Rodier 
s’était dévoué pour sa paroisse ou 
il fut secrétaire de la municipalité 
pendant vingt-cinq ans; qu’il est 
aussi un des bons cultivateurs de 
la paroisse puisque sur seize ar­
pents de front il a réussi à étabir 
autour de lui quatre de ses fils qui 
fpnt honneur à la profession agri­
cole.

A VENDRE

Radio d’automobile, 5 tem­
pos, avec antenne complet 
pouvant même servir dans 
un chalet, $25. S'adresser au 
no 2095, rue Morrison, Saint- 
Hyacinthe.

A VENDRE i
Ameublement divanette, 

avec 2 chaises en cuir et ta­
ble secrétaire. S’adresser au
n/< OO-TK .... * • ~ ■*•'-* -—•*/, » ue mwitriiu. Saint-
Hyacinthe.

A VENDRE
Machine A coudre Singer, 

presque neuve. S’adresser au 
no 478, rue Saint-Simon, S.- 
Hyacinthe.

PERDUE
Une somme d’argent de 

$30., a été perdue dans un 
magasin de Saint-Hyacinthe, 
le 4 juillet. Prière de remet* 
tre à Mlle Rachel Phaneuf. 
439, rue Saint-François, S.- 
Hyacinthe.

A LOUER
Une chambre, avec pension 

si désiré. Endroit tranquille, 
près des manufactures. S’a­
dresser au no 2165, rue S.- 
Joseph, Saint-Hyaciuthe.

OUVRIÈRES DEMANDÉES
|](ivrai|i! fiiuilü — Uiiiniüs r.iimlitiuns île. travail 

Auciiiiü Kxiiiiriuuiu! rcquisi!

H'ADItlXSKIl AU fllUËAUi

Gotham Hosiery Co. of Canada Limited
SAINT-HYACINTHE, (^t K.

VENDRE

Ciment 11 lielmi PORTL/liVD; * île ijrès du 

iuules grosseurs; tiile i|imfnn!.

M'ADHKSSIÎU À

FERNAND LEFEBVRE
-93, DH LA CONCOUPK SAINT-HYACINTHE

LA MAISON DE LA VICTOIRE
illustrée ci-dessous

.. Une Valeur de $12,500.
(ou-.$10,000. en argent)

sera livrée à son heureux propriétaire 7
Le 24 Décembre 1945
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Située sur le Boulevard Laurier, Sillery, P.Q<
Initiative des

KIHiMEN DE OIT’C
59, rue St-Joseph 

chambre 302
QUEBEC

Au profit
DES OEUVRES DE CHARITE

du
Club Kinsmen 

QUF.flF.C

j KINSMEN BOY?Cr,UB IT QUEBEC, INC. 

• 59 rue St-Jancph, Québrc,

Ci-lnc!:is ? ...... . P
J de la Victoire.

I NOM .........

I
... pur(s dans la Maison j

ADRESSE

I ••«•••••••••(«I . M( .• »*«•*••••••••••••n.oo la palï
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7


